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DRAGON DE SAGESSE 

 

Dans chaque homme il y a un rayon qui nous unit à 
l'Absolu. 
 
Ce rayon est notre resplendissant Dragon de 
Sagesse, le Christ Interne, la Couronne 
Sephirotique... 
 
L'homme a le corps, l'âme et l'Intime. 
 
Au-delà de l'Intime, tout homme a trois profondeurs. 
 
La première est l'origine de la vie, la deuxième est 
l'origine de la parole, et la troisième est l'origine de 
la force sexuelle. 
 
Ces trois profondeurs divines de chaque homme 
constituent le resplendissant Dragon de Sagesse... 
 
Chaque homme a son Dragon de Sagesse. Lui, 
c’est le Dieu Interne. 
 
C’est l’Alpha et l’Omega, le début et la fin. 
 
Lui, c’est le Christ Interne que l'homme a besoin 
d'incarner à l'intérieur de lui-même. 
 

Samael Aun Weor 
Le Message de Verseau 
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LA LUMIÈRE DU SEIGNEUR EST RENOVÉE 

 
La lumière du Christ Intime est toujours rénovée. 

Chaque fois qu’il naît un Avatara, la lumière 
du Seigneur est rénovée. 

Tout Avatara, quel que soit le temps qu’il apparaisse, 
est le véhicule du Christ Intime. 

Ainsi donc le Christ Intime, le Seigneur Intérieur 
Profond, est le Maître de tous les Maîtres. 

Ainsi donc, le Christ Intime, le Logos Solaire, est 
l’unique Instructeur qui a le monde. 

En réalité, vraiment, le Christ est l’unique Maître. 

Le Christ, le Christ Intime, le Seigneur Intérieur 
Profond, est le Maître de tous les Maîtres. 

… Le Seigneur nous couronne avec sa lumière et 
nous sauve. 

Le Seigneur nous comble avec la lumière purifiée. 

Nos principes, rénovés par le Seigneur, 
resplendissent glorieusement. 

Samael Aun Weor 
Le Pistis Sophia Dévoilé 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 



Préliminaire 

À L’OCCASION DU CENTENAIRE DE LA NAISSANCE DU GRAND 

AVATARA DE VERSEAU, nous Manifestons d’une grande joie 
qu’à ce Siège Mondial des Institutions Gnostiques, à ce Siège 
Patriarcal du Mexique, nous nous dédions avec fermeté et 
ténacité à réaliser en strict respect la Volonté de nos bénis 
Fondateurs, les Vénérables Maîtres SAMAEL AUN WEOR et 
LITELANTES. 

Par conséquent, dans cette Nouvelle Ère de Service, nous 
nous consacrons à «LA RÉNOVATION DU MOUVEMENT 
GNOSTIQUE » (quel que soit le nom qu'on donne à la 
Gnoses et dans le pays que ce soit), ordonnée par notre béni 
Avatara Samael Aun Weor, dans son «Grand Manifeste 
Gnostique du 1er juin 1976»: 

«Le Mouvement Gnostique doit se rénover soi-
même, en aucune manière il pourrait poursuivre 
avec des systèmes caducs. Si le Mouvement ne se 
rénovait  pas lui-même continuellement, il entrerait dans le 
processus  involutif décadent.» 

Nous considérons que pour éviter ce processus involutif 
décadent et abandonner les systèmes caducs, il faut nous 
dédier sérieusement à l'étude et au vécu du Cinquième 
Évangile. 

Le manque d'étude et vécu de l'Enseignement Gnostique, 
cette incurie inexcusable, c'est justement le gentil réclame 
que fait à la fin de sa vie le Grand Avatara de Verseau, 
dans son œuvre posthume «La Révolution de la Dialectique» 
(écrite en 1976-77), ainsi qu’il réclame la conséquence de telle 
incurie, c'est-à-dire, le vil sabotage: 

«Malheureusement, les petits frères gnostiques n'ont 
pas étudié, n'ont pas vécu mon enseignement que 
pendant tant d'années j'ai remis pour leur donner la 
libération psychologique et eux-mêmes ils ont voulu 
saboter la Grande Œuvre de la Blanche Fraternité...» 

Dans ce processus de Rénovation —et d'abandon des 
systèmes caducs— ordonné par le Maître Samael le 1er juin 
1976, et que Lui-même il a initié officiellement ce jour-
là, la première chose que nous considérons ce sont ses propres 



recommandations et exemples, car il a toujours laissé derrière 
tout dogmatisme ou auto-considération et a corrigé ses 
erreurs, c’est pourquoi il dit ce qui suit dans son œuvre de 
1957, «Notions Fondamentales d'Endocrinologie et 
Criminologie»: 

«Le moment est venu d'analyser toutes les possibilités du 
mystique-sensoriel et du psychosomatique, sans 
fanatismes, sans préjugés et sans dogmatismes. 

(…) Nous avons besoin d’être moins dogmatiques, nous 
avons besoin d’être plus studieux, plus éclectiques, 
plus didactiques.» 

Avec ces guides et orientations, nous nous apprêtons à 
donner suite à la Rénovation du Mouvement Gnostique (quel 
que soit le nom qu'on donne à la Gnoses et dans le pays que ce 
soit), qu’a initié l’Avatara le 1e juin 1976, abandonnant les 
systèmes caducs sans égards… 

Évitant ainsi —entre autres conséquences de ces systèmes 
caducs— l'esclavage et la tyrannie qu'impose le fait de 
dépendre du porte-monnaie des étudiants, ou bien, de 
supporter les infules de supériorité et délires de grandeur de 
ces pauvres personnes qui se croient maîtres. 

Et au service de la volonté des Vénérables Maîtres de la 
Blanche Fraternité, nos Fondateurs et bien-aimés Gourous 
Litelantes et Samael Aun Weor, nous avons les portes ouvertes 
pour guérir les blessures qu’on a provoquées d'autres 
institutions à beaucoup d’étudiants gnostiques suivant ces 
systèmes caducs, ayant un comportement anti-gnostique. 

Tenant ainsi notre devoir de charité, de véritable service à 
l'humanité et suivant l'exemple de Dondita, la Vénérable 
Maîtresse Litelantes, car franchement il ne nous intéresse pas 
d’enlever les groupes à personne, outre que les gens ne nous 
suivent —suivez votre Christ Interne— tel qu’avait l’habitude 
de dire notre bien-aimée Maîtresse… et vraiment, elle a guéri 
beaucoup de blessures, quelques-unes très graves. 

C’est ainsi que nous tenons notre parole, et à l'effet nous 
ne faisons pas de la Gnoses une affaire et nous la 
remettons avec de l’affection, sans l'altérer… Et les 
portes de nos salles sont ouvertes à tous les étudiants de bonne 



volonté. L'Atelier est un autre sujet, et le néophyte doit 
complimenter les conditions requises … 

D’autre part, pour faire une observance correcte à l'ordre de 
notre béni Avatara de Rénover la Gnoses et d'abandonner les 
systèmes caducs, et en essayant d'exercer avec de l’honnêteté 
notre Ministère, nous avons recherché, ou enquêté d’une 
sincère auto-analyse les causes les plus fréquentes à 
l'échec, les lests, erreurs et systèmes caducs qui empêchent 
cette Rénovation, et à l'effet, le premier résultat que nous 
avons trouvé consiste en ce que nous évitons l'auto-
observation et l'autocritique, et par-dessus tout, nous 
nous auto-justifions amplement. 

Sans doute il avait raison le célèbre Platon lorsqu’il disait 
que «La nation est l'image agrandie de l'individu» et, 
«change l'individu si tu veux changer la masse». Il nous 
arrive de même avec la «nation» gnostique, avec la «masse» 
gnostique: l'individu doit se corriger pour pouvoir corriger la 
masse et la nation. 

Il ne peut pas être autrement si nous apprécions 
l'Enseignement de notre béni Avatara comme celui du sage 
Platon. 

En résumé: Nous devons rigoureusement passer par 
l'Annihilation Bouddhiste, au moyen de l'auto-
observation, l’auto-connaissance, l’auto-critique et l’auto-
correction sincères, et une grande vénération et respect envers 
les Maîtres, et sans doute il y aura la Résurrection des 
valeurs les plus hautes du Père à l'intérieur de nous, 
de cette façon il commencera l'insigne processus de prendre 
possession notre Père de sa maison, c’est-à-dire, nous, ses 
enfants ingrats. 

Sans doute, dans la mesure où nous pardonnions nous 
serons pardonnés (Mathieu 6:14, 15)... 

Par conséquent, en exerçant la bénie congruence, nous 
commençons avec une franche et sincère 

 

— DÉCLARATION AUTO-CRITIQUE  — 



«Il n'y a rien de nouveau sous le Soleil» (Nihil  novum  sub  
Sole), disaient les anciens romains, et à juste titre, de sorte que 
l'histoire du gnosticisme se répète de nouveau: 

Vishnou s'incarne, remet son Message Rédempteur et on 
cherche de nouveau à le tordre ou à l’aliéner. 

Vishnou, le Deuxième Logos, le Chrestos Universel, fait un 
nid dans le cœur d'un Homme et nous enseigne le Chemin de 
la Régénération, le Chemin pour Fabriquer l'Âme et 
l'Esprit, pour revenir au Père de toutes les Paternités. 

Et tel qu’il a incarné le premier siècle chez le Divin Rabbi de 
Galilée, Jeshoua Ben Pandira, il a également incarné le siècle 
dernier dans le noble cœur de Victor Manuel Gómez 
Rodríguez, comme le Christ Rouge de la Nouvelle Ère de 
Verseau. 

Et de la même manière qu’on a tordu et aliéné le message 
du béni Maître des Maîtres, on a commercialisé et fanatisé son 
message —de sorte que des fleuves de sang ont coulés au nom 
du Christ ces deux millénaires— on a aussi tordu et aliéné le 
message rédempteur du Christ Rouge de Verseau. 

Le fanatisme gnostique a atteint des 
comportements et interprétations totalement 
opposées à celles du Vénérable Maître Samael Aun 
Weor, de la même manière qu’il s'est passé avec les 
enseignements du Divin Rédempteur du monde. 

La sacrée Gnoses —racine de grandes religions— est passée 
de manière vertigineuse et précoce, dès une naissante étape de 
croissance et développement, jusqu'une multiplication 
exponentielle des sectes pseudo-gnostiques… C'est la 
crue réalité des faits! 

Nous ne voulons dire en aucune manière avec cette sincère 
auto-critique que notre bien-aimé Gourou Samael Aun Weor 
ait échoué à livrer son Message de la Révolution de la 
Conscience, comme de toute évidence ils n'ont pas échoué 
non plus le Christ Jésus ou le Bouddha Sakyamuni… 

Dans cet exercice d'honnêteté, d’être sincères avec nous-
mêmes, nous reconnaissons également que les ennemis de la 
Gnoses n’ont pas besoin de faire d’effort pour l’attaquer et la 



discréditer, ceux qui se disent gnostiques se chargent de le 
faire. 

Et ainsi que l'ennemi secret est dans chacun, de la même 
manière les ennemis de la Gnoses se trouvent à l’intérieur de la 
Gnoses, et nous avons vu comment l'ennemi secret s'est 
approprié de nombreux prétendus maîtres, patriarches, 
bouddhas, hiérarques, illuminés, polyvoyants, incarnations, 
bodhisattvas, etc., etc., en boycottant ou en sabotant —
consciente ou inconsciemment— l'œuvre de l’Avatara, en 
utilisant en outre son saint Nom et son Enseignement pour 
leurs détournés intérêts. 

À ces personnages on applique les paroles du Divin Rabbi 
de Galilée: 

«Et lorsque tu pries, ne sois pas comme les hypocrites; 
parce qu'ils aiment prier dans les synagogues, et dans les 
cantons de rues sur un pied, pour être vus des 
hommes: certes je vous le dis, qu’ils ont déjà leur 
paiement. 

Mais toi, lorsque tu pries, entre dans ta chambre, et clos ta 
porte, prie à ton Père qui est en secret; et ton Père qui voit 
en secret, te récompensera en public.» (Mathieu 6:5-6). 

De toute évidence, ce public, où il sera récompensé celui qui 
prie en secret, est celui des Mondes Supérieurs, parce qu’à 
quoi servent-elles les couronnes et récompenses dans le 
monde matériel de la relativité, si on n’a rien dans le monde 
spirituel? Ce public select est celui qui accorde réellement les 
Initiations et les Maîtrises, après d’ardues épreuves. 

«Le processus de l’initiation c’est toute une série de 
batailles terribles contre soi-même, contre la Nature et 
contre le monde… Suffoque les passions au moyen de la 
volonté, puis étrangle-les, bien qu’il te fasse du mal à vif et 
que la bête proteste… 

Il faut couler dans les ténèbres de soi-même pour leur 
prendre la lumière… La lumière s’extrait des ténèbres. Les 
ténèbres produisent la lumière, et le cosmos sort du 
chaos…» (Cours Zodiacal, 1952) 

Toutefois, ceux pauvres qui aiment les premières places 
dans les synagogues, ceux qui se croient les propriétaires des 



synagogues, ceux qui se croient les héritiers des synagogues, 
ceux qui se croient rabbis au sein et en dehors des synagogues, 
ont déjà leur paiement: La reconnaissance comme «maîtres et 
illuminés», grands rabbis, par le Prince de ce Monde et ses 
troupes. 

Nous constatons avec de la tristesse qu’ils n’ont pas compris 
l'Enseignement de notre béni Avatara, et leur conduite s’inscrit 
dans les erreurs décrites dans son œuvre «Le Message de 
Verseau» (1960): 

«Si ton Dieu interne est le Dieu d'un soleil, le Dieu d’une 
constellation, sois encore plus humble parce que tu n’es 
qu’un pauvre boddhisattwa, un pauvre homme plus ou 
moins imparfait. 

Ne commets pas le sacrilège de dire: je suis tel Dieu, ou 
le grand Maître untel, parce que tu n’es pas le Maître. Tu 
n’es pas l'Agneau. Tu n’es qu’une ombre pécheur de celui 
qui n’a jamais péché. 

Le moi est composé par les atomes de l'ennemi secret. Le 
moi veut se démarquer, monter, se faire sentir, 
grimper dans le haut de l'échelle, etc. Toi, reconnais 
ta misère; adore et vante l'Agneau, fais-toi disparaître, 
refuge-toi au néant car tu n’es personne. 

De cette manière, par ce chemin de suprême humilité, 
tu reviendras à l'innocence de l’Éden. Alors ton âme se 
perdra dans l'Agneau. L'étincelle reviendra à la flamme 
d'où elle en est sortie. Tu es l’étincelle, l'Agneau c’est la 
flamme. 

Et ces jours-là, lorsque ton âme soit revenue à l’Agneau, 
multiplie ta surveillance; rappelle que le moi refleurit 
comme la mauvaise herbe. [Les Cornes et la Queue 
repoussent!] Seul l'Agneau est digne de toute louange et 
d’honore, et de gloire.» 

Par conséquent, s’arborer comme un maître est un 
sacrilège auprès les yeux du Tribunal du Karma, à moins 
qu’on connaisse véritablement le nom de son Réel Être. 

Nous ignorons la gravité du délit, assurément plus grand 
que le sacrilège même pour ceux qui sans savoir même leur 
vrai nom interne, se font passer par maîtres. 



Il n'est donc pas surprenant qu'il existe tant d’aigris 
contre beaucoup d’institutions soi-disant gnostiques 
et ses dirigeants —et nous les comprenons, et sincèrement 
nous éprouvons la plus grande compassion pour eux—, car ils 
ont souffert les abus, les excès, les tromperies, les fraudes et 
l'exploitation de la part de quelques pseudo-illuminés ou 
pseudo-maîtres et leurs adlateres qui se font appeler 
gnostiques samaëliens… 

Qui disent et ne font pas, ou plutôt, ils font le contraire de 
l’enseigné par notre Seigneur Samael, et malheureusement ils 
utilisent des techniques opposées au Gnosticisme Universel 
pour avoir un strict contrôle —fanatique et sectaire— sur leurs 
étudiants. 

Notre bénie Gourou Litelantes nous disait que le Maître 
Samael avait prédit que ses soi-disant «disciples» se 
disputeraient sur le Summum et sur les postes et sur ses livres 
et qu'il les verrait se disputer depuis «En haut» par une petite 
fente, un petit trou. Et il s’est passé ainsi! 

Les choses se répètent dans cette énorme récurrence du 
Samsara: Ils oublient de nouveau l'enseignement 
christique original et on forme de nouvelles églises ou 
sectes chargées de fanatisme, considérant leurs évêques et 
dirigeants l’incarnation du Christ même (ou anges, archanges, 
maîtres). 

Nous pouvons dire avec tout le respect, que s’ils étaient tels 
évêques et diacres représentants du Christ, les œuvres du 
Christ ils feraient. 

Sincèrement, nous éprouvons une véritable compassion 
chrétienne tant envers ces dirigeants soi-disant gnostiques, 
comme envers leurs étudiants… 

Dans cet exercice d'auto-analyse, d'auto-critique, avec du 
sérieux —et beaucoup de tristesse— nous reconnaissons que le 
Message de l’Avatara de Verseau, de Vishnou incarné, du 
Logos Samael, a été tordu par quelques-uns, son Cinquième 
Évangile a été déformé, il a été utilisé pour tirer profit de 
l'humanité au lieu de chercher à la servir avec de l’affection, 
étant le premier devoir de qui —en Vérité— aspire à suivre le 
Christ… 



Cependant, nous avons de la FOI que le feu sacré de la 
Gnoses rénove intégralement notre nature intérieure… et de 
l’ESPÉRANCE en quelques amis qui sont disposés à se 
conquérir eux-mêmes et vénérer sincèrement nos Gourous, 
qui font les choses de cœur, avec de la bonne volonté pour 
livrer d’une vraie CHARITÉ le Message Christique de 
Vishnou… 

Il dit ainsi le Message de notre bien-aimé Patriarche Samael 
Aun Weor: 

«Le sacrifice par l’humanité c’est de la charité et de 
l’amour bien compris. (…) Magie sexuelle, dissolution du 
Moi, charité, voici le triple sentier de la vie droite.» 
(Technique pour la Dissolution du Moi — Message de Noël 
1964-65)» 

 

Siège Patriarcal du Mexique  —Le 27 octobre 2017— 

samael.tv, samaelaunweor.tv, icglisaw.com, iglisaw.com, 
ollintlamatina.org,  litelantes.com,  tvgnostica.tv 

 

Isis nourrit Horus 

 

 

1. LA LOI D'ENTROPIE 

C’est une Loi qui applique sur notre planète —le-Karma-des-
mondes, Prison à haute sécurité du cosmos— et chaque fois 
que Vishnou s'incarne dans son Avatara, il arrive de même. 



Par conséquent, connaissant la Loi, il ne nous étonne pas du 
tout la dégradation entropique du Message du Khalki-
Avatara. 

Le propre Maître Samael le confirme dans son œuvre 
posthume «La Révolution de la Dialectique» (écrite en 1976-
77): 

«Sous le Soleil, toute religion nait, croît, se développe, se 
multiplie dans de nombreuses sectes et meurt. Ainsi 
a-t-il été toujours et le sera toujours. 

(…) Malheureusement, les petits-frères gnostiques 
n'ont pas étudié, n'ont pas vécu mon enseignement 
que pendant tant d'années j'ai remis pour leur donner la 
libération psychologique et eux-mêmes ils ont voulu 
saboter la Grande Œuvre de la Blanche Fraternité...» 

En conclusion, ► ces «petits-frères gnostiques» qui 
n'étudient pas ni vivent le Cinquième Évangile, sont ceux qui 
ont voulu saboter la Grande Œuvre de la Blanche Fraternité, et 
à cet effet, on crée et multiplie beaucoup de sectes pseudo-
gnostiques… Ainsi a-t-il été toujours et le sera toujours! 

Une véritable autorité dans l'histoire du gnosticisme, 
l’accréditée Docteur en Histoire Élaine Pagels, dans son œuvre 
«The Gnostic Gospels» (Les Évangiles Gnostiques), affirme 
que dans les cinq premiers siècles de l'ère chrétienne il y a eu 
plus de sectes gnostiques que d’églises ou sectes chrétiennes à 
l'actualité (pour B. Barrett, 20,800 dénominations 
protestantes et elles continuent d’augmenter). 

La raison, la cause efficiente de cette multiplicité de 
sectes ou «écoles» dans les temps anciens, à l'aube de l'Ère 
Chrétienne, reste la même que de nos jours, lorsqu’elles ont 
proliféré des «écoles» avec des dénominations gnostiques, 
supposément samaëliennes: 

► Les Moi de l’orgueil mystique, la mythomanie, l'amour-
propre, la suffisance, l'auto-accroissement, l'auto-mérite, 
l'auto-justification, l'auto-considération, la vanité, l'arrogance, 
l’auto-éloge, l'envie, la luxure, le fanatisme, la colère, l'orgueil, 
la cupidité et un grand etcetera. 

En effet, beaucoup se sont auto-proclamés —expressément 
ou tacitement— maîtres, grands bodhisattvas et illuminés, et 



ont créé leurs multiples «écoles» en remettant leur particulière 
interprétation de la Gnoses Immortelle, interprétation que 
normalement est conforme à leur propre mythomanie et à leur 
manière de faire des affaires avec la Gnoses. 

Cela, en sachant que notre bien-aimé Maître Samael Aun 
Weor dit qu'il est interdit de détenir des grades et d’initiations: 

«Les grades ésotériques, qui sont les grades authentiques  
gnostiques, ne peuvent être divulgués par personne qui les 
ait reçus; cela est interdit. Quoi qui dise: «j'ai tant de 
grades, tant d’initiations», est un malhonnête.» 
(Introduction à la Gnoses, 1960) 

«L'Initiation est une question de l'Intime. Questions de la 
Conscience, des choses très délicates de l'Âme. Ces choses-
là ne se racontent pas. Un véritable Adepte ne dirait 
jamais des phrases comme celles-ci: «Je suis un Maître de 
la Loge Blanche». «J'ai un tel grade». «J'ai tant 
d'initiations». «J'ai tels pouvoirs», etc., etc. 

(…) L'Initiation est une question très intime de l'Âme. Le 
moi ne reçoit pas d’Initiations. Ceux qui disent: «j'ai tant 
d'initiations», «j'ai tant et tant de grades», ce sont des 
menteurs et imposteurs, parce que le moi ne reçoit pas 
d’Initiations ni de grades.» (Le Mariage Parfait, 3e édition, 
1966) 

2. PRÉ REQUIS DU 

VÉRITABLE INITIÉ 

Et ainsi de même, malgré les évidences, déplorablement ces 
personnes continuent —dans le profond de leur psyché— 
collectionnant une grande cumulation d’«oublis»… 

«Ils oublient» spécialement, de toute intention, aposta, 
exprès, le Septième chapitre (21 de la 1er. édition, intitulé 
«Préparation Initiatique») de l'œuvre «Les Mystères Majeurs» 
(1956), où notre bien-aimé Gourou Samael Aun Weor, décrit 
de toute précision la conduite que doit avoir un VÉRITABLE 
INITIÉ. 

Essentiellement, ► être un mari exemplaire et un père 
exemplaire, un enfant exemplaire, un citoyen modèle, un 
petit-fils magnifique et un grand-père patriarcal; respectueux 
des femmes d’autrui et des autres dévotes du sentier, mari à 



une seule femme; humble, droit, sacrifié par l'humanité et non 
celui qui la sacrifie, etc. 

Lorsque nous signalons ou enregistrons cet «oubli» 
intentionnel, égoïque et historique du texte explicite du 
Cinquième Évangile, de la part de ceux qui disent le suivre, et 
sa dégradation entropique résultante, nous ne sommes que de 
simples studieux et analytiques de la manière dont on 
transforme la psyché individuelle et socialement. 

Emphatiquement, nous déclarons qu’il n'est pas dans notre 
esprit d'être pessimistes ni à court d'espoir, nous avons 
toujours de la FOI ET ESPÉRANCE DANS LE PÈRE. Il ne 
nous intéresse pas non plus à critiquer ceux qui se disent 
gnostiques. Toute étude, analyse et critique de notre part sera 
toujours constructive. 

Nous exerçons tout simplement avec du sérieux la règle 
numéro un de notre bien-aimé Gourou Samael Aun Weor, et à 
l’effet, nous nous auto-observons et utilisons le bistouri de 
l'auto-critique —personnelle et institutionnelle— de 
l'Enseignement Gnostique, en théorie et pratique, à 
l'OCCASION DES CELEBRATIONS DU CENTENAIRE DE LA 

NAISSANCE DU GRAND AVATARA DE LA NOUVELLE ÈRE DE 

VERSEAU. 

Avec le même sérieux nous voulons analyser et enregistrer 
les faits sociaux et historiques qui se présentent à 
chaque fois que Vishnou, le Deuxième Logos, remet 
son Message Immortel. 

Substantiellement, des faits de commercialisation, 
médiatisation, falsification et une ample dégradation 
entropique du Béni Message.  Ainsi a-t-il été et sera toujours… 

C'est un fait que les dangers, dont le Maître Samael nous 
avertit dans son œuvre «Les Mystères Majeurs», ont été 
ignorés, et beaucoup ont commis ces graves erreurs que les ont 
détournés totalement de la Voie du Tranchant du Rasoir. 

Par conséquent, «ils ont aussi oublié» complètement les 
mots suivants de notre Seigneur Samael du dit chapitre du 
Cinquième Évangile: 

«Les bodhisattvas déchus sont pires que les démons. 



(…) Celui qui se met à développer des pouvoirs et ne se 
sanctifie pas devient un démon; celui qui veut faire de 
la Gnoses une affaire devient un démon. 

(…) Lorsque les bodhisattvas clairvoyants chutent résultent  
pires que les démons. Le bodhisattva clairvoyant déchu se 
pense omnipotent et puissant, il s‘enorgueillit, confond 
les choses et prend les ombres par la réalité même, il 
calomnie les grands Maîtres, endommage des foyers, 
dit ce qu’il ne sait pas, explique avec de l’autorité ce qu’il ne 
comprend pas, n'accepte jamais sa position de 
bodhisattva déchu et vient se croire supérieur à son 
Maître. 

(…) Il y a beaucoup de frères sur la voie qui utilisent la 
magie sexuelle comme prétexte pour séduire beaucoup 
d’ingénues dévotes du sentier; c'est ainsi que ces 
adultères mystiques s'éloignent de l'autel de l'initiation et 
tombent dans l'abîme.» 

Nous avons vu tout ça de manière claire, palpable, évidente, 
catégorique, et beaucoup de soi-disant maîtres et faux 
clairvoyants et prophètes inverses viennent se croire 
supérieurs à leur Maître et calomnient les grands 
Maîtres, ce qui a été le cas de la calomnie systématique et 
l’outrage contre l'épouse-prêtresse de l’Avatara de Verseau, 
notre bien-aimée Maîtresse Litelantes. 

Un véritable Maître de la Blanche Fraternité, n'oserait 
jamais critiquer, injurier ou désobéir à une Maîtresse de 
Mystères Majeurs, à une Maîtresse du Tribunal de la Justice 
Cosmique, étant le cas de notre bénie Gourou, de qui notre 
Seigneur Samael Aun Weor dans l’œuvre ci-dessus 
mentionnée, dit ce qui suit: 

«Au moyen de ces études et pratiques l'homme peut 
atteindre le grade de Christ, la femme atteint le grade de 
Vierge. LITELANTES, la Vierge de la Loi, est 
puissante.» 

Cependant, malheureusement, beaucoup d’étudiants 
n’assimilent pas bien l'enseignement et viennent se croire 
supérieurs à leur Maître, car ils sont des proies de l’orgueil 
mystique et la mythomanie s’autoproclamant maîtres, dieux 
incarnés. 



Le Maître Samael nous parle très clairement sur le défaut de 
la mythomanie dans son œuvre «Le Mystère du Doré Fleurir» 
(1971): 

«Il est utile de préciser quelque chose de très pénible que 
nous avons pu vérifier au fil de nombreuses années 
d’observation et d'expérience. 

Je voudrais me référer sans ambages à la 
«MYTHOMANIE», tendance très prononcée parmi les 
gens affiliés à diverses écoles de type métaphysique. 

Des personnes apparemment très simples, de la nuit au 
jour, après quelques hallucinations, deviennent 
Mythomanes. Incontestablement telles personnes à la 
psyché subjective, réussissent presque toujours à 
étonner à de nombreux naïfs, qu’en fait, 
deviennent leurs suiveurs. 

Le Mythomane est comme un poteau d’exécution sans 
fondements, il ne suffit que d'une légère poussée pour le 
transformer en insignifiant sédiment. 

Le Mythomane croit que cette question de l’occultisme est 
quelque chose comme «souffler et faire des bouteilles»*, et 
d'un moment à l'autre il se déclare Mahatma, Maître 
Résurrecte, Hiérophante, etc. 

*N.T. : Quelque chose de très facile et rapide à faire; 
donné. 

Le Mythomane a généralement des rêves impossibles, il 
souffre invariablement de ce qu’on appelle les «délires de 
grandeur». 

Ce genre de personnages a l’habitude de se présenter 
généralement comme des réincarnations de maîtres 
ou de héros fabuleux, légendaires, fictifs. 

Toutefois, il est clair que nous faisons l'accent sur quelque 
chose qui mérite d'être expliqué. 

Des centres égoïques de la subconscience animalesque que 
dans les relations d'échange suivent certains groupes 
mentaux peuvent provoquer, par des associations et 
reflets fantastiques, quelque chose comme «des 
esprits » que presque invariablement ne sont que des 



formes illusoires, des personnifications du propre moi 
Pluralisé. 

Il n'est donc pas étonnant que n’importe quel agrégat 
psychique assume une forme Jésu-Chrétienne pour 
dicter de faux oracles... 

Quelconque de ces nombreuses entités, que dans son 
ensemble constituent ce qu'on appelle l’ego, peut, si elle le 
veut, prendre la forme d’un Mahatma ou Gourou et alors 
le rêveur en revenant à l'état d'éveil dira de soi-
même: «Je suis auto-réalisé, je suis un maître». 

Qu’on observe à cet égard que de toutes façons dans le 
subconscient de toute personne s’y trouve latente la 
tendance à la prise de parti, à la personnification. 

Ceci est donc le motif classique pour lequel beaucoup de 
gourous asiatiques avant d’initier leurs disciples dans le 
magisme transcendant, leur préviennent de toutes les 
formes possibles d'auto-tromperie.» 

Notre Gourou occidental, le béni Maître Samael Aun Weor 
aussi nous prévient-il amplement «de toutes les formes 
possibles d'auto-tromperie», tout le long et large de son 
Œuvre. 

Toutefois, on n’écoute généralement pas ses prévoyants 
mots: IL EST BEAUCOUP PLUS FACILE DE SE FAIRE 
PASSER PAR ILLUMINÉ QUE DE L'ÊTRE 
RÉELLEMENT, car ce sont de nombreuses preuves, beaucoup 
de souffrances de l'ego à mourir, de grandes émotions de 
l'âme, quelle nécessité y a-t-il à cela? 

Comment un «citoyen modèle»?, où a-t-on vu cela ? 

En se faisant passer par Maître on lui divinise l'ego, et en 
plus, on l’entretient, on le vénère, on lui embrasse les pieds… 
Et aussi, il peut avoir accès illimité à toute dame —ou dévote 
du sentier— que lui en permette, pour lui «prouver le feu», 
pour voir si elle est «apte à l’alchimie»... 

Quelle beauté pour l’ego malin! Quelle vie aussi donnée 
pour l'ennemi secret! 

Et toutes ces prébendes et privilèges égoïques, à l’hypocrite 
abri de l'enseignement du «Mariage Parfait», la Sacrée Gnoses 
Immortelle… 



Mais il arrive toujours de même, et à chaque fois que 
Vishnou vient donner son Message Rédempteur, 
normalement il y a une grande récolte de 
mythomanes…, qu’il ne nous étonne donc pas que dans 
notre Enseignement il y en ait également. 

Enfin, tout bien considéré, c’est de ces personnages dont 
parlait Saint Paul dans sa Deuxième à Timothée 3:1-8: 

«Tu dois également savoir ceci: qu’aux derniers jours ils se 
présenteront des temps difficiles. 

Parce qu'il y aura des hommes épris de soi et de 
l'argent [ceux qui s’auto-proclament maîtres et font de la 
Gnoses une affaire]. Ils seront vantés, orgueilleux, 
blasphèmes, désobéissants aux parents, ingrats, impies, 
sans affection naturelle, implacables, calomniateurs, 
intempérants, cruels, embêtants du bien, traitres, 
impétueux, vaniteux et épris des plaisirs plutôt que de 
Dieu. 

Ils auront l'apparence de piété [aux poses et feintes 
douceurs et aux habits blancs], mais ils nieront leur 
efficacité. À ceux-ci évite-les. 

Donc parmi ceux-ci se trouvent ceux qui entrent dans 
les maisons et prennent captives les petites 
femmes chargées de péchés, emportées par diverses 
passions qui sont toujours en train d’apprendre et ne 
parviennent jamais à la connaissance de la vérité [ceux qui 
sous le prétexte de la magie sexuelle abusent des femmes et 
ont plusieurs mariages ou plusieurs maitresses que selon 
eux «ils sanctifient»]. 

De la manière que Janes et Jambres se sont opposés à 
Moïse, ainsi s'opposent-ils à la vérité [du Cinquième 
Évangile qu’ils disent prêcher]. 

Ce sont des hommes à l’esprit corrompu, réprouvés quant à 
la foi.». 

Aussi dit-il d'eux notre Seigneur Jésus Christ: 

«Soyez sur vos gardes avec les faux prophètes, qui 
viennent à vous en vêtements de brebis, mais qui au-
dedans sont des loups rapaces. À leurs fruits vous les 
reconnaitrez-vous. Est-ce qu’on cueille des raisins sur de 



épines ou des figues sur des chardons? Pareillement tout 
bon arbre produit de beaux fruits, mais tout arbre pourri 
produit des fruits sans valeur.» (Mathieu 7:15-17) 

Le propre Maître Samael a anticipé l'usage que certains 
personnages feraient de son enseignement, selon il nous 
informe dans «Les Mystères Majeurs»: 

«Cela ne nous étonne pas que ce livre devienne profane, 
car maintenant ces supertranscendés seront, selon eux, en 
recevant la couronne de la vie; aujourd’hui ils 
augmenteront les profiteurs partout et ils 
apparaitront les christs en tas et la récolte des 
supercouronnés. 

Attention «Car il se lèvera des faux Christs et des faux 
prophètes qui produiront des signes et des prodiges pour 
égarer, si possible, les élus». (Marc 13:22). Soyez vigilants, 
«Beaucoup viendront en se servant de mon nom, en 
disant ‘Je suis le Christ’ et ils en égareront beaucoup». 
(Marc 13:6). Y compris au sein du Mouvement 
Gnostique il apparaîtra de faux christs.» 

Le problème des déviations entropiques du message de 
Vishnou, que registre l'histoire de la Gnoses dans le dernier 
siècle et dans le présent, se résume à ce dit par notre Avatara 
dans «Les Mystères Majeurs» (1956): 

«Généralement un grand nombre de gens qui entrent dans 
la Gnoses sont aussi vains et têtus qui croient que celle-ci 
est une petite école comme toute autre; ces pauvres gens se 
trompent lamentablement, parce que de la Gnoses on 
sort pour ange ou pour diable. C'est la terrible réalité 
de ces études.» 

Aussi cette histoire illustre cet exprimé dans une de ses 
œuvres posthumes, «Tarot et Kabbale» (écrite en 1977), sur la 
Voie du Tranchant du Rasoir. 

Sans aucun doute, le Vénérable Maître Samael Aun Weor a 
laissé tout écrit clairement, même ce qu'il arriverait avec le 
Mouvement Gnostique (quel que soit le nom qu’il prenne et 
dans le pays que ce soit): 

«Cette voie est pleine de dangers à l'intérieur et à 
l'extérieur. Beaucoup sont ceux qui commencent, rares sont 



ceux qui arrivent. La plus grande partie se détourne 
par le Chemin Noir.» (Tarot et Kabbale) 

Il n'est pas la même chose d’être à la tête d'une église 
échouée de plus, ou d'un club-social-gnoses, que préconiser 
avec du sérieux l'Annihilation Bouddhiste, comme le propre 
Maître Samael disait: 

«En revanche, si je me mets à vous parler en ce moment 
sur la loto ou sur la manière d’améliorer la situation 
économique, ou comment assurer le succès en amour ou 
quelque chose semblable, je vous assure que vous ne 
bailleriez pas. Mais en me référant directement au Travail 
sur soi et à ce qu'on appelle l’Annihilation Bouddhiste, 
incontestablement, au fond de chacun de vous il se 
provoque une résistance subconsciente. Pourquoi ? 

Parce qu'en aucune manière l'EGO veut s’arrêter d’exister. 
L'Ego rejette ce type d'Enseignements, car ils 
visent contre son existence même. 

Y-a-t-il un parmi vous qui ait envie de ne pas exister? Vous 
voulez exister ici et dans le «au-delà». 

Quelques-uns parmi vous diraient: «Eh bien, j'ai envie de 
ne plus exister dans le Monde Physique, je voudrais 
désincarner». Mais de quel secret désir pensent-ils ainsi? 
Tout simplement parce qu’ils souhaiteraient vivre dans les 
Mondes Supérieurs; ça c'est clair, mais dans une situation 
un peu meilleure... 

Pourquoi les prêtres ont tant de gens? Parce que les 
prêtres n’offrent pas la doctrine de l'Annihilation 
Bouddhiste à leurs affiliés, au contraire: 

Ils leur offrent le Ciel au moyen de pratiques paiements, 
c'est-à-dire, ils leur donnent le passeport pour le ciel; une 
vie confortable dans le au-delà jouissant de toutes sortes 
d'honneurs.» (Chaire: La Transvalorisation du Travail 
Ésotérique) 

Il ne manque pas non plus à «la gnose» ceux qui 
apparaissent vendant des lots de cette île inconnue sur l'Océan 
Pacifique, où elle sera protégée l'Armée du Salut Mondial dans 
la prochaine Apocalypse, ou vendant le droit à une nouvelle 
réincarnation, ou le droit de continuer à vivre sur cette planète 



car ils ont arrêté Hercolobus, ou ils ont changé le destin 
mondial, ou ils ont négocié avec le Tribunal du Karma, etc., 
etc., etc… 

Toutes ces écarts entropiques — normaux ou communs aux 
systèmes caducs— sont dus au manque d'étude et vécu du 
Cinquième Évangile, car s’ils l'avaient fait, ils ne diraient pas ni 
feraient ces choses-là, qu’à notre bénie Maîtresse Litelantes lui 
semblaient totalement absurdes. 

Ce Siège Mondial, ce Siège Patriarcal du Mexique, 
évidemment a l'obligation de clarifier —comme il est précisé— 
que les personnages qui font telles affaires à l’abri du 
Nom Sacré de la Gnoses, n’appartiennent pas à la 
Gnoses, n'appartiennent pas à la Fraternité fondée par nos 
bénis Gourous Samael Aun Weor et Litelantes. 

Ça n'est pas la Gnoses, car il n'y a pas de service réel, 
véritable, effectif pour l'humanité, et en plus, cela va 
directement contre l'Enseignement Gnostique du Cinquième 
Évangile. Nous réitérons que ceux qui agissent ainsi, 
n'appartiennent pas à notre Fraternité, celle des Fondateurs 
du Siège Patriarcal du Mexique, et ici ils n'ont ouvert pour eux 
que la porte du Repentir. 

C'est pourquoi notre bénie Gourou Litelantes disait que si le 
Maître Samael revenait, elle lui remettrait tout 
immédiatement… Ce poste si envié —parce qu’ils ne pensent 
qu’aux affaires qu’ils feraient ou à la super-adulation de leur 
ego— et mal compris, est très difficile de mener. Avec du 
sérieux nous disons qu’il n'est absolument pas enviable, on l’a 
déjà vécu pendant presque trois décennies à côté de la 
Vénérable Maîtresse Litelantes. 

Il est très difficile d’avoir la résistance et force spirituelles 
pour suivre le Chemin de l'Être et du Devoir Être qui ont 
établis les Maîtres Fondateurs. 

Il est très facile à parler ou envier, mais qu’il est difficile à 
tenter de suivre en vérité les pas christiques des Maîtres, et 
donner généreusement ce que le Père a déposé dans nos 
cœurs, au lieu de dévorer le cœur des autres… 

Il est très difficile à faire quotidiennement les choses en 
l'honneur et la Gloire de nos bien-aimés Gourous. Il faut avoir 
beaucoup de courage, beaucoup de cœur… et de l'estomac 



aussi, car à suivre réellement le Chemin Christique tout le 
monde veut nous crucifier… Il dit ainsi notre Seigneur Samael 
dans son «Message Suprême de Noel de 1952»: 

«Mes très aimés, j’éprouve de la pitié par vous, car vous 
avez embrassé la doctrine des martyres. L’humanité 
n’a jamais aimé cette doctrine; à l’avoir prêché, on a 
assassiné le Christ, et tous ses suiveurs ont été des 
martyres.» 

Toutefois, à côté de Dondita nous avons rencontré 
beaucoup de gens de bonne volonté, qui de bon cœur se 
sacrifiaient par l'humanité, qui cherchaient avec du sérieux 
l'Annihilation Bouddhiste, et respectait le feu de leur Mariage, 
leur Foyer Gnostique, comme il doit être… Pas tout n’est 
perdu, malgré les adverses circonstances… 

Mais ce sont les Ares Sacrées des Ateliers Supérieurs qui 
donnent toujours la plus grande joie au dévot, voilà de quoi il 
s'agit ce Chemin du Tranchant du Rasoir… et sa 
conséquence sacrée: La Conquête du Fidèle de la 
Balance pour réussir à nous placer au-delà du bien et du mal, 
dans le parfait Équilibre que produit la Justice incarnée dans 
nos cœurs, ainsi s'incarne l'Être en nous. 

C'est ce que nos Fondateurs souhaitent pour nous tous, et 
nous devons nous y consacrer, au lieu de se débattre 
absurdement sur des postes et prééminences, ou de se disputer 
comme des gamins de huit ans pour savoir qui a raison, ou qui 
est plus et meilleur (soi-disant) maître gnostique. Rien que 
perdre du temps avec des  superficialités…, toute leur vie n’est 
qu’une pure rogne. 

 

 



3. LES SOI-DISANT MAÎTRES 

C’est un fait que malgré tant et diverses expressions et hautes 
reconnaissances dans le Cinquième Évangile, de la part du 
Fondateur des Institutions Gnostiques —et Auteur de cet 
Évangile— sur son égale Fondatrice ou Co-Fondatrice, sa 
Collaboratrice Ésotérique, la Vénérable Maîtresse Litelantes, 
quelques pauvres mythomanes qui se croient maîtres, 
des supposés bodhisattvas ou illuminés, ne la mentionnent 
même pas, ou bien, ils lancent contre elle les plus farouches 
invectives… 

Où est-elle donc leur prétendue maîtrise? 

Où est donc l'affection pour le Maître Samael —dont ils se 
disent être disciples et continuateurs de son œuvre— s’ils 
attaquent de cette manière son épouse-prêtresse, et en plus la 
veuve du Seigneur? 

Quel manque de respect à l'épouse-prêtresse —et à la fois 
Dame-Adepte— qui a redressé le Maître Samael de la 
poussière de la terre! 

En vérité, ils ne résistent pas d’analyse ni ici au milieu, ni là-
bas, encore moins là-Haut. 

On peut leur appliquer les mots toujours véraces de notre 
bien-aimé Maître Samael, exprimés dans le chapitre 49 du 
«Pistis Sophia Dévoilé»: 

«Mais les pharisiens osent attaquer les Adeptes de la 
Grande Œuvre. 

Jamais aucun pharisien n’a cru s’être trompé. 

Les pharisiens détestent le Christ et le vitupèrent 
chaque fois qu’il vient sur Terre. 

Ils se sont soulevés et se soulèvent et se soulèveront en 
rébellion les pharisiens, contre le Seigneur qui vient leur 
apprendre. 

Les pharisiens se croyant sages, jugent le Christ et 
jettent des pierres contre lui. 

Le plus grave est l'ingratitude des pharisiens, ils 
attaquent le Christ avec les mêmes mots et enseignements 
qu’ils apprennent du Seigneur. 



Ils utilisent les paroles du Seigneur pour attaquer 
le Seigneur.» 

En effet, l'ingratitude —qui sera toujours la sœur, et très 
sœur!, de la trahison— de ces pauvres pharisiens a été 
énorme, et ils ont attaqué le Christ avec les mêmes mots et 
enseignements qu’ils ont appris du Seigneur, comme il s'est 
passé dans la vie du Maître, qui a été attaqué par ses propres 
disciples colombiens: 

«Rendez-vous compte qu’il n’existe pas deux ni trois 
patriarches dans le monde de l'Église Gnostique, il n’y a 
que le Cinquième des Sept, dont je suis uniquement un 
instrument, peut-être trop imparfait, mais je suis 
l'instrument. Inutilement les frères rebelles 
tenteraient d’essayer de conserver l'église contre 
la volonté du Patriarcat.» (Clôture du Congrès de 
Guadalajara, 1976) 

Et en outre, ils ont lancé de graves calomnies et 
diffamations contre l'épouse-prêtresse de l’Avatara en utilisant 
les mêmes mots et enseignements livrés par le propre Avatara, 
ce qui est un double affront pour notre Seigneur Samael. 

Quand et où, dans quelle œuvre ou conférence, le Maître 
Samael a déclaré cette série de calomnies et diffamations 
contre la Maîtresse Litelantes? Ils n'ont pas la crainte de Dieu 
ces super-ingrats, qui haïssent le Christ et le vitupèrent à 
chaque fois qu’il vient sur Terre… 

Quelle horrible manière de traiter la Dame-Adepte, la 
Vierge de la Loi, celle qui alchimiquement a donné naissance 
en accouchement sacré au Khalki-Avatara de Vishnou! 

En vérité qu’ils sont plus respectueux les démons 
déclarés et définis que beaucoup de soi-disant maîtres ou 
leaders gnostiques et leurs calomniateurs ou porte-paroles, qui 
en plus, ont l’insolence —car l’ignorance est insolente— de 
menacer avec la Loi du Karma tous ceux qui ne 
partagent pas leurs tordues croyances, ou qui s’écartent d’un 
millimètre de leurs dogmes, ou bien, qui quittent leurs fausses 
écoles gnostiques. 

Quelle insolence, en vérité! Quelle audace de ces ignorants 
illustrés du supposé gnosticisme! Traiter de cette manière 



notre puissant Seigneur Anubis, comme s’il était leur servant, 
leur larbin ou leur esclave! 

Quel manque de respect à un aussi insigne Seigneur! Rien 
d’autre que le faire complice, l'auteur intellectuel et aussi celui 
qui pardonne tous leurs méfaits! Pauvres aveugles guides 
d’aveugles, hypocrites pharisiens irrédents, sectaires qui 
malheureusement discréditent et salissent le Nom Sacré de la 
Gnoses… 

En vérité, quel manque de respect pour les choses sacrées! 
Jamais les Maîtres Fondateurs dépenseraient leur énergie 
psychique à penser à leurs détracteurs, calomniateurs et 
traîtres, encore moins à ceux qui quittaient la Gnoses et à ceux 
qui menaçaient avec la Loi du Karma. Au contraire, le Maître 
Samael dit clairement dans son «Grand Manifeste Gnostique 
de 1972»: «Bénis soient mes détracteurs!» 

Nous certifions que Dondita, la Vénérable Maîtresse 
Litelantes, oubliait souvent, matériellement, les noms de ces 
personnages, les effaçait de son esprit littéralement, et non pas 
à cause de l'âge ou à l'absence de mémoire, parce qu’elle se 
rappelait du reste parfaitement, y compris d’hier et du plus 
récent, comme si elle avait vingt ans. 

Quelques fois elle nous a dit emphatiquement: «Je ne vais 
pas gaspiller mon énergie à penser à ces personnes.» 

Cela a été une constante dans la vie de la Maîtresse 
l'ingratitude des gnostiques et leur bave diffamatoire contre 
elle. Cependant, tous ceux qu’avons eu la joie d’être près d'elle, 
certifions que la Maîtresse a toujours eu la plus absolue 
indifférence envers les personnages qui maudissaient d'elle, et 
à l’effet, elle avait l’habitude de dire: 

«Que serait de ma vie si je prêtais attention aux 
commérages et à la médisance? Si j’écoutais ce qu’on dit de 
moi je serais déjà morte… 

Alors je ne m’occupe pas de ceux qui disent du mal de moi 
car ils ne me paient pas le loyer, ni le téléphone, ni le café, 
ni les cigares, et plus ils parlent de moi, plus je me promène 
et jouis de la vie.» 

Nous avons appris aux côtés de nos bien-aimés Maîtres, les 
FONDATEURS DE LA GNOSES, que les Maîtres de la Lumière 



se consacrent plutôt à plaindre les autres, à prier pour les 
autres en les aidant, exerçant la Compassion Universelle… 

Alors que ceux qui se font passer par tels Maîtres, passent 
leur temps à s’auto-justifier, à dire du mal des autres et à 
s’auto-vanter… et en général, à tricher et à abuser de 
l'Enseignement de toute effronterie. 

ILS PASSENT AINSI DU TANTRISME BLANC AU 
TANTRISME NOIR dans la Gnoses même, car c’est NOIR de 
toute noirceur, et par conséquent, il est totalement interdit 
au disciple: 

1er. De pratiquer le Grand Arcan hors le mariage. 
(Uniquement dans les foyers légitimement établis ou 
constitués. —Le Mariage Parfait) 

2e. D’abuser des dévotes du sentier. (Il y a beaucoup de 
frères dans la voie qui utilisent la magie sexuelle sous 
prétexte de séduire beaucoup d’ingénues dévotes du 
sentier; c'est ainsi que ces adultères mystiques s'éloignent 
de l’autel de l'initiation et chutent dans l'abîme. —Les 
Mystères Majeurs) 

3e. La fornication et l'adultère en soi. (Tout le long du 
Cinquième Évangile nous y trouvons cette interdiction) 

4e. Se laisser prendre par la tiédeur. Il faut persister et 
rester au blanc, car tout le gris dans le Tantrisme, avec le 
temps qui coule, devient noir. (Le Mariage Parfait) 

5e. Changer de «Verre Hermétique» sans 
autorisation. Exemples: 

a) Changer de «verre Hermétique» ► sans être 
endommagé. (Délit il y en avait si l’alchimiste, ayant 
un Verre correcte, Hermétique, méprisait tel Verre et le 
jetait pour en prendre un nouveau. —La Pierre 
Philosophale / Un homme qui prend une autre femme et 
abandonne la sienne, est un adultère. Encore plus, s’il 
la prenait uniquement pour transmuer il reste 
un adultère, car il porte au sein de son épine dorsale 
un type d'énergie, celle de sa femme, puis il entre en 
contact avec un autre type d'énergie, d’une autre qui 
n'est pas son épouse, ces deux types d'énergie se 



détruisent entre elles, c’est une loi physique. —La Récolte 
du Soleil) 

b) Remplacer le «verre Hermétique» ► par un divorce 
inapproprié. (On ne pourrait pas accorder le divorce à 
une femme qui ne fait aucun mal, si la femme n’est pas 
infidèle à un homme, pourquoi l’homme lui 
demanderait-il l’acte de divorce? Ou vice versa, si 
l'homme n’est pas infidèle à la femme, c'est-à-dire, il 
n'adultère pas, pourquoi lui demanderait-elle l’acte de 
divorce? Seul par motif de fornication ou adultère 
c’est licite, c’est admissible. —La Création du Soleil 
Psychologique Intime) 

c) Changer de «verre Hermétique» ► sans attendre les 
trois ans qu’indique le Gourou. (Il est nécessaire de 
laisser couler un temps, PAS MOINS À TROIS ANS, pour 
que l’alchimiste puisse obtenir un nouveau Verre, s’il ne 
veut pas un court-circuit dans son système central-
épinière, parce qu'un court-circuit peut lui brûler un fil 
du laboratoire; et dans ce cas, le feu, le soufre et le 
mercure diminuent, descendent, et il y a même une 
«réduction métallique». En d'autres termes, on dirait 
que l’alchimiste s’est écroulé de tête vers l'abîme. —La 
Pierre Philosophale) 

d) Changer de «verre Hermétique» par l'abandon de 
son épouse, parce que► selon ça elle ne lui sert 
plus au travail dans la forge allumée de Vulcan. (Celui 
qui quitte son épouse parce que selon ça elle ne lui sert 
plus au travail dans la forge allumée de Vulcan, au lieu 
d’éveiller le Kundalini, il éveillera l'abominable 
organe Kundartiguateur. —Le Mystère du Doré 
Fleurir) 

e) Changer de «verre Hermétique» sans avoir reçu l’► 
autorisation du Suprême Tribunal du Karma, 
alors il reste dans le triste rang de simple et courant 
adultère, avec toutes ses conséquences. («Précision» de 
la Vénérable Maîtresse Litelantes à la deuxième édition 
du Pistis Sophia Dévoilé) 

6e. Avoir plusieurs mariages sous prétexte du changement 
de «verre Hermétique». C'est-à-dire, être obstiné, 
récidiver dans le délit. (Il y a de petits frères qui volent 



la femme d'autrui selon parce que la loi du karma l’a 
disposé ainsi. Tous ces délits ont amené à l’abime de 
milliers d'étudiants spiritualistes. —Les Mystères Majeurs) 

7e. Le manque de Vénération et Respect aux Supérieurs (à 
l’Avatara et son épouse-prêtresse, la Vierge de la Loi). 
Rappelons ce que nous dit le Maître Samael dès son premier 
livre, «Le Mariage Parfait de l’École Maternelle» (1950):  

«Comment peut-il parvenir à la haute Initiation 
celui qui ne vénère pas ses supérieurs? » 

Par conséquent, on doit avoir le minimum de respect 
envers ses Supérieurs (Maître et Maîtresse Fondateurs de 
la Gnoses), c'est une obligation élémentaire de tout chela 
ou apprenti, compagne ou Maître, et il doit l’accomplir de 
tout cœur pour être apprécié. 

Évidemment, celui qui se fait passer par maître et 
cherche qu’on le vénère, brise toutes les règles et cesse 
d’appartenir à la Fraternité, où ils officient ces bénis 
Seigneurs à qui nous tous devons vénérer, selon nous 
l’indique le Maître Samael. 

8e. En général, d'autres comportements abusifs typifiés 
par le béni Avatara dans son Œuvre qui concernent le 
comportement du chela tantrique. (Celui qui se met à 
développer des pouvoirs et ne se sanctifie pas devient un 
démon… celui qui veut faire de la Gnoses une affaire 
devient un démon. —Les Mystères Majeurs / les 
authentiques grades gnostiques ne peuvent être diffusés 
par personne qui les ait reçus; ceci est interdit —
Introduction à la Gnoses/ Etc., etc., etc.) 

C'est pourquoi dans son œuvre posthume «Tarot et 
Kabbale», le Vénérable Maître Samael Aun Weor nous dit 
clairement: 

«Cette voie est pleine de dangers à l'intérieur et à 
l'extérieur. Beaucoup sont ceux qui commencent, rares sont 
ceux qui arrivent. La plupart s'écarte par le Chemin 
Noir. À l'Arcan 18 il existe des dangers trop subtiles que 
l'étudiant ignore». 

De cette manière, à ces abus, à ces notoires détournements 
de l'Enseignement, c'est que l'on passe de l'arcan 9 à l’arcan 



18, avec ses horribles précipices et la bouche noire même de 
l'Abîme. De cette manière on passe, ON S'ÉCARTE DU 
TANTRISME BLANC AU NOIR: «La plupart s'écarte par le 
Chemin Noir», dit clairement le Vénérable Maître Samael Aun 
Weor… Malheureusement, on leur applique les paroles de 
Saint Paul: 

«Oui, on entend dire qu’il y a de la fornication chez vous, et 
une telle fornication qu’il n’en existe pas même 
chez les Nations…» (1e à Corinthiens 5:1) 

«Censeur des gens déraisonnables, l’enseignant des tout-
petits, possédant dans la Loi l’armature de la connaissance 
et de la vérité: toi donc, celui qui enseigne autrui, tu ne 
t’enseignes pas toi-même? Toi, celui qui prêche ‘Ne vole 
pas’, tu voles? 

Toi, celui qui dis ‘Ne commets pas d’adultère’, tu 
commets l’adultère? Toi, celui qui manifeste son 
horreur des idoles, tu pilles les temples? Toi qui tires 
orgueil de la loi, tu déshonores Dieu en transgressant la 
Loi?» (Romains 2:20-23) 

Le chela tantrique doit être sérieux s’il cherche vraiment le 
Salut… et il ne le trouvera pas dans la superficialité du club-
social-gnoses, ni se penchant auprès de faux prophètes, ni 
quiconque déviation auto-justificative des systèmes caducs, 
mais à l’intérieur de lui-même, où il habite sa propre et 
divine Étincelle Immortelle de l'Être —qui ne transgresse pas— 
et à la propreté de son Foyer Gnostique dûment 
constitué. 

Si le chela ne cultive pas le juste penser, juste sentir et juste 
agir, n'atteindra jamais la Maîtrise, car Maha Devi Kundalini 
ne monte que d’après les mérites du cœur, comme tant 
de fois l'a répété le Maître Samael. Ni atteindra des pouvoirs 
sacrés, car «Les pouvoirs des Maîtres découlent de leur pureté 
de vie, et des mérites du cœur.» (Rose Ignée 29:20). 

Il n’a pas de cœur celui qui change de femme —ou femmes— 
selon ça pour rénover le «verre hermétique», celui qui s’en sert 
sous prétexte de la Loi du Karma à tel effet, qui abuse des 
dévotes du sentier sous prétexte de la magie sexuelle —«leur 
mesurer le feu» ou «prouver» si elles sont aptes à l’Alchimie—, 
qui spolie les femmes des missionnaires sous ses ordres, celui 



qui abuse des étudiants et les exploite, qui se fait passer par 
maître ou illuminé, grand missionnaire, apôtre, évêque, 
patriarche, logos planétaire ou de galaxie, etc. 

En effet, «le cœur de ce peuple est devenu obtus…» 
(Mathieu 13:15). C'est pourquoi, «Voici ce que dit le Fils de 
Dieu, celui dont les yeux sont comme une flamme de feu, et 
dont les pieds sont semblables à du cuivre fin:… et toutes les 
congrégations sauront que je suis celui qui scrute les 
reins et les cœurs, et je vous donnerai à chacun selon 
vos actions» (Apocalypse 2:18 et 23) 

C’est vrai et de toute vérité que le Fils de Dieu scrute, 
enquête, recherche ce que nous avons dans nos cœurs, c’est 
pourquoi la bénie Mère Divine Kundalini ne monte que 
d’après les mérites du cœur. (Et de l'abondance du cœur en 
parle la bouche.) 

De même, le Fils de Dieu scrute ce que nous avons dans nos 
reins, car ils sont le symbole de la Balance intérieure et 
résidence atomique de notre Kaom intérieur, notre propre 
Seigneur Anubis microcosmique. Rappelons que le Père réside 
atomiquement entre les sourcils, le Fils dans le cœur, le Saint 
Esprit dans les gonades et la Divine Mère dans le coccyx. 

Par conséquent, seul avec un bon cœur, avec de sentiments 
nobles et émotions supérieures —parmi elles la gratitude qui 
nous fait être fidèles— et avec un juste penser, juste sentir et 
juste agir, le Fils de Dieu —dont les yeux sont comme une 
flamme de feu et dont les pieds sont semblables à du cuivre 
fin— aura des choses à sa faveur. Celui qui ait des yeux pour 
voir qui voie, et des oreilles pour entendre qui entende! 

Malheureusement, parmi les pseudo-maîtres mentionnés, 
on ne voit que des postures, des attitudes et apparences 
piétistes, des aires et gestes de sainteté, une prétendue 
illumination et grandeur, des super feintes douceurs et 
humilités. Rien que de la paraphernale de la tromperie 
dans sa plus ample expression, de rusés pièges de l'ego-
animal. 

Certes, les nominations qu’a délivrées le Vénérable 
Maître Samael Aun Weor à tous les évêques, archevêques, 
ambassadeurs, superviseurs, etc., ont été délivrées 
directement de la Maison Patriarcale, la maison des deux 



Maîtres Fondateurs de la Gnoses, quelques-uns les ont 
honorées et d’autres les ont déshonorées. 

Par conséquent, ils ont tous eu par source l'autorité 
initiale des deux Maîtres, qui règlent et autorisent dans 
l'Atelier Patriarcal, même lorsque les nommés ou désignés 
aient mis à leurs noms personnels les institutions gnostiques 
de leurs pays, où ils ont été autorisés par le Siège Patriarcal 
pour établir la Gnoses. 

Tout acte de rébellion et méconnaissance d’un des deux 
Vénérables qui forment le Couple Marié de la Maison 
Patriarcale et son Élevé Atelier —lequel ils dirigent plein de 
Lumière— entraîne la révocation immédiate dans les Mondes 
Supérieurs des nominations des rebelles, et dans la relativité, il 
peut varier le terme de leur cristallisation. 

De toute évidence, ils cessent d'appartenir à l'Atelier de la 
Maison Patriarcale et on ne peut attendre d'eux autrement, à 
moins qu'ils ressentent des remords et se repentent, car c'est la 
seule porte qu’on peut leur ouvrir maintenant: celle du 
Repentir. 

Bien entendu, également, les nominations qu’ils délivrent à 
leur tour les contrevenants, sont touchées de nullité, en raison 
d'avoir été dérivées d’une autorité dont la nomination a été 
annulée ipso facto au moment même de la rébellion et de la 
méconnaissance d’un des deux Vénérables qui forment le 
Couple Marié de la Maison Patriarcale et son Exalté Atelier, 
lequel ils dirigent Rigoureusement. Là, il n’y a pas de 
favoritismes, nous sommes tous mesurés et pesés. 

Seulement les nominations qui ont été délivrées par le 
Maître Samael sont valables, qu’à un moment auraient été 
ratifiées par Dondita, et tristement certains —pas tous— ont 
fait mauvais usage des nominations ratifiées, et aussi avec les 
nouvelles nominations de Dondita. 

L’humanité n'a pas de respect ni de crainte de Dieu, comme 
disait notre très remémorée Dondita… 

Serait-il —ou est-il— content le béni Avatara que ses soi-
disant disciples, utilisaient les mêmes documents et 
nominations que Lui-même leur donna en vie, pour qu’ils 
attaquent son épouse-prêtresse —et veuve— sur la base de ces 



documents? Auront-ils une valeur ces documents pour 
l'Avatara? 

Avant que l’on subjugue complètement, il faut utiliser un 
peu du bon sens, certainement le moins bon des sens… 

Bien que nous devons également reconnaître avec de la joie 
que nous avons toujours eu des très honorifiques exceptions, 
des gens avec beaucoup de cœur, réellement consacrés au 
service, mais ce sont les exceptions qui confirment la règle. 

La propre Maîtresse Litelantes nous commentait que 
lorsqu’on est nommé pour réaliser un poste de représentation 
au sein du Siège Mondial, ou bien en tant que directeur du 
Monastère, ou tout autre poste, c'est parce que nous avons des 
dettes karmiques très fortes et c'est pourquoi on nous donne la 
possibilité de payer en servant à la Grande Cause. 

Le problème est que notre moi de l’orgueil mystique — 
soutenu par le mauvais secrétaire que nous menons à 
l'intérieur— pense qu’on nous distingue grâce à notre grande 
préparation, par notre intelligence formidable, parce que nous 
sommes importants, et réellement nous sommes comme celui 
qui est monté sur une brique et s’est étourdi en pensant qu'il 
était en haut du plus grand bâtiment. 

Ce qui suit est de nous croire très importants, 
indispensables, que nous avons d’identiques ou plus de 
mérites que nos dirigeants, et ce tordu orgueil mystique peut 
nous éloigner du chemin et nous faire attaquer avec 
véhémence ce qu’on a défendu auparavant … 

On applique ici les paroles de Saint Paul dans la Deuxième à 
Timothée, chapitre 4, versets 3 et 4 (Version 1569): 

«Car un temps viendra où les gens ne supporteront plus 
l’enseignement de la saine doctrine; mais, au gré de leurs 
caprices, ils iront se chercher une foule de maîtres pour 
calmer leur démangeaison d’entendre du nouveau; ils 
s’entasseront des enseignants en quantité pour 
leur parler selon leurs concupiscences. Ils refuseront 
d’entendre la VÉRITÉ pour se tourner vers des récits 
mythologiques.» 

Voici une version moderne (1989) et sa confrontation 
clarifie sa compréhension, son sens: 



«Car il y aura une période de temps où ils ne supporteront 
pas la doctrine salutaire, mais, selon leurs propres désirs, 
ils se donneront des enseignants en quantité pour 
se faire chatouiller les oreilles; et ils détourneront 
leurs oreilles de la VÉRITÉ, et se tourneront vers les 
fables.» 

Enfin, un véritable Maître ne viole pas la Loi, dit la Vérité de 
la doctrine salutaire, n’escroque pas, n'abuse pas des dévotes 
du sentier, ne vole pas la femme de ses subordonnés, n'a pas 
une «vaisselle hermétique», ne s’auto-gloire pas… 

C’est un réel et véritable Maître car il détient la Vérité, 
le Christ même dans son cœur, car c’est écrit «Je suis le 
chemin, la VÉRITÉ et la vie»… et évidemment, il possède 
l’authentique Liberté. À l'effet dit «L'Évangile Selon Philippe» 
(Codex II, 3. Nag Hammadi): 

«116. Celui qui connait la vérité est libre. Mais le 
libre ne transgresse pas car «celui qui transgresse 
est l’esclave de la transgression.» (Confrontez la 1e à 
Jean 3:9; Jean 8:32-36): «La Mère est la vérité, mais la 
connaissance [Gnoses] est l'union. Ceux-ci à qui on donne 
le non-transgresser dans le monde, sont appelés libres. 
Ceux-ci à qui on donne le non-transgresser ont leurs 
cœurs exaltés à connaître la Vérité. C'est ce que les livre 
et les exalte sur l'univers. Mais Paul déclare que: «la 
connaissance gonfle mais l'amour édifie» (Confrontez la 1e 
à Corinthiens 8:1). Toutefois, qui a été libéré par la 
connaissance [Gnoses] se réduit en esclavage par 
l'amour pour le bien de ceux qui n'ont pas encore 
pu être dressés jusqu'à la liberté de connaître. Mais 
la connaissance est suffisante pour les libérer. » 

Un véritable Maître, qui connait et détient réellement la 
Vérité du Christ, sert avec de l’Amour, de tout cœur à 
l'humanité, et évidemment, il ne transgresse pas se servant 
d’elle, comme c’est le triste cas de certains pseudo-maîtres et 
pseudo-missionnaires, et il nous attriste de le dire… 

En plus, bien qu’il jouisse de la vraie Liberté, «il se réduit en 
esclavage par l’amour pour le bien de ceux qui n’ont pas 
encore pu être redressés jusqu'à la liberté de connaître (la 
Gnoses)», et ne réduit pas en esclavage les autres pour son 
propre profit. 



En fort contraste avec ces bénis Êtres qui, généreusement se 
réduisent en esclavage par l'Amour, notre bien-aimé Gourou 
Samael Aun Weor exprime ce qui suit dans son œuvre «Les 
Mystères Majeurs» (1956), sur ceux qui se disent maîtres: 

«Le moi humain est une larve monstrueuse qui a 
commencé à se former lorsque nous sommes sortis de 
l'Éden. D'abord, le moi devient l'homme vulgaire de la 
terre; ensuite, le moi se manifeste comme un homme culte 
et intellectuel; après, le dernier effort que fait le moi 
pour survivre c’est de s’auto-déclarer maître et il 
jouit lorsqu'on le lui dit. 

(…) En résumé, nous pouvons assurer que le moi passe 
par trois phases successives de complication: la 
première, c’est l'homme commun de la terre, la deuxième, 
c’est l'homme culte ou éduqué qui développe l'intellect, et la 
troisième, les élus ou choisis qui résident au plus haut; cette 
troisième phase est la plus dangereuse. 

Arrivant à la troisième phase le moi devient très subtil et 
dangereux, il se transforme alors en un moi angélique et 
divin, prend l'attitude d'un ange et cherche à ce que tous lui 
reconnaissent ses mérites. 

Le moi-ange est plus subtilement dangereux que le moi-
homme. 

Le moi se désintègre lorsqu'il entre dans la maison des 
morts. Les dieux qui veuillent entrer à l’Absolu doivent tuer 
le moi, doivent entrer dans la maison des morts. 

Ne créons donc pas beaucoup de maîtres, Maître un 
seul, le Christ interne. 

Un authentique Gourou ne le dit pas. Le véritable 
Gourou est le Christ interne. Un véritable Maître passe 
anonyme et inconnu partout, il n'exhibe pas ses 
œuvres ni ses pouvoirs et il est plein de modestie. 
Un véritable Maître est avant tout un bon 
citoyen.» 

Malheureusement, ces mots du Cinquième Évangile ont été 
oubliés par certains, ainsi qu’ils «ont oublié» les suivantes 
expressions du Maître Samael dans son œuvre «Logos, 
Mantram, Théurgie» (1959), lorsqu'il traite clairement le 



thème ou sous-titre «LE PROPRE SATAN INTERNE SE 
GLORIE»: 

«Tout celui qui dise: Je suis un Grand Maître, je suis un 
Grand Initié, je possède de Grands pouvoirs, je suis la 
réincarnation de tel génie, ou de tel ou tel héros, même s’il 
l’est vraiment, doit savoir que c’est le Prince de ce 
monde, son Satan, qui se gloire de toutes ces 
choses. 

Réellement personne ne doit s'enorgueillir ou se gonfler 
d’orgueil, car, comme des hommes, ici en bas nous ne 
sommes que de misérables pécheurs, de l’argile, de la 
poussière de la terre; et en haut, là-bas dans les cieux, on 
n'est qu’un atome super divin de l'Espace Abstrait et 
Absolu.» 

En général, nous avons une fausse idée sur ce qu’est un vrai 
et authentique Maître; normalement il s’agit «d’une image 
agrandie de l’ego», car nous n’avons pas de point de 
référence... (Consultez le «Grand Manifeste Gnostique de 
1972») 

Le seul point de référence véridique que nous avons eu, ce 
sont exact et justement nos bien-aimés Gourous Litelantes et 
Samael Aun Weor, dont la conduite et attitude restent 
encore incomprises de nos jours, et nous nous en 
remettons aux faits. 

Pour conclure, la seule personne ayant de l’autorité, avec la 
hiérarchie réelle et véritable pour reconnaître la réincarnation 
ou incarnation d'un véritable Maître de la Fraternité Blanche, 
c’est la Vénérable Maîtresse Litelantes, épouse-prêtresse du 
Vénérable Maître Samael Aun Weor, le Bouddha Maitreya, le 
véritable Avatara de Verseau, le Quetzalcóatl moderne. 

Reconnue systématiquement par Lui-même dans 
son Cinquième Évangile comme une Puissante Gourou, 
Maîtresse de Mystères Majeurs, une Dame-Adepte, une vraie 
Initiée qui jouit de conscience continue et conscience 
consciente, qui a incarné son Christ Interne et par conséquent, 
a acquis le grade de Vierge, à qui il désigne avec le lumineux 
Nom de «la Vierge de la Loi». 

Eh bien, notre bien-aimée Gourou Litelantes, la seule 
héritière spirituelle et institutionnelle de notre Patriarche, 



notre Seigneur Samael Aun Weor, n’a jamais affirmé que 
le Maître Samael aurait réincarné, ni n’a jamais 
reconnu non plus qu'il existe un réel et véritable Maître 
incarné (évidemment, en dehors de sa personne) parmi les 
membres du gnosticisme samaëlien. 

Or, comme ils disaient les scolastiques, Magister dixit… De 
plus, Veram Magistra dixit, ergo verum est. (Véritable 
Maitresse il l’a dit, alors, véritable elle est. 

 
Quetzalcóatl 

Le Serpent précieux, le Jumeau précieux 

  



4. LES EXCEPTIONS 

Mais il y aura toujours les exceptions qui normalement 
confirment la règle, et nous reconnaissons qu'un seul de ces 
soi-disant maîtres, vivants ou désincarnés, au moment d'être 
jugé, à comparaître pour la dernière fois devant la Chambre de 
Maat —car nous passons par de nombreux procès avant de 
désincarner— s’est tant repenti de se faire passer par maître 
ainsi que de ses mots contre notre bien-aimée Gourou 
Litelantes, et il l'a pris avec du calme, a accepté repenti la 
sentence, et n’a pas réagi impétueuse ou violemment comme 
d'autres à être accusés… 

De même, seul un parmi des centaines ou peut-être des 
milliers qui ont fait leur cours de missionnaires au Summum 
Supremum Sanctuarium à la Chaîne de Montagnes Enneigée 
de Santa Marta, en Colombie, a continué à rester FIDÈLE au 
Vénérable Maître Samael Aun Weor, et lorsque le Maître a été 
glorifié par la mort, il est venu jusqu'au Mexique pour prêter 
ses services de toute fidélité et dévouement à sa veuve et 
continuatrice de son Œuvre, la Vénérable Maîtresse Litelantes. 
Je me réfère à mon cher compère Gabriel Muñoz. Ainsi l'a 
reconnu avec insistance notre bénie Maîtresse Litelantes. 

Nous ne pourrions pas omettre que notre bien-aimée 
Gourou nous a dit également que de tous les disciples du 
Maître au Mexique, un seul est resté FIDÈLE. Je me réfère à 
notre ami Alois Poppenreiter, autrichien de naissance, qui 
a été un véritable disciple du Maître Samael, car ceux qui se 
font passer par ses disciples n’ont été que de simples 
étudiants. Par conséquent, nous reconnaissons que beaucoup 
d’étudiants mexicains —non pas ceux qui se croient et 
détiennent en tant que disciples— sont restés fidèles, mais 
disciple fidèle un seul… 

Cette incompréhension, ou plutôt, cette compréhension 
aussi réduite, aussi limitée, tant de l'Enseignement comme des 
Valeurs aussi élémentaires comme la Fidélité, ne nous étonne 
pas du tout, car le propre Maître Samael dit dans son œuvre 
«Les Mystères Majeurs»: 

«Nous avons fini ce livre. Malheureusement on compte sur 
les doigts de la main ceux qui sont préparés pour la 
Gnoses, nous avons connu seul deux personnes 



préparées pour cela: un indien et la Maîtresse 
LITELANTES. 

(…) Nous connaissons deux puissants illuminés qui sont 
très simples: l'un c’est un indien sauvage de la Chaîne de 
Montagnes Enneigée de Santa Marta, en Colombie, l'autre, 
c’est la puissante Gourou LITELANTES, Grande 
Maîtresse de la Justice Cosmique; ces deux puissants 
initiés jouissent du privilège de posséder la conscience 
continue. 

Dans de telles conditions privilégiées, ces deux initiés 
possèdent des connaissances qu’on ne pourrait 
jamais écrire, car si on les écrivait, on les profanerait. 
Les grands intellectuels qui ont connu ces deux Gourous les 
ont regardés avec du mépris car ces initiés ne parlaient 
pas comme des perroquets, car ils n'étaient pas remplis de 
tartufferie, car ils n'étaient pas d’intellectuels, car ils ne 
racontaient pas leurs affaires ésotériques.» 

Cet indien, selon nous a informé notre bien-aimée 
Maîtresse Litelantes, c'est rien d’autre que le Mama 
Ceferino Maravita. 

Béni soit son nom! Louange à son nom! 

On fait observer qu’en ce temps-là, à l'époque où on a publié 
la première édition de son œuvre «Les Mystères Majeurs» 
(1956), —c'est-à-dire, un an plus tard de son exode de la 
Colombie— il existait déjà certains étudiants à qui le Maître 
Samael AVAIT DONNÉ des initiations et maîtrises, il y avait 
déjà des bouddhas, maîtres, adeptes, etc. 

Toutefois, il ne parle d'aucun d'eux, ni les reconnaît, ni les 
mentionne dans le corpus, dans le texte même de ses œuvres 
antérieures ou postérieures, en éloquents termes et avec les 
hauts mérites dont il se réfère à son épouse-prêtresse. De toute 
évidence, il ne les inclut pas non plus parmi ces deux qui 
«sont réellement préparés pour la Gnoses». 

Il parle d'eux occasionnellement comme ses disciples, mais 
il ne se réfère spécifiquement pas au fait que l'un d’eux ait la 
conscience continue ou conscience consciente, ou qui ait 
incarné le Christ ou atteint le grade de Christ, comme il se 
passe avec la Vierge de la Loi. 



Tous eux, sans exception, ils ont trahit leur propre Maître 
et ont attaqué vilement la Vierge de la Loi. 

C'est pourquoi notre Dame Litelantes nous disait qu'en 
raison de l’INGRATITUDE de ces soi-disant disciples du 
Maître Samael, elle ne donnait rien, ni d’initiations ni 
de maîtrises, car on avait déjà prouvé les conséquences de 
donner tels grades, alors que nous devons gagner à la force du 
poignet, de notre propre effort, tels grades et initiations. En 
effet, ce qui ne coûte pas d’effort ne s'apprécie pas 
correctement. 

De notre part, nous estimons qu'il n’est pas digne de foi et 
de crédit ce qui ne vient pas directement de la Source, de 
l'Origine, nous ne donnons crédit total qu’à ce qu'ils 
ont dit les Maîtres Fondateurs, alors nous nous fondons 
strictement sur le Cinquième Évangile, et sur ce que nous 
avons écouté personnellement de la veuve de l’Avatara, notre 
bien-aimée Maîtresse Litelantes. 

Conformément au Cinquième Évangile (Les Mystères 
Majeurs, 1956), la Vénérable Maîtresse Litelantes est 
«réellement préparée pour la Gnoses», et en plus d'elle, le 
Maître Samael n’a trouvé qu’une autre personne «réellement 
préparée pour la Gnoses»: un indien sauvage de la Chaîne de 
Montagnes Enneigée, le béni Maître ou Mama arahuaco 
Ceferino Maravita. 

C'est-à-dire, au total trois réels et véritables 
Vénérables: l’Avatara et son épouse Litelantes récemment 
arrivés au Mexique en 1956, et le béni Mama Ceferino 
Maravita, là-bas, dans les solitudes de la Chaîne de Montagnes 
Enneigée, en Colombie. 

L’Avatara n'a pas dit non plus dans les œuvres ultérieures 
qu’il aurait trouvé une autre ou d'autres personnes «préparées 
pour la Gnoses… préparées pour cela», ni n’a jamais 
révoqué les hautes reconnaissances et les paroles élevées qui 
a tant dit de son épouse-prêtresse comme du sacré Mama… 

D'où l’on déduit en toute certitude, que nul de ceux qui 
s’étalent en tant que maîtres soient «préparés pour la 
Gnoses», c'est-à-dire, que la maîtrise qu’ils étalent est sans 
fondement, une simple maîtrise du club-social ou club-
ésotériste-gnoses; ou une maîtrise administrative type 



Maçonnerie, mais il ne s’agit pas d’une Maîtrise dans 
les Mondes Internes. 

Cela dit avec tout le respect pour nos amis maçons, qui sont 
véritablement nos frères dans le chemin ésotérique, et nous 
reconnaissons que le Maître Samael a été grade 33 à Mexico, 
conformément au Rite Écossais Ancien. 

Comme l’a dit l’Avatara au congrès de Guadalajara (1976) 
lors de sa réunion avec les colombiens, lorsqu’il a placé face à 
face les deux disciples en conflit: 

«Il existe des Maîtres et des Maîtres, des niveaux et des 
niveaux, et vous deux n'avez pas encore annihilé 
l'ego.» 

C’est-à-dire, leur maîtrise était purement «tentative» —ou 
en grade de tentative—, car à ne pas annihiler l’ego dans les 
niveaux correctes, ils n'avaient évidemment pas le rang et la 
hiérarchie de Maîtres Consacrés dans les Temples Supérieurs, 
ils n'étaient pas encore «préparés pour la Gnoses»… Et leur 
comportement ultérieur —et précédent— a été lamentable et a 
confirmé leur faible niveau. 

Ergo, la seule Source Gnostique crédible, en dehors 
du béni Mama Ceferino Maravita et le propre Maître Samael, 
c'est précisément notre bien-aimée Gourou Litelantes. 

Notre bien-aimée Gourou Litelantes, nous a déclaré à 
plusieurs reprises qu’il n'existait pas de réel et véritable Maître 
parmi les gnostiques (on comprend qu’en dehors de sa 
personne), très en dépit de ce qu’ils disent les soi-disant 
maîtres, et étant elle l'une des deux personnes 
«réellement préparées pour cela… pour la Gnoses», 
nous certifions en entière foi et crédit à ses paroles, soutenues 
par le propre Maître Samael à partir du moment même où il la 
reconnaît par ses aussi hauts Mérites. 

En conclusion, une fois que notre béni Avatara a été glorifié 
par la mort, la seule personne ayant de l’Autorité Réelle en 
tant que Véritable Vénérable, «réellement préparée pour 
cela… pour la Gnoses», c'est notre Dame Litelantes, La Vierge 
de la Loi, selon il ressort formelle et substantiellement du 
Cinquième Évangile. 



En toute amabilité et respect, nous disons que nous n'avons 
aucun intérêt à analyser ou débattre des concepts, des 
connaissances ou des versions différentes qui contredisent ce 
que nous avons entendu directement de l'épouse-prêtresse 
de l’Avatara, la Source primitive, par rapport à la 
Gnoses ou ses faits historiques. 

Nous nous tenons directement à la Source Principale, la 
vraiment Originale, à laquelle nous avons servi de tout cœur 
pour plus de quatorze ans, et nous continuons de Vénérer et de 
Respecter profondément, et de la servir pleins d’affection dans 
cette NOUVELLE ÈRE DE SERVICE DU SIÈGE 
PATRIARCAL DU MEXIQUE. 

À cet effet, nous sommes des serviteurs fidèles et obéissants 
à nos Fondateurs, les Vénérables Maîtres Litelantes et Samael 
Aun Weor, et à leurs «Supérieurs hiérarchiques», comme le 
disait Dondita… 

Souvent, face à des problèmes qui présentaient une certaine 
difficulté, elle disait qu'elle allait le consulter avec ses 
«Supérieurs hiérarchiques» et le lendemain, elle donnait ses 
réponses, parfois inusitées mais qu'à la longue s'inscrivaient 
parfaitement… 

Avec du sérieux, nous disons que la Vénérable Maîtresse 
Litelantes a été la Maîtresse du Maître Samael Aun 
Weor… 

Elle l’a sorti des emmêlements des vices, l’a emmené à 
rechercher les paradis de la Nature et aux Temples de la Loge 
Blanche, lui a appris à entrer avec son corps physique à 
d'autres dimensions, et l'a présenté au temple djinns de 
Montserrat. 

Dit en bon castillan: Sans Litelantes il n'y aurait pas 
de Samael, ni nous ne connaitrions la Gnoses. 

Elle a été son épouse-prêtresse, l’Athanor alchimique où il a 
été conçu le Vénérable Maître Samael Aun Weor, et grâce à 
elle, il a pu remettre son message rédempteur. Et celui qui en 
doute… qu’il lise le Cinquième Évangile. 

En effet, pour nier l'exaltation de la Maîtrise de notre Dame 
Litelantes, il faudrait effacer, arracher les pages du 
Cinquième Évangile, où notre bien-aimé Seigneur Samael 



se réfère à son épouse-prêtresse, il faudrait mutiler le 
Cinquième Évangile. 

Derrière tout homme grand il y a une femme grande, ou 
plutôt, à côté de tout homme grand, il y a une femme grande. 
Par conséquent, nous réitérons que grâce à notre très chère 
Maîtresse Litelantes, le bodhisattva du Vénérable Maître 
Samael Aun Weor a pu incarner son sacré Être et remplir sa 
mission comme le Khalki Avatara de l'Ère de Verseau. 

Malgré les mots réitérés du Maître Samael dans des 
multiples œuvres du Cinquième Évangile, où il exalte sa bien-
aimée épouse-prêtresse, certains pseudo-disciples ou pseudo-
étudiants n’ont accepté en aucune manière sa haute hiérarchie, 
lorsque le plus fréquent est de donner au moins à la femme la 
même place ou respect qu’au conjoint. 

Mais cela n'est pas de même dans cette jungle gnostique, où 
tout le monde veut se distinguer et être plus que les autres, et 
c'est justement le problème car on ne suit pas réellement de 
tout cœur l'Enseignement de l’Avatara, on ne le pratique pas, 
on le prend comme une religion ratée de plus, ou comme un 
club-social gnoses ou club-ésotérique gnoses, et la plupart des 
cas, il est utilisé comme le moyen pour justifier ses propres 
fautes et délits contre le Père, comme le dit notre Gourou: 

«Il existe toujours la tendance de prendre la Sagesse 
pour l’adapter à nos caprices. Chacun de nous veut 
adapter la sagesse à sa manière pour justifier ses 
délits.» (Chaire: Le Côté Occulte de Notre Lune 
Psychologique) 

Outre cette néfaste tendance d'adapter la sagesse (Gnoses) à 
notre manière, à notre caprice pour justifier nos délits, nous 
réitérons qu’il y a également la funeste inclinaison à être plus 
que les autres, à se distinguer, se faire sentir, monter 
jusqu’au bout de l'escalier, cultiver l'auto-mérite et la gloriole, 
ce qu’en fin de comptes conduit à fortifier et développer les 
terribles moi de l'envie, dans toutes ses variantes, il va de soi 
de la mythomanie, également, dans toutes ses variantes. 

Ces terribles tendances égoïques ont été depuis le début, 
depuis le début du Mouvement Gnostique, les causes du 
notoire mépris et de l’annulation de notre bien-aimée Gourou 
Litelantes de la part de quelques étudiants du Maître Samael, 



qui ont démontré qu'ils possédaient trop d’orgueil et 
machisme pour reconnaître la très haute hiérarchie de la 
Maîtresse. 

Pour eux, elle a toujours été tout simplement la «moitié» du 
Maître, sa cuisinière, la mère de ses enfants si l'on veut, etc., 
en résumé, un manque absolu de respect ésotérique ou de 
hiérarchie. Quelle patience celle de nos Seigneurs!... On 
comprend pourquoi c’était le mot préféré de Dondita. 

Ces pauvres étudiants et pseudo-disciples ne pouvaient pas 
supporter qu'une Dame —en particulier une Dame-Adepte— se 
trouva par-dessus eux, bien qu’elle soit la femme-prêtresse du 
Maître, encore moins une «ignorante» qui n'avait pas fait 
d’études universitaires, et en plus, sans beauté —selon leur 
critère— ou comme le disait la propre Maîtresse Litelantes, 
qu’elle était «laide, noire et petite». 

Mais ils ne supportaient guère qu’elle aurait des pouvoirs, 
des capacités ésotériques, polyvoyantes, ultrasensibles, selon 
le propre Maître reconnaissait dans ses livres, et encore moins 
qu'elle n’étala pas tels pouvoirs, car cela les plaçait à un niveau 
inférieur, car ils ont toujours aimé à afficher des pouvoirs, des 
initiations, etc. En outre, en étant aussi prudente elle ne 
donnait pas l'occasion d'être critiquée comme une vaniteuse 
ou ostentatoire. 

Et lorsque le Maître a fait connaître qui était vraiment son 
humble et silencieuse épouse-prêtresse dans son «Traité de 
Médecine Occulte et Magie Pratique» de 1952, c'est-à-dire, 
qu’elle était sa Maîtresse dans la science djinns, ça a été le 
comble pour les jaloux pseudo-disciples du Maître Aun Weor. 

Et quoi dire de son «Message de Noël de 1954» —à moins 
de deux mois d'avoir incarné son Réel Être Samael Sabaoth— 
la première chose qu’il fait c’est de reconnaître comme 
tout un Gentleman, la grande aide de son épouse-prêtresse 
pour atteindre un aussi haut succès, et il l’exalte en tant qu’une 
Dame— Adepte, Maîtresse de la Blanche Fraternité et l'un des 
Juges du Karma… Message où il lui consacre la couverture —
sur laquelle apparait la photo de la Maîtresse— et les mots 
suivants: 

«Vénérable Maîtresse LITELANTES, épouse du Vénérable 
Maître AUN WEOR. 



Cette Dame-Adepte jouit de la conscience continue, et à 
travers d'innombrables réincarnations a réussi à déduire 
et revigorer certaines facultés occultes qui, entre autres 
choses, lui ont permis de rappeler ses vies passées et 
l'histoire de la planète et de ses races. 

Elle a été la collaboratrice ésotérique du Vénérable 
Maître AUN WEOR: elle a découvert les états de djinns 
mentionnés par Don Mario Roso de Luna et Arnold 
Krumm-Heller. Elle a collaboré avec le Maître AUN WEOR 
dans la recherche scientifique des élémentaux végétaux 
figurant dans le Traité de Médecine Occulte. 

Cette Dame-Adepte est l'un des 42 Juges du Karma, 
elle est absolument silencieuse, et comme vous voudrez elle 
ne met jamais en valeur ses pouvoirs ni ses connaissances, 
les pédants de l'époque ont épuisé leur bave 
diffamatoire contre elle. 

La Gourou Litelantes travaille anonyme et silencieusement 
au Palais des Seigneurs du Karma. Cette Dame-Adepte est 
l'Âme jumelle du Vénérable Maître AUN WEOR, et à 
travers d'innombrables réincarnations a toujours été la 
fidèle compagne du Maître. 

Cette puissante voyante porte à son esprit toute la sagesse 
des siècles, et au moyen de ses facultés clairvoyantes a 
collaboré avec le Maître AUN WEOR, en étudiant les 
diverses départements élémentaux de la Nature. 

(Voir: Rose Ignée et Traité de Médecine Occulte et Magie 
Pratique par AUN WEOR).» 

De toute évidence la réaction ne s'est pas fait attendre 
depuis 1952, et en décembre 1954, le propre Maître Samael 
Aun Weor reconnaît que «les pédants de l'époque ont épuisé 
leur bave diffamatoire contre elle», c'est-à-dire, les pédants 
étaient les propres petit-frères gnostiques sud-américains car, 
qui d’autre connaissait et traitait notre très Vénérable 
Maîtresse Litelantes? 

Après, dans son œuvre «Les Mystères Majeurs» de 1956, 
résidant déjà au Mexique, il précise que: «Malheureusement 
on compte sur les doigts de la main ceux qui sont préparés 
pour la Gnoses, nous avons connu seul deux personnes 



préparées pour cela: un indien et la Maîtresse 
LITELANTES.» 

Par conséquent, nous réitérons que dans ce livre il a dit 
très clairement à tous ses disciples et étudiants: 

Qu’en sa natale Colombie il ne restait qu’un seul réel, 
indéniable et véritable Maître «réellement préparé pour la 
Gnoses»: un indien sauvage de la Chaîne de Montagnes 
Enneigée, notre béni Maître ou Mama arahuaco Ceferino 
Maravita, c'est-à-dire, unique et exclusivement un (1) 
Vénérable. 

Et l'autre personne à cette hiérarchie, soit, «réellement 
préparée pour la Gnoses», c’était rien de moins que son 
épouse-prêtresse, (2) la Vénérable Maîtresse Litelantes, à 
ses côtés au Mexique. Bref, seul deux personnes comme il 
l'affirme clairement dans cette œuvre de 1956, car il n'inclut 
personne d’autre. 

L’Avatara n’a jamais dit dans ses œuvres ultérieures 
qu’il aurait trouvé une autre ou d'autres personnes «préparées 
pour la Gnoses… préparées pour cela», ou qu’elles auraient 
conscience continue ou consciente, d'où il ressort très 
clairement qu'aucun de ceux qui se détiennent en tant que 
maîtres soient «préparés pour la Gnoses», c'est-à-dire, la 
maîtrise qu’ils détiennent est complètement supposée, une 
simple maîtrise administrative, ou du club-social ou club-
ésotériste gnose. 

Nous insistons: Notre bien-aimée Gourou Litelantes nous a 
affirmé à maintes reprises qu'il n'y avait aucun réel et véritable 
Maître parmi les gnostiques (on comprend en dehors de sa 
personne), très en dépit de ce qu’ils disaient ces soi-disant 
maîtres, et étant elle l'une de ces deux personnes 
«réellement préparées pour cela… pour la Gnoses», 
nous certifions en entière foi et crédit à ses paroles, sur la 
base du Cinquième Évangile. 

Cet enseignement est en soi pour les peu et si les choses 
continuent de cette manière ce sera pour les très peu, c'est-à-
dire, un très réduit nombre aura accès à la véritable Initiation, 
bien qu’il y ait de millions d'étudiants gnostiques, dirigés par 
les pseudo-savants du gnosticisme prétendument samaëlien. 



Certes que dans telle œuvre de 1956, déjà au Mexique, le 
Maître déclare vivement qu’«Avec ces études et pratiques 
l'homme peut atteindre le grade de Christ, la femme atteint le 
grade de Vierge. LITELANTES, la Vierge de la Loi, est 
puissante.» 

Ce fut le comble pour beaucoup de pseudo-maîtres qui sont 
restés en Amérique du Sud, dont l'attitude irrespectueuse pour 
l'épouse-prêtresse de leur Gourou, s’est malheureusement 
poursuivie pendant toute la vie du Maître. 

Cela s'est aggravé lorsque le béni Avatara a été glorifié par la 
mort (en 1977) et a laissé son épouse-prêtresse, «la puissante 
Gourou LITELANTES», à la tête du Siège Mondial des 
Institutions Gnostiques, car en ce moment-là beaucoup de 
pseudo-disciples se sont rebellés et «sont devenus 
indépendants»…, oui, mais de la force de l’Avatara. Nul doute 

que L'INGRATITUDE EST LA SŒUR —et très sœur!— DE 
LA TRAHISON. 

Et dans la mesure où ils se plaisaient à épuiser leur bave 
diffamatoire contre la veuve du Gourou, dans cette même 
mesure ils s'auto-affirmaient et autoproclamaient comme les 
seuls et vrais continuateurs de l'œuvre du Vénérable Maître 
Samael Aun Weor, et ainsi ils s'auto-justifiaient comme de 
personnes beaucoup plus dignes que la Maîtresse pour 
diriger la Gnoses… 

Vraiment quelle patience des Seigneurs! Pauvre 
l’envoyé de Vishnou, on l’a crucifié de milliers de façons; 
même après sa mort on continuait de le crucifier chaque 
fois qu’ils attaquaient son épouse et sa famille… Et son épouse-
prêtresse, toujours stoïque, hiératique, supportant tout par 
l’amour pour Lui. 

Si l'on analyse bien, le seul «péché» qu’elle a commis 
notre Dame Litelantes a été d’aimer son mari-prêtre, de lui 
servir, de lui donner des enfants, être son athanor alchimique, 
le redresser de la poussière de la terre, lui éliminer les vices, lui 
apprendre la science djinns, le présenter au temple djinns de 
Montserrat, l’aider dans chacune de ses initiations, être sa 
collaboratrice ésotérique dans la recherche des départements 
élémentaux de la nature, lui approcher un verre d'eau alors 
qu’il écrivait ses livres, supporter les diffamations et calomnies 



des soi-disant gnostiques, etc., etc., tout par l’amour à 
Lui… 

D’autre part, comme on dit dans ma terre natale —et 
excusez-moi l’expression familière— «Vous n’entendez pas les 
tonnerres?»* directement de la parole du Maître. 

*N.T.: Faire la sourde oreille. Ignorer les avertissements 
et indications importantes. 

Il s'agit d’«une puissante Gourou», qui «travaille 
anonyme et silencieusement au Palais des Seigneurs du 
Karma», et rien de plus et rien de moins «Cette Dame-Adepte 
est l'un des 42 Juges du Karma». (Message de Noël de 
1954) 

C'est-à-dire, elle ne fait pas le ménage, ni est la messagère, 
ni la greffière ou tabellion, ni la secrétaire d'accords, mais elle 
travaille rien de moins que comme un JUGE DU KARMA… 

Et jamais dans ses œuvres ultérieures ni dans ses 
chaires, le Maître Samael n’a dit qu’on lui ait révoqué tel 
charge à sa bien-aimée épouse-prêtresse, ou que le Maître 
aurait trouvé une autre ou d'autres personnes «préparées 
pour la Gnoses… préparées pour cela»… Or, continuant avec 
les dictons, «Ils voient passer la procession et ne 
s’agenouillent pas!» …* 

* N.T.: Insister sur une attitude erronée et orgueilleuse. 

Ces calomniateurs et diffamatoires se disant gnostique-
chrétiens, sont le verso crucifiant et destructeur qui se 
présente à chaque fois que Vishnou remet son Message 
Libérateur. De cela ils lui correspondent ou réciproquent sa 
profonde Miséricorde à nous donner le Message Régénérateur, 
en criant Crucifixia! 

Il est incontestable que la lumière est venue aux ténèbres et 
les ténèbres ne l'ont pas comprise... Disons qu’ils n'ont pas fait 
un vrai effort pour la comprendre, encore moins pour l’aimer 
et la faire partie d'eux-mêmes. 

D'autres se sont donnés une frottée purement superficielle 
avec cette lumière et ont proclamé la posséder jusqu'à la 
moelle épinière.  

D'autres encore l’ont manipulée comme des jongleurs de 
cirque et ont triché les spectateurs en les faisant croire qu'ils 



étaient de véritables mages pleins de lumière, et de toute 
évidence, ils ont encaissé grâce au spectacle; et ainsi ad 
infinitum.  

Par toutes ces raisons le Maître a révoqué les charges. 

Si on avait compris même un peu cette sacrée lumière de 
nos Seigneurs Samael Aun Weor et Litelantes, Pistis Sophia 
serait en train de chanter ses repentances au-dedans de nous 
et en train de faire des éloges à la Lumière… 

Et par conséquence logique, on serait en train de vénérer 
sincèrement leurs Saints Noms, car grâce à eux Deux, à leur 
bénie intermédiation, nous avons ce sentier expliqué, cette 
carte qui nous conduit à la Lumière de lumières… 

Pater noster, qui es in caelis, sanctificetur Nomen Tuum! 

 

 

 

Amon Ra 

  



5. EXPOSÉ DES MOTIFS 

Dans cet acte, nous reconnaissons, en toute sincérité, que nos 
aimables lecteurs et étudiants méritent une explication claire 
sur notre véhémence ou ferme dévouement à la défense de la 
Vénérable Maîtresse Litelantes. 

Et aussi nous vous demandons une sincère et pas moins 
aimable excuse, car le sujet ne devrait même pas exister: 

En effet: ► Ce serait impensable d'offenser, injurier 
et mépriser l'épouse du Gourou —reconnue toujours 
comme une puissante Gourou— et après s’auto-déclarer 
gourous, et faire l'opposé à l'Enseignement du Gourou, dont la 
Sagesse (Gnoses) est utilisée comme prétexte pour leurs 
méfaits. 

Par conséquent, pour le bien de la Grande Cause, nous 
faisons la suivante 

     Déclaration      

Si nous nous référons à la Vénérable Maîtresse Litelantes et 
faisons son apologie, c'est tout simplement notre devoir en 
tant que reconnaissants et acquittés gentlemen de respecter 
l’épouse-prêtresse et veuve de notre Seigneur Samael Aun 
Weor, c’est le moindre que nous pouvons faire en 
reconnaissance à un aussi Noble Seigneur. Même sentiment de 
gratitude éprouvent nos acquittées Dames Gnostiques. 

En outre, comme de simples apprentis ou Imitatus que 
nous sommes tous, nous devons nous consacrer à imiter le 
respect et la vénération qu’il a toujours dispensé à la Vénérable 
Maîtresse Litelantes —en outre des plus hautes 
reconnaissances— un véritable Adeptus de la Loge Blanche, le 
Vénérable Maître Samael Aun Weor, son principal et PLUS 
REMARQUANT APOLOGISTE. 

Mais il arrive non seulement jusque-là le devoir de 
l'apprenti, il a également l'obligation de respecter les Maîtres 
et Compagnons, par leur hiérarchie. 

Il doit aussi respecter les autres apprentis, avec la solidaire 
sympathie du Chemin… Il dit ainsi l’Avatara: 



«155.- Nous devons vénérer profondément les 
Vénérables Maîtres de la Blanche Fraternité 
Universelle.  

156.- Le respect et la vénération, nous ouvrent 
complètement les portes des Mondes Supérieurs.» 
(Rose Ignée, 17) 

Alors donc, de la manière la plus formelle et sincère, nous 

sommes en train de► Manifester notre PLUS GRANDE 
VÉNÉRATION ET RESPECT pour les deux Maîtres de la 
Blanche Fraternité, nos bien-aimés Gourous Litelantes et 
Samael Aun Weor, les Fondateurs du Mouvement Gnostique, 
de l'Église Gnostique et du Siège Mondial des Institutions 
Gnostiques, de ce Siège Patriarcal du Mexique, et les autres 
institutions autorisées. 

Et nous le faisons non seulement pour accomplir notre 
devoir en tant qu’apprentis, mais avec la plus grande joie du 
cœur, joie qui nous donne toujours la pratique de la plus 
exaltée Vénération et le plus profond Respect à des aussi 
Glorieux Maîtres, auxquels nous servons et nous continuerons 
de servir fidèlement, pendant que Dieu nous prête la vie, et 
nous prierons toujours pour qu’à tous les êtres sans exception, 
ils nous permettent d'entrevoir —et incarner— les si souhaités 
Bonheur, Joie et Paix. 

Et s'il y en a ceux qui osent manquer de respect à l’un de ces 
deux Exaltés Vénérables, alors tout simplement ils 
n'appartiennent pas à l'Atelier, même s’ils déclarent qu'ils sont 
maîtres ou illuminés, il n’y a aucun devoir de les 
respecter de la part des apprentis, car ils ont transgressé 
et offensé nos plus hautes Autorités, les plus hautes 
Hiérarchies, rien de moins que les FONDATEURS. 

Alors, ils se croient maîtres mais ils ne sont pas nos 
maîtres, ils ne le sont même pas d'eux-mêmes; ils ne sont ni 
compagnons ni même apprentis. En définitive, ils 
n'appartiennent pas à notre Fraternité. Ils ne méritent 
que le respect que mérite tout être humain, comme quiconque 
qui passe sur la rue, ex portas. 

Alors comme de respectueux apprentis ou Imitatus, nous 
faisons la plus simple remarque: 



► Qu’ils ne peuvent pas être bien orientés ceux qui ne 
respectent pas l'Origine, la Source (les Fondateurs: 
l’Avatara et son Épouse-Prêtresse) de leurs propres 
connaissances gnostiques et leur autorité gnostique. 

En stricte technique, ils s'auto-attaquent, s’auto-
agressent, s’auto-disqualifient logique et 
psychologiquement. Ils détruisent leurs propres bases en 
ignorant l'Origine de la prétendue force ou propreté d’où —
selon ça— elle provient, à son tour, leur propre et personnelle 
connaissance, pouvoir et autorité. C'est une contradiction 
radicale, absolue. 

Il est impossible de rester fermes dans cet Enseignement si 
à la fois, ouverte ou sournoisement, on manque de respect 
qu’ils nous méritent toujours —indistinctement— les très 
Vénérables Maîtres Litelantes et Samael Aun Weor, c'est-à-
dire, les bénis Seigneurs FONDATEURS DE LA GNOSES. 

Il se met en évidence jusqu'à la fatigue qu’ils n’ont pas la 
aussi caquetée appartenance ou fermeté dans la Gnoses, s’ils 
manquent de respect et affrontent le Foyer Patriarcal, la 
Maison Patriarcale. 

Ils nient l'Origine de la Gnoses, sans aucun doute: ils sont 
en train d’ignorer la base du «Mariage Parfait». 

Ergo, si depuis la racine, si depuis l'Origine, ils vont mal, 
s’ils ont d’abyssales incongruités, telles que calomnier 
avec leur bave diffamatoire et attaquer l'épouse-prêtresse de 
leur propre Maître —qui nous a remis rien de moins que 
l'Enseignement du «Mariage Parfait» pour notre libération 
psychologique—, alors logiquement ils ont tort en tout ce 
qu’ils disent et font, après cette aussi gigantesque 
contradiction. 

Ces excès, où ils ont tort aussi dans ce qu’ils disent et font, 
sont simplement une conséquence accessoire au rejet 
réactionnaire psychologique initial, sur le point essentiel du 
Respect, Vénération et Fidélité —bien que ce soit la plus 
élémentaire— aux Fondateurs, la Maison Patriarcale, 
le Foyer Patriarcal, à ce qu’ils sont en outre obligés en tant 
que membres de la deuxième chambre… 

Recherchant la raison psychologique de fond de ce 
manque de respect, de cette trahison aux Fondateurs, nous 



trouvons que c'est vraiment facile de connaître la causa 
causorum, que celle-ci est très évidente: 

► Les moi-diables de ces ingrats —qui refusent 
radicalement à mourir en soi— sont très heureux, se vantent 
d'attaquer la Dame, l'épouse-prêtresse du Maître de la 
Blanche Fraternité qui nous a appris les techniques 
précises et exactes pour les éliminer pleinement par le 
biais de «La Voie du Mariage Parfait». 

Ils sont heureux et contents en attaquant dès leurs propres 
entrailles toute connaissance ou croyance ou Institution qui se 
fonde sur l'Annihilation Bouddhiste. Voilà la crue réalité des 
faits! 

Et même s’il va sans dire, nous le réitérons avec plaisir: Il 
est totalement incongru et buté, d’attaquer la base 
matrimoniale de ceux qui ont remis la Sagesse du Mariage 
Parfait pour notre Libération finale et définitive, et en même 
temps, se lancer à proclamer cette même Sagesse 
Matrimoniale comme le seul moyen de salut. 

C'est une contradiction totale et absolue —logique et 
psychologique— de renier de n’importe lequel des 
conjoints du Couple Marié des Maîtres de Sagesse, qui nous 
ont remis généreusement ces Divines Clefs 
matrimoniales. 

Par conséquent, une fois reconnue telle contradiction 
initiale, substantielle, nous concluons tout simplement que: 
Ceux qui se contredisent de même, ont tort également en tout 
le reste —accessoire— qu’ils disent et font, et assurément en ce 
qu’ils pensent et désirent, car l’accessoire suit le sort du 
principal ou substantiel… 

Sans aucun doute nos bien-aimés Gourous Samael et 
Litelantes, nous ont donné les Clefs du Sentier du 
Foyer Ménager. 

Ceux qui évangélisent avec le Béni Mariage Parfait doivent 
suivre rigoureusement ceux qui l'ont enseigné et prêché, c’est-
à-dire, nos deux bien-aimés Gourous, et ceux qui ne le fassent 
pas de même et attaquent ou insultent l’un de deux conjoints, 
n'ont pas de respect à leur Origine gnostique, ils ne se 
respectent même pas eux-mêmes. 



Certains croient être très intelligents lorsqu'ils disent suivre 
le Maître mais pas la Maîtresse… C'est une ingratitude 
majeure de dénigrer ainsi la Dame-Adepte qui a conçu et a 
réussi l'accouchement alchimique du Vénérable Maître Samael 
Aun Weor, l’Avatara de Vishnou! 

En plus, le sot critère équivaut à dire: «Je suis notre Soleil, 
mais je ne suis pas ni respecte les autres Soleils du cosmos 
infini, ni leur Origine, c’est-à-dire, leur Créateur.» Ou bien: 
«Je suis la Force cosmique positive, mais pas la négative ni la 
neutre…» 

«Et bien que ce même Soleil et cette même Force cosmique 
positive me disent directement et en toute clarté qu’ils ont 
besoin des autres soleils et de leur Créateur, ou des forces 
cosmiques négative et neutre pour subsister, toutefois j’insiste: 
«Moi»-(ad infinitum)-Je pense autrement, on peut tout faire 
d’un seul Soleil ou d'une seule Force.»… Ils passent toute leur 
vie à l’école maternelle! 

En vérité il fait de la peine de voir qu’ils ne comprennent 
pas encore —supposément— ces choses aussi simples, aussi 
élémentaires, pour des enfants de l’école maternelle; quelle 
barbarie!, ils ne comprennent pas cette simple explication ces 
pauvres super-savants… 

Dans ce Chemin Initiatique il ne doit y avoir ni de 
discrimination ni d'exclusivismes: «il les créa mâle et 
femelle» (La Genèse 1:27 et 5:2). Sur cette Voie des Mystères 
Majeurs, on ne peut pas réussir grande chose sans la femme, et 
vice versa, la femme sans l'homme, c'est pourquoi c’est le 
Chemin du Mariage Parfait. 

Au même rang de force masculine lui correspond le 
réciproque rang de force féminine, au même rang du Maître 
lui réciproque le même rang de Maîtresse. 

Rappelez le célèbre Milarepa, à qui ses Maîtres lui ont 
donné par femme une religieuse du même niveau que lui, pour 
pratiquer et prêcher le Tantrisme Blanc… Précisément à 
Milarepa lui sont attribués au Tibet ces mots: 

« En général, jeune monsieur, les femmes sont la cause de 
la luxure et de l'attachement. Une femme qualifiée pour 
l'illumination est certainement très rare. Avoir de la 



compagnie angélique dans le sentier bodhi est un prodige 
et une merveille… » (Chants de Milarepa) 

Les Célestes Hiérarchies ne laissent pas s’en échapper une, 
et évidemment, ils ne prêtent pas la moindre attention aux 
intoxiqués laïus dont ceux qui ont tant de chapeaux (d’ego). 
Comme c'est en bas c’est en haut, et vice versa: c'est comme 
prêter attention à un ivre qui crie sur la rue en maudissant de 
l'épouse du Seigneur. 

Alors il n'existe pas d’excuse ni d’explication qui en vaille 
pour contredire les trois principes de base —les trois forces 
primaires de la nature— sur lesquels repose le Cosmos infini: 
Masculin, Féminin et le Neutre générateur. 

Si nous ne commençons pas par accepter ces principes —ou 
forces primaires de la nature— dans nos propres maisons, de 
même que dans la Maison Patriarcale de nos bien-aimés 
Gourous, il est impossible qu’on n’entrevoie même pas ce 
qu'implique le Sentier du Foyer Ménager, celui des Trois 
Forces, sans parler du profond Mystère du Rayon Okidanok et 
ses sublimes processus. 

Le Maître Samael nous le dit tout et ils ne comprennent rien 
encore, rien que s’auto-vanter et perdre lamentablement le 
temps en bêtises, en disant: Moi, je suis un grand maître! 

Par ailleurs, nous affirmons aimablement qu'elle est 
totalement fausse la métaphore qui considère la 
Gnoses comme un grand arbre et dont le tronc est le 
Maître Samael et les branches sont ses disciples, et que nous 
sommes tous de «petits frères dans l'arbre de la paix». 

Et elle est fausse tout simplement parce que le tronc n’est 
pas seulement le Maître, mais aussi la Maîtresse, ne dit-il pas 
le Maître Samael dans son «Message de Noël de 1954», à un 
mois et quelques jours d'avoir incarné son Réel Être, le Logos 
Samael, qu'elle est sa collaboratrice ésotérique —
déclaration qui remplit tous les effets légaux— et qu’elle est 
son âme jumelle et a toujours été sa fidèle compagne? 

À partir de là, la métaphore commence mal, elle commence 
par des exclusions et discriminations. Ceci est le Chemin 
du Mariage Parfait, pas du macho parfait, tout Mariage 
en est à deux: «il les créa mâle et femelle». (La Genèse 1:27 et 
5:2) 



Le curieux est que les supposées branches de l'arbre 
s’obstinent systématiquement à attaquer le tronc, à maudire 
du tronc, à diffamer le tronc, ou si l'on veut, à l'épouse-
prêtresse du tronc qui a appris «Le Mariage Parfait». 

Alors, ces branches sont étrangères au tronc, ne font pas 
partie du tronc, il n’y a pas tel «arbre de la paix», étant donné 
que les branches sont en guerre continue contre le tronc, 
semant l’inimitié et la discorde contre le tronc; certainement 
ce sont des branches sans fruits. 

Par conséquent, ces branches n'appartiennent pas au tronc 
mentionné, et si elles en ont fait partie auparavant, ce sont des 
branches qui «sont tombées» du tronc, elles ont été rejetées du 
tronc, car s’il s'agit de l'arbre de la paix, tout ce qui n'est pas la 
paix n'appartient pas au tronc, puisqu’il est en guerre contre le 
tronc, contre l’épouse du Maître. 

Telle métaphore est de l’hypocrisie, de la tartufferie et du 
pharisaïsme purs. Rappelons les expulsions du Mouvement 
Gnostique que faisait le Maître Samael, nous ne pouvons 
affirmer nulle manière que les traîtres qu’il a chassés soient 
des «branches» ou nos «petits frères de l'arbre de la paix» ou 
les «semences» qu’a laissées le Maître. 

Il existe également certains pseudo-illuminés qui arborent 
en plus suivre la Doctrine de l'Amour, la Doctrine du Christ, et 
la première chose qu’ils font c’est attaquer les autres pseudo-
illuminés et bien entendu, la Vénérable Maîtresse Litelantes 
pour se placer correctement, selon eux… 

Est-ce cela de l’amour chrétien?... En ce vu, l'idée de la 
Doctrine de l'Amour, du Christ qu’ils préconisent consiste à 
attaquer l'épouse-prêtresse de leur Gourou —qu’équivaut à 
l’attaquer Lui-même— et ceux qui la défendent sont des 
traîtres, c'est-à-dire, ils considèrent comme une «trahison» 
qu’on leur dise leurs vérités. En quelques mots, les Maîtres et 
leurs défenseurs sont des «démons blancs» dans cette super-
inversée Doctrine du Christ, de l'Amour. 

Rappelons Luzbel (*Lucifer) —que Dieu le confonde— qui a 
été précipité à l'Abîme à cause de sa rébellion… 

Ici on se pose la question: Aimeraient-ils avec ce supposé 
«amour» chrétien qu’ils détiennent ces soi-disant gnostiques 



le «petit frère» Luzbel, ou agiraient-ils comme l'Archange 
Michaël? 

De notre part il pourrait y avoir de la compassion 
chrétienne —comme celle que le Vénérable Maître Samael Aun 
Weor a éprouvée initialement par le frère Bel— mais non pas 
un hypocrite et pharisaïque prétendu «amour» chrétien. 
L'amour conscient c’est l’amour conscient… le vrai amour 
chrétien c’est l’amour conscient. 

Nous devons nous assujettir aux paroles du Seigneur 
Samael: «L'amour c’est la Loi, mais l'Amour conscient», et 
notre amour est là où il l’a mis fermement et en toute 
Conscience le Maître Samael: Chez sa bien-aimée épouse-
prêtresse, la Vénérable Maîtresse Litelantes, exemple 
indéniable du Sentier du Foyer Ménager, qui a redressé le 
Maître de la boue de la terre. 

On pourrait dire, in extremis, pour les traîtres de nos bien-
aimés Maîtres Samael et Litelantes, les célèbres paroles de 
notre Seigneur Jésus Christ «pardonne-les car ils ne savent 
pas ce qu’ils font». 

Toutefois, nous dirions plutôt, «pardonne-les car ils font 
semblant de ne pas savoir ce qu’ils font», car le gnostique qui 
diffame et trahit ses Maîtres le fait totalement en connaissance 
de cause, mise exprès, pèche consciemment… Tu le sais! 

Enfin, toute institution qui s'étale comme gnostique, par le 
plus fondamental et élémentaire principe du 
Mariage Parfait, doit vénérer conjointement nos 
Deux Gourous, nos bien-aimés Parents Spirituels, les 
Vénérables Maîtres Samael et Litelantes —le Couple Marié 
béni qui nous a généreusement remis le Sentier du Foyer 
Ménager—, car grâce à eux deux, nous connaissons la Gnoses. 

Si l’on ne vénère que le maître Samael et l’on rejette la 
Maîtresse Litelantes, cette institution ne mérite certainement 
pas le nom de gnostique. 

Il est super-reconnu dans le Cinquième Évangile que la 
Vénérable Maîtresse Litelantes a redressé le Vénérable Maître 
Samael Aun Weor de la poussière de la terre, qu’elle a été son 
Athanor Alchimique, la base de ses réussites… 



Par conséquent, sans Litelantes il n'aurait pas incarné le 
Logos Samael dans l’humaine personnalité de Victor Manuel 
Gómez Rodríguez, et sans aucun doute nous ne connaitrions 
pas la Gnoses. Nous ne serions pas en train de CELEBRER LE 

CENTENAIRE DE SA NAISSANCE. 

Si l'on rejette l'épouse de l’Avatara, alors de rigueur on ne 
respecte pas —dans sa personne, maison et famille— son 
propre époux, notre bien-aimé Seigneur Samael Aun Weor, et 
l'institution qui s’étale comme gnostique est tronquée, 
boiteuse, incomplète… Il manque la partie féminine que loue 
tant le béni Avatara, et que la nature toute entière nous évoque 
généreusement. 

Ils ressortissent dans les deuxièmes chambres de certaines 
institutions pseudo-gnostiques, les photographies ou figures 
du Maître Samael et du leader de la pseudo-gnose qu’on y 
pratique. 

Un cas curieux, car il n'apparaît pas la figure de l'épouse-
prêtresse de l’Avatara, mais ils apparaissent deux hommes, et 
de cela on dit tout, une église ratée de plus, où la figure 
féminine est chassée… 

La première manifestation de la torsion du message du 
Deuxième Logos, c'est justement essayer de supprimer, 
déformer et souiller la figure féminine, tel qu’il est 
arrivé avec l'épouse du Christ Rouge de la Nouvelle Ère de 
Verseau, et comme ils l'ont fait avec Marie Madeleine dans les 
temps du Seigneur Jeshoua. Ce sont des variantes de l’hérésie, 
du séparatisme. 

Malheureusement, beaucoup de dames gnostiques ne 
réagissent pas face aux offenses faites à notre bien-aimée 
Maîtresse, apparemment on leur a lavé le cerveau, car elles ne 
s'arrêtent pas à penser un moment qu'il n'est pas congruent —
ni noble, ni honnête, ni gnostique— qu’on vitupère l'épouse-
prêtresse du Maître Samael, le Fondateur de la Gnoses, et en 
plus, on prône de la part de leurs pseudo-maîtres et pseudo-
instructeurs le béni Mariage Parfait comme la seule voie de 
salut. 

Rappelons les paroles de Saint Paul: «Oui, si quelqu’un ne 
prend pas soin des siens, et, en particulier, des membres de sa 



maison [personnelle et Patriarcale], il a renié la foi et il est 
pire qu'un homme sans foi.» (1e à Timothée 5:8) 

Il existe en outre des «papillonneurs» soi-disant gnostiques 
qui affirment qu’il a la moindre importance si leur école ou 
institution rejette et offense la Maîtresse Litelantes, qu’ils en 
ont déjà marre de cette «rengaine», que l'important est de 
«travailler» —on comprend que sur eux-mêmes et au Sahaja 
Maithuna—, que le Maître Samael a déjà remis la connaissance 
et qu’il faut l'utiliser, et leur bouche se remplit largement de ce 
«il faut travailler». 

À cet effet, nous disons, comment peut-il le chela 
«travailler» s’il méprise —ou tolère que l’on méprise— 
l'épouse-prêtresse de son Gourou? Quelle sorte de chela est-il 
alors? Dans quelle école a-t-il fini? Pourquoi n’ont-ils pas un 
minimum de courtoisie pour traiter les dames? Est-ce que le 
supposé chela n'est pas un homme —ou une dame— pour 
défendre correctement l'épouse du Gourou? 

De toute évidence, s'il manque de respect, ou tolère qu’on 
manque de respect à la femme ou conjointe du Gourou, alors 
c'est un chela traitre à son Gourou, quelqu'un qui ne mérite 
pas le nom de chela, car il offense —ou permet que l’on 
offense— le plus sacré de son Gourou que c’est son épouse-
prêtresse, en plus d'être elle-même un Gourou par ses propres 
mérites, ou comme le dit son mari-prêtre dans «Les Mystères 
Majeurs»: «la puissante Gourou Litelantes, Grande Maîtresse 
de la Justice Cosmique». 

À ces soi-disant chelas et soi-disant «travailleurs», on leur 
applique les mots de notre béni Seigneur Samael dans «Le 
Mystère du Doré Fleurir»: 

« Ingrat à ses bienfaiteurs, avec beaucoup de travail 
de gentleman, toutefois Brutus a accepté la Gnoses et le 
Sahaja Maithuna... 

Sans se retenir de la connaissance d'une cause, mais en 
tournant le dos au Gourou (Maître), a travaillé dans 
la forge allumée de Vulcan, inutilement, car Devi 
Kundalini ne récompense jamais la trahison... 

Bien qu'on travaille très sérieusement avec le sexe-
yoga, le serpent igné de nos pouvoirs magiques ne 



monterait jamais par l'épine dorsale des traîtres, 
assassins, adultères, violeurs et pervers... » 

Il n’y a pas d’excuse qui en vaille pour désobéir et insulter, 
et épuiser sa bave diffamatoire contre l’épouse-prêtresse du 
Grand Avatara de l’Ère de Verseau, celle qui l’a redressé et à 
laquelle il qualifie comme «la puissante Gourou 
LITELANTES» Tant le Gourou comme la Gourou doivent être 
respectés! 

 

 

6. LE MINIMUM DE BON SENS 

Il nous fait de la peine de le reconnaître, mais enfin, ces super-
sages et demi-sages, et tous eux des pseudo-sages, logique et 
tristement à la fois, ont les Portes des Mondes Supérieurs 
fermées, des Ateliers Supérieurs, alors qu’ils ne se 
repentissent pas ni se corrigent. 

Un simple apprenti peut comprendre ça, ainsi que 
quiconque avec deux sous de jugeote, avec le MINIMUM DE 
BON SENS. 

Tout simplement «On ne doit pas donner des coups 
de pied à la crèche», un paysan le comprend mieux que ces 
pseudo-sages du soi-disant gnosticisme, selon eux, experts en 
religions qui ne remplissent même pas à l'essentiel avec le 
Quatrième Commandement de la Loi de Dieu: «Honore ton 
père et ta mère [physiques et spirituels]» (Exode 20:12). 

Mais ici, dans la jungle gnostique, il s’accomplit pleinement 
le proverbe tellement cité par le Maître Samael: «Le bon sens 
est le moins bon des sens.» En outre, on applique cet illustratif 



proverbe: «Le bon agir ouvre cent portes, et le mauvais 
remercier les ferme.» 

Tristement aussi, quelques pseudo-maîtres et pseudo-
missionnaires, après avoir offensé la Supériorité et son 
Origine, sa Source, ses Fondateurs, la Maison Patriarcale, le 
Siège Patriarcal du Mexique, nient du plus grand cynisme 
l'avoir fait. 

Ils nient la flagrance, ils n’admettent même pas avoir 
tort à leur conduite ou à leurs maigres raisons. Il dit notre 
bien-aimé Gourou Samael Aun Weor: «Il n'accepte jamais sa 
position de boddhisattwa déchu et il vient se sentir supérieur 
à son Maître». (Les Mystères Majeurs) 

Ils sont comme celui qui nie être debout sur le sable 
pendant qu'il aspire la tiède brise et regarde le soleil, les 
palmiers et la plage, et ses pieds posés sur le blanc sable de la 
mer. 

En dépit des éclairantes constances, logiques et 
psychologiques, dûment documentées avec toutes leurs 
évidences, ils s’auto-trompent et s’obstinent à la Vérité, et en 
s’auto-justifiant, ils se rebellent… 

Nous regrettons de reconnaître que cela se passe aussi dans 
toutes les religions et écoles spiritualistes de toutes les 
dénominations: 

«Ils se sont soulevés et se soulèvent et se soulèveront en 
rébellion les pharisiens, contre le Seigneur qui vient leur 
apprendre.» (Le Pistis Sophia Dévoilé) 

Enfin, comme une conséquence psychologique de nature 
«auto-compensatoire», ces personnages face au sentiment 
d'infériorité intime de ne pouvoir supporter ou résister la 
culpabilité ou responsabilité —de reconnaître leur erreur, se 
repentir et s’améliorer—, «montent sur leur mâle»* et se 
rebellent contre le Très-Haut au-dedans d’eux, ils S’AUTO-
CONSIDÈRENT, S’AUTO-JUSTIFIENT et S'AUTO-
EXONÈRENT. 

*N.T. : S’obstiner à garder la même attitude ou avis. 

Et bien évidemment, ils ne reconnaissent aucune Autorité 
Légitime hors d’eux-mêmes, c'est-à-dire, leur propre «Moi», 
leur «Moi-Même» auto-intronisé. 



Mais il faut dire que toutefois être auto-intronisé dans la 
machine humaine, dans la chair, il est très capable de se plier 
et de se mettre toujours au service du plus fort et plus pervers, 
gagnant ainsi davantage en s'associant à la confrérie. 

Ici il n’y a pas de mea culpa, ni rien de semblable, le 
Remords est exilé, avec sa correspondante peine de mort s'il 
revient de l’exil. 

Ces pauvres malheureux s'auto-trompent lamentablement, 
et par conséquent, ils cherchent à augmenter leurs groupes 
d'auto-trompés pour rétroalimenter leur propre auto-
tromperie, et ainsi continuer de tromper les autres 
indéfiniment, et bien sûr, conserver toujours leurs prébendes 
et privilèges à l’abri hypocrite du Nom Sacré de la 
Gnoses… 

Aussi éreinté que le Nom Sacré du Christ même ou du 
Bouddha. Bénis soient-ils! À qui au moins —avec beaucoup de 
joie— nous leur dédions et dédierons des ovations au milieu de 
ce monde traitre de la relativité… 

Mais nous insistons sur ce que celle-ci n'est pas l'exception, 
il arrive de même dans toutes sortes de croyances, 
philosophies, religions, sectes, loges, organisations, etc. 
L'humanité toute entière, tous les soi-disant humains 
sommes coupés de mêmes ciseaux égoïques. 

Et tout se répète dans cette inexorable Roue du Samsara, 
dont les dents et engrenages le dévorent tout. «Nihil novum 
sub Sole, ad aeternum…» 

Il est clair que si dans le peu ils ne sont pas Fidèles, s’ils 
évitent de l'être, ils ne le seront pas non plus dans le beaucoup. 
Si dans l’élémentaire il n'y a pas de Simplicité non plus dans le 
transcendantal. 

De toute évidence, il leur importe très peu les bénis anges, 
archanges, principautés, vertus, puissances, dominations, 
trônes, chérubins, séraphins, etc., ni autre chose —ou Être— 
qui leur ressemble, sauf ce que sert comme prétexte à leurs 
très étendues histoires. 

En vérité qu’avec beaucoup de tristesse nous pouvons 
apprécier comment elle est improbable l'Autoréalisation pour 
les Pères Divins de ces pauvres ignares illustrés du 



gnosticisme, mais la Miséricorde est grande, il ne faut pas 
perdre la FOI… 

7. LA SAGESSE 

DU BIEN ET DU MAL 

Aussi bien entendu, de ces attitudes, alors qu’ils s'obstinent à 
leur auto-complaisance, auto-justification et auto-louange, ils 
ne parviendront jamais à l'ineffable bonheur D'ÊTRE AU-
DELÀ DU BIEN ET DU MAL… 

Et non plus, établis, soutenus dans et par LE FIDÈLE 
DE LA BALANCE, dans le service propre, continu et pur du 
Seigneur des Armées, Compassion de Compassions, que c’est 
une des plus grandes invitations que nous fait notre 
Seigneur Samael. 

La Paix, le Pardon et la bénie Bonne Volonté sont des 
signes sans équivoque d'avoir incarné la Justice, cet Équilibre 
qui nous emmène toujours à être au-delà du bien et du mal. 

Telles Vertus et Valeurs sont vraies, non pas les hypocrites 
et pharisaïques poses et feintes douceurs, mais celles qui 
viennent directement de cet Équilibre qui ne se confère qu’en 
«Haut», lorsqu’on est réellement au-delà du bien et du mal. 

C'est ce que préconise avec tant d'emphases notre Seigneur 
Samael, là il se trouve la Libération, il faut conquérir le 
Fidèle de la Balance, «l'équilibre absolu et la 
rectitude parfaite». Qui fait de même, conquiert le grade 
de Christ ou de Vierge, car il a la Balance de la Justice dans ses 
mains dans le plus parfait Équilibre. 

À ce niveau d'Équilibre on connaît, vénère et utilise avec de 
la sagesse les Arbres de la Vie et de la Sagesse (du bien et du 
mal). 

Seul de cette manière l'Être s'incarne chez son fils, et réalise 
en définitive son Autoréalisation Intime, lorsque la maison est 
propre, vide d’égoïsme, dans l'équilibre absolu et la rectitude 
parfaite de la Conscience. 

Celui-ci est en réalité le Sentier de la Rébellion 
Psychologique, de l’effective Révolution de la 
Conscience, qui nous emmène à nous conquérir soi-même, 



après de multiples purifications, et à incarner le Fidèle de la 
Balance. 

Assurément le Compagne, dans la chambre trente-deux, 
reconnaîtra ces poétiques paroles de l’Avatara, qui ont le ton 
et le brio du sonner des cloches: 

«10. Vous avez appris à reconnaître le juste. 

11. La Justice est au-delà du bien et du mal. 

12. Les Dieux sont au-delà du bien et du mal. 

13. La Justice donne à notre conscience l’équilibre 
absolu et la rectitude parfaite. 

14. La Justice est la suprême piété, et la suprême impiété 
de la Loi. 

15. Les grands Hiérarques du Karma ont la tête au chacal 
avec les oreilles au loup. 

16. Dans la constellation du Grand Dragon, qui brille 
dans le Nord, y résident les Grands Seigneurs du Karma 
qui lèvent et font couler des continents, et qui punissent les 
hommes. 

17. Les sept Pléiades régissent le Karma des nations. 

18. Dans l'Étoile Polaire du Nord ils y demeurent ceux qui 
fondent des races, qui régissent le destin des races 
humaines. 

19. Tous ces Êtres sont au-delà du bien et du mal.» 
(Volonté Christ) 

Par simple logique déductive, ceux qui atteignent ce niveau 
d'Équilibre, ces bénis Maîtres de la Fraternité Blanche, ces 
divins Hiérophantes, ces Bouddhas de Compassion, ceux qui 
atteignent l'inimaginable niveau ou grade de s’être établis au-
delà du bien et du mal, NE TRANSGRESSENT PAS. 

Évidemment, il n’y a pas de transgression, car ils se 
trouvent au juste milieu de l’équation —ils ont résolu 
entièrement l’équation— et ils cherchent exprès, de toute 
intention, le Bien, la Beauté, la Vérité et la Vertu, comme ils 
diraient les socratiques et platoniques. 

 



 

Vénérable Maître Samael Aun Weor 

8. LE BON DU MAUVAIS 

Ces bénis Maîtres de la Blanche Fraternité, qui ont incarné La 
Justice dans leurs cœurs, nous apprennent que pour être au-
delà du bien et du mal, pour atteindre le parfait Équilibre du 
Fidèle de la Balance, il faut obligatoirement connaître 
le bon du mauvais et le mauvais du bon, à l'intérieur 
de soi… 

Et ainsi parvenir —un joyeux jour— à l'extrémité de la 
Bénie Compassion, comme les Bouddhas de Compassion le 
font, comme nos Bénis Gourous Samael Aun Weor et 
Litelantes l'ont fait et continuent de le faire depuis les 
hauteurs ineffables du Plérome… 



Ces Beautés Spirituelles incarnées, déjà purifiées de toute 
scorie d'égoïsme, que sans aucun doute ont incarné leur 
Divine Étincelle Auto-réalisée, ont atteint le grade le plus 
élevé, non seulement de l'Empathie, mais d'une réelle 
COMPASSION par ceux qui naissent, se font et se déplacent 
dans le mal. En conséquence, ils ont réussi la Bénie Paix 
qui nous fournit la Bonne Volonté. 

Cette Empathie —qui consiste à se mettre à la place, «dans 
les chaussures de l'autre»— nos bénis Maîtres de la Lumière 
l'ont conquise à l’impulsion, car en réalité Vraiment, ils ont 
reconnu que le mal est à l'intérieur de soi-même, aussi 
égal et directement qu’à l’intérieur du méchant, consacré avec 
de la franchise à la méchanceté de pensée, parole et œuvre. 

Et ils nous ont appris que si nous nous appliquons avec du 
sérieux à l'effort de nous auto-connaître et nous re-connaître 
comme ce que réel et véritablement nous sommes (bons-
méchants et méchants-bons, selon il souffle le vent), on nous 
ouvre les Portes du Service du Christ, qui nous aime 
tous, bons et méchants de façon égale: 

«Or moi je vous dis: Continuez d’aimer vos ennemis, et de 
prier pour ceux qui vous persécutent; afin de vous montrer 
fils de votre Père qui est dans les cieux, puisqu'Il fait 
lever son soleil sur les méchants et sur les bons et 
qu’il fait pleuvoir sur les justes et sur les injustes.» 
(Mathieu 5:44, 45). 

Ainsi s’éprouve la véritable Compassion par cette humanité 
souffrante, obstinée dans le péché —c'est pourquoi il existe la 
douleur, c’est pourquoi elle souffre— et aussi de cette manière 
le Logos Solaire en profite pour répandre sa bénie 
Miséricorde… 

Les Maîtres de la Lumière sont Compatissants, 
sont Charitables, ils ont déjà passé par le triste état dans 
lequel nous nous trouvons, ils veulent nous aider avec tout 
l'Amour et ils espèrent que nous leur battions un pont pour 
pouvoir nous aider, pont formé de respect, vénération, prière, 
louange, adoration… 

D’après le Tantra tibétain de Sungwa Nyinpo, pour 
bénéficier les créatures de sentiment, un gourou doit avoir 
quatre sortes de compassion: 



La compassion constante, la compassion spontanée, la 
compassion pour atteindre des bénédictions et supplications, 
et la compassion pour guider les disciples en accord avec leurs 
besoins. 

Quel que soit le courant de pensée religieuse —bouddhiste, 
yogi ou taoïste d'Orient, ou judéo-chrétienne-musulmane au 
Moyen-Orient, ou gréco-romaine et celte-nordique en Europe, 
ou Méso et Sud-américaine—, dans toutes les études 
d'Anthropologie Culturelle, nous y trouverons toujours 
comme une partie substantielle aux illuminés et aux dieux à 
qui ils servent, leur aide inconditionnelle pour ses disciples et 
l'humanité en général; sauf pour les dieux méchants ou 
déchus, à qui ils aident, malgré tout, ainsi qu’à ceux qu’ils leur 
servent. 

Cette bénie AIDE fait partie des forces de la Nature… 
Fassions confiance de tout cœur aux Bénis Seigneurs de la 
Lumière. Ils connaissent très bien nos moi-péchés dans 
lesquels nous sommes pris-au-piège, car eux aussi un jour, ils 
les ont eus égaux ou plus grands que les nôtres, et c’est 
pourquoi —parmi d’autres Causes Supérieures— ils nous 
étendent avec un vrai Amour et Compassion leur MAIN 
GÉNÉREUSE, MISÉRICORDIEUSE… 

Alors, dans cet Enseignement Véritablement 
Miséricordieux, pour le simple apprenti ou Imitatus, c’est un 
grand avantage de remplir l'instruction et de se re-connaître 
comme méchant —«nous sommes des diables, des gens 
pervers», dit le Maître dans son Grand Manifeste de 1963—, 
car en se re-connaissant comme un démon, en repartant à 
Zéro Radical, on est certainement sur le Chemin de la 
correction. 

Lorsqu’il s’auto-re-connaît en tant que terrible et il ne 
s’auto-trompe pas lui-même, cette auto-découverte donne 
à l'apprenti la capacité d’avoir de l'Empathie envers l'autre 
terrible pécheur égal à lui, bien que celui-ci nous agresse. 

Ceci n'est qu’une partie DU BON À L’INTÉRIEUR DU 
MAUVAIS… C’est l'avantage, c'est le bon de se 
reconnaître comme méchant, c’est «le bon du mauvais», 
qui nous permet de sentir la Vraie Compassion par les 
autres méchants comme soi… 



 

L’Aigle —Troisième Logos— dévorant le Serpent  



9. LE MAUVAIS DU BON 

Le mauvais du bon est plus difficile à maîtriser, car il faut 
d'abord connaître le bon du bon —c'est-à-dire, le BIEN— pour 
après savoir ce quoi le mauvais du bon, c'est-à-dire, le 
mauvais à l'intérieur du bon… 

Le mal nous les connaissons largement —nous y vivons et 
bougeons quotidiennement— mais le Bien… il est difficile à le 
connaître. 

Et pour le connaître en Vérité, il faut un degré superlatif de 
connaissance du Bien, être en Essence un dépôt propre de 
l'Esprit Universel de Vie... 

Ou au moins, pour commencer, rappeler vivement 
lorsqu'on a eu ce béni état et le souhaiter de tout cœur et 
essayer de le Reconquérir avec la continuité de propos… 

Et enfin mais pas à la fin, initier au moins le Chemin de la 
Gnoses Christique avec de la sincérité, sans auto-tromperie et 
d’une véritable Vénération à la Loge Blanche et ses Maîtres de 
Lumière. 

«Lorsqu'une porte ferme, mille fenêtres s'ouvrent», dit le 
proverbe chinois. 

Et il dit également Le Quichotte: «Là où une porte ferme, 
une autre s’ouvre.» 

C’est vrai et de toute Vérité, que Dieu s’en sert des repentis, 
de ceux qui demandent sincèrement pardon par leurs péchés, 
mais qu’ils pardonnent aussi en même temps sincèrement 
leurs débiteurs, ou les offenses comme ils disent de nos jours. 
Telle est la condition du véritable REPENTIR. 

Quelque part on doit commencer à marcher sur la Voie de 
ces Mystères Majeurs qui nous conduisent à être au-delà du 
bien et du mal, à conquérir le Fidèle de la Balance. 

Il est également vrai et de toute Vérité, qu’en connaissant le 
mauvais du bon, il se manifeste la véritable et 
bienveillante Compassion pour les fanatiques et 
tartuffes, pseudo-mystiques et pseudo-hiérarques, pseudo-
maîtres et pseudo-illuminés, ceux qui développent le 
Pharisien Intérieur, ces pauvres mythomanes qui s'auto-
trompent misérablement. 



Ceux qui veulent être plus papistes que le Pape et tordent à 
leur convenance les Enseignements Sacrés… 

Non seulement de la Gnoses, mais de toute autre de ces 
Merveilles Spirituelles —et leurs Institutions— qu’on crée à 
chaque fois que Vishnou, le Deuxième Logos, les remet 
périodiquement à l'humanité… Jusqu'à ce que celle-ci ne prête 
plus attention et il parvient inexorablement au Jugement 
Dernier. 

Alors, analysée dès la perspective de ce pôle de la Sagesse 
du bon et du mauvais, telle est l'avantage de connaître «le 
mauvais du bon», la méchanceté au sein de la bonté, qui 
nous permet d’éprouver une sincère et noble Compassion 
envers les tordus spirituels qui jouissent de toutes sortes 
de privilèges bénéfiques —vendant le ciel en confortables 
paiements— et du pouvoir hypnotisant sur les naïfs, quel que 
soit l'intérêt égoïque ou diabolique qu’ils adhèrent à ce 
pouvoir. 

Et en plus, ils attaquent férocement à ceux qui n'aiment pas 
les privilèges bénéfiques ni le pouvoir diabolique, et montrent 
avec des dents aiguisés leurs rigidités monastiques et mythes, 
et jettent la pierre à chaque fois qu'ils lancent une cruelle 
malédiction contre ceux qui marchent sur la voie propre du 
désintéressement… 

Or, suivant cette aigue connaissance antithétique du 
mauvais à l’intérieur du bon, c’est un fait également que 
l'apprenti ou Imitatus, lorsqu’en vérité s’auto-reconnaît en 
tant que Serviteur, en tant que simple Pion de la Bonté (le 
bon du bon). 

Alors il peut avec du sérieux voir l'Étincelle Divine chez les 
autres, y compris les tordus censés être à l'intérieur du bien, 
car a contrario sensu, il s’auto-reconnaît également comme 
méchant, comme un tordu au sein du bien (le mauvais du 
bon). 

Par conséquent, l’apprenti se voit obligé à prendre 
conscience du Bon à l'intérieur de soi —car autrement il n'a 
pas de point de référence— ainsi que de se quasi interminables 
mélanges avec le mal; c’est-à-dire, le mauvais du bon… 

Une bonne chose doit avoir le Bien pour qu’il soit le Bien, et 
quelle laideur de se mélanger avec le mal!… 



D'autre part, comme l’évidence ne peut pas se cacher, en 
même temps qu’il auto-re-connaît le Bien à l'intérieur de soi — 
par le fonctionnalisme naturel de la Conscience— aussi 
reconnaît-il l'indéniable Existence de cette merveilleuse 
Étincelle Sacrée de Bonté à l'intérieur de lui-même. 

«… lorsqu’on parvient à l’Autognoses, se connaît soi-
même, on connaît le propre Être Intérieur en soi-
même.» (Chaire: Les Piliers de la Sagesse Gnostique) 

«Atman: L’Être, l’Étincelle Divine Immortelle, a deux 
Âmes qu’en ésotérisme s’appellent Bouddhi et Manas.» 
(Tarot et Kabbale) 

Bénie Étincelle que nous faisons souffrir tant avec nos 
méfaits, qu’ils soient de méchanceté pure, plate et simple, ou 
déguisés hypocritement en sainteté… 

L’évidence Intérieure ne peut pas être niée, le Kaom est 
toujours là… Jugeant intensément et en donnant des 
informations sans cesse à la Supériorité de l'usage que nous 
faisons du libre arbitre.  

Des hommes, peut-être, mais de Dieu nous ne pouvons pas 
nous cacher, ni de ceux qui appliquent sa Sainte Loi: Dans le 
monde mental les pensées sont des choses, évidence totale! 

Fiat voluntas tua sicut in caelo et in terra! 



 

L’UNIQUE ET VRAIE IMAGE DE 
NOTRE SEIGNEUR JÉSUS-CHRIST 

Prise d’une incision gravée sur l’émeraude, faite buriner par l’ordre 
de Tiberius, empereur romain. Provenant du Trésor de 
Constantinople et a été remise par le sultan de la Turquie au Pape 
Innocence VIII en récompense de la rançon de son frère, prisonnier 
des chrétiens. Ce portrait a été pris directement de l’inestimable 
émeraude appartenant au Trésor du Vatican. 

  



10. INCARNER LE NOTRE PÈRE 

Ainsi, poursuivant sur la voie de la plus grande Sincérité, avec 
ces multiples auto-connaissances et re-connaissances, sans 
nous faire l’idiot nous-mêmes, lorsque nous les apprentis nous 
sommes arrêtés de nous auto-tromper et auto-justifier et 
auto-vanter, peu à peu, commencerons —réellement en 
Vérité— à marcher sur le Chemin Ineffable du lavement des 
pieds dans les eaux pures du Renoncement et du Pardon 
les plus absolus envers nos débiteurs. 

Si nous n'incarnons pas le NOTRE PÈRE au sein de nous, 
nous sommes cuits, il faut pardonner pour être pardonnés, il 
n'y a pas de choix: «Et dimitte nobis debita nostra, sicut et 
nos dimittimus debitoribus nostris»… S’il vous plaît, 
écoutons avec nos yeux la bénie voix du Maître: 

● «Il existe également de nombreuses formules 
ritualistiques merveilleuses, par exemple: le Notre Père est 
une prière véritablement mantrique. Ce qu'il y en a c’est ce 
que nous devons savoir prier. 

Un Notre Père bien prié, c’est quelque chose de très beau. 
Franchement lorsque je veux prier un Notre Père j’en ai 
pour une heure à le faire. Il vous semble très exagéré que 
je dise que j’en ai pour une heure; mais c'est ainsi mes 
frères, je ne peux pas le nier. La vérité de la vérité. Il se 
trouve que pour bien faire cette prière il faut la 
méditer. Et pour la méditation on en a au moins pour une 
heure. 

Si nous méditons sur le sens de chaque phrase, nous allons 
très loin. Or, s’il nous vient à l’esprit de méditer sur le sens 
de chacune des phrases du Notre Père au moment de 
s'endormir, le résultat sera précieux. Nous passerons de la 
méditation à l'état de Samadhi, c'est-à-dire, nous 
entrerons en extase. 

Alors nous pourrons voir face à face le Père, le Père qui est 
dans le secret, notre propre Dieu Interne. Alors nous 
recevrons des enseignements de notre propre Dieu 
Interne. Nous pourrons aussi parler avec les Êtres les plus 
ineffables, en état de méditation profonde. 



Un Notre Père bien prié est quelque chose de très beau mes 
frères. J’en ai normalement pour une heure à prier un 
Notre Père. Bien que lorsque je fais la prière, je le fais de 
façon très profonde, en méditant profondément sur 
chaque parole, chaque phrase, là en m’endormant, 
terriblement concentré; le résultat est toujours 
l'illumination interne. 

Il s’approche l'ère de Verseau et il y a la nécessité d'ouvrir 
toutes les facultés; il s’approche l'ère de la lumière et il y a 
la nécessité d’éveiller tous les pouvoirs. Plus que jamais, 
nous devons maintenant être pratiques —et 
pratiques, je répète — à cent pour cent. 

Le temps d'être en théorisant est déjà passé mes 
frères. Maintenant ils arrivent des événements terribles 
pour l'humanité, et c’est bien que nous soyons préparés.» 
(Chaire: «Matière, Énergie, Mantras»). 

● «Tous disent, dans la prière du Notre Père: «pardonne— 
nous nos dettes comme nous pardonnons aussi à nos 
débiteurs». Mais si l'on ne pardonne pas à ses débiteurs, à 
ses ennemis, de quel droit on demande au Père qu’il nous 
pardonne ? 

Quel droit l’assiste-il pour demander pardon, 
lorsqu’il n'est pas capable de donner pardon? De 
quel droit demande-t-il de la pitié, quand il n'est pas 
capable de livrer de la pitié? De quel droit demande-t-il de 
la charité, s’il n'est pas capable de la concéder? Ils sont 
tous de même: ils demandent, mais ils ne donnent 
pas, et ça c'est très grave. 

Le missionnaire gnostique doit offrir. Que va-t-il 
offrir? De la sagesse et de l’amour à ses 
semblables. C’est ce qu’il va donner: il va assister, va 
porter secours, mais avec de l'amour. 

Au moyen des chaînes magiques, on peut aider nos 
semblables. Les chaînes sont merveilleuses: soit pour 
irradier de l’amour, soit pour guérir des malades. Par les 
chaînes on peut invoquer les Maîtres de la Science pour 
qu’ils assistent les malades. 

Avec les chaînes on peut invoquer par exemple, Raphaël, 
qui est un grand guérisseur universel, c’est le même qui a 



guéri le Patriarche Job, le même qui a guéri Tobias. Voilà 
ce qu'il est: un grand guérisseur mondial ou universel, un 
grand médecin... 

Avec les chaînes on peut invoquer aussi des médecins 
comme Hippocrate, Galène, Philippe Théophraste 
Bombasto de Hohenheim (Auréole Paracelse), etc. 

Avec les chaînes on peut invoquer les Puissances de la 
Lumière pour qu’elles nous assistent à un moment donné, 
conjurer les potences des ténèbres pour qu’elles nous 
fassent la paix, etc. 

Les chaînes magiques sont formidables: avec la [main] 
gauche on reçoit, avec la [main] droite on donne. La 
chaîne forme des circuits de forces magnétiques 
extraordinaires. Avec les chaînes on peut faire de grands 
œuvres.» (Chaire: Les Trois Facteurs de la Révolution de la 
Conscience). 

Lorsque l'on pardonne à nos débiteurs et on paie le Karma 
avec de la joie, elles s'ouvrent les Portes des Mondes 
Supérieurs. 

Ainsi s'exprime notre Père, dans un séjour de plus du 
Grand Chemin qu’il nous a destiné, et ses merveilleuses Portes 
s'ouvrent volontiers, lorsque nous connaissons la vertu qui 
existe chez les méchants et la méchanceté chez les vertueux et 
que nous re-connaissons les deux choses à l'intérieur 
de nous-mêmes… 

Dans ce monde traître de la relativité la plus absolue, il est 
rare de trouver quelque chose qui soit purement blanche ou 
purement noire, nous ne trouvons que des nuances du gris, 
depuis le presque blanc, le gris perle, le gris souris, le gris-gris, 
et aussi l’ardoise, le tourdille, le plomb, l’argent, le grisâtre, 
l’argile, l’étain oxydé, le pinchard, l’étain pur, le gris acier, le 
gris de Payne, etc., et bien sûr le gris foncé, tentant toujours 
d'être noir. 

«Beaucoup de choses que nous croyons ne pas 
avoir nous les avons, et beaucoup de choses que 
nous pensons en avoir nous ne les avons pas», dit 
notre bien-aimé Gourou dans «La Grande Rébellion». 



Si nous comprenons correctement le bon du mauvais et le 
mauvais du bon, si nous re-connaissons très profondément 
dans notre particulière psychologie l'existence de la 
Sagesse du bien et du mal, ou vice versa, du mal et du 
bien —seuls ou accompagnés, bien et mal, ou l'un dans l'autre, 
simultanément et indistinctement—, alors nous pourrons 
Servir comme un vrai Instrument de notre Père qui demeure 
dans le Secret… Fiat voluntas tua! 

C’est ainsi qu’on commence à transiter sur le Chemin Béni 
du RENONCEMENT, qu’implique être au-delà du bien et 
du mal, quel que soit le degré ou niveau de permanence, de 
séjour ou fondement au-dessus de ces deux valeurs: le bien et 
le mal. C’est ainsi qu’on commence à voir la lumière dans ce 
monde cendré de la relativité et à sentir les effluves de la 
Compassion Universelle. 

Chemin totalement différent pour ceux qui en l’étant, nient 
hypocritement d’être méchants, ni reconnaissent la Bonté 
chez les autres, ni l'exercent sur eux-mêmes. Et de toute 
évidence, en raison de leur triste état ou condition, en vérité, 
ils nécessitent et méritent de toute notre Compassion 
Chrétienne. 

Il est très difficile de redresser les méchants au-dedans du 
bon, les conduire au Juste Milieu de l'Équilibre. 

Il est plus facile de redresser les bons au-dedans du 
mauvais: «On tire plus d'un diable avec de la patience, que 
d'un saint», nous disait Dondita, notre bien-aimée Gourou 
Litelantes. 

Et malgré leur conduite erronée et erratique, tous les deux 
méritent la douce Compassion, par le seul fait d'être des 
enfants de leur Père qui est dans le Secret, et aussi parce que 
nous ne sommes pas meilleurs qu'eux, car nous menons à 
notre intérieur, nous charrions au sein de nous-mêmes, et 
largement, les mêmes causes égoïques du désarroi, délit et 
péché. 

Ainsi, de cœur sincère, nous commençons à remettre la 
Compassion la plus large aux méchants à l’intérieur 
des bons, aux tordus spirituels, car si nous nous auto-
observons avec du sérieux, nous constaterons que nous 
sommes égaux ou pires qu'eux… Question de fouiller parmi les 



trucs que nous en avons accumulés dans notre 97 % 
d'obscurité. 

C'est pourquoi les Maîtres de la Lumière réitèrent la 
nécessité de connaître le bon du mauvais et le mauvais du bon 
au-dedans de soi, ici et maintenant, car seul de cette 
manière nous parviendrons à l'Équilibre, à la Compassion 
sincère, propre et véritable qui émerge après nous être auto-
connus, nous nous installons au-delà du bien et du mal… 

Comme les Bouddhas de Compassion le font, ainsi que nos 
bénis Gourous Samael Aun Weor et Litelantes l'ont fait et 
continuent de le faire depuis les Régions Supérieures de la 
Lumière, où se trouvent les Portes du Premier Mystère… 

Si seulement nous poursuivions avec du sérieux et 
continuité de propos ce Tao Merveilleux du Chemin du 
Milieu… 

Ainsi atteindrions-nous, un jour, la joie d'être dûment 
établis, installés au-delà du bien et du mal, sur le Béni 
ÉQUILIBRE du Fidèle de la Balance… 

Un Équilibre Spirituel qui permet effectivement d’avoir une 
fervente et véritable Compassion par cette humanité 
souffrante, bien qu’elle paie mal, comme ils nous ont appris 
nos bien-aimés Bouddhas de Compassion, le Bouddha 
Maitreya, le Khalki-Avatara de Verseau, et son épouse-
prêtresse, la puissante Gourou Litelantes, la Vierge de la Loi. 

La Compassion se répand sur ce très bel équilibre de la 
Lumière du Christ —Le Grand Médiateur—, l'harmonie qui 
naît à connaître le bon du mauvais et vice versa, et à se placer 
au-delà du bien et du mal, où tout s’égale (le Fidèle de la 
Balance reste exactement dans le centre), il n'existe pas de 
partie supérieure, ni inférieure, ni adlatere, ni à l'intérieur, ni 
à l'extérieur, et là elle commence l'impersonnalisation et elle 
s’exprime la lumière du Très-Haut Sacré. → Tout l'a dit le 
Maître… 

Louange à l'Archange Michaël des Armées! 
Pointe de lance du Très-Haut Sacré! 

Pointe de l'épée flamboyante du Seigneur! 
Béni Administrateur de l'Énergie du Chrestos! 

Bénis ses rayons solaires qui nous donnent la Vie à tous, 
bons et méchants de façon égale!… 



Béni soit le Logos Solaire! 
Bénis les Maîtres de la Lumière 

qui l’aiment et servent! 

Les forces du Seigneur l’égalent tout généreusement, elles 
nous aiment bons et méchants de façon égale, ainsi que le béni 
Soleil se lève pour tous, et les forces lumineuses du Christ se 
sacrifient dans tout atome et dans chaque Soleil, soutenant 
ainsi la Magie Amoureuse du Cosmos. 

C'est pourquoi nous demandons que tous les êtres soient 
heureux, tous sans exception quiconque. → Tout l'a dit le 
Maître… 

Cette même Lumière du Christ met dans nos cœurs le 
devoir et le droit d'invocation aux Célestes Hiérarchies, leur 
vénération et respect les plus profonds… leur Adoration 
permanente, de tout cœur, au lieu de l'intermittente, 
comme celle que nous commençons en tant que simples 
Imitatus que nous sommes tous. 

Il faut tenir avec de l’affection notre devoir de vénération et 
respect envers les Maîtres de la Lumière. Nous devons être 
persistants dans la continuité des propos pour y parvenir. → 
Tout l'a dit le Maître… 

La triste réalité est que nous sommes tellement remplis 
d’orgueil, que nous laissons aux mains de la paresse la 
Vénération et le Respect des choses sacrées, et nous nous 
consacrons à l'auto-vénération de notre très brillante —et 
fausse— personnalité, et par conséquence logique, nous nous 
arrêtons d'adorer les Maîtres de la Lumière et nous nous auto-
adorons. → Tout l'a dit le Maître… 

Les Maîtres sont Maîtres car ils sont toujours en train 
d’adorer le Très-Haut Sacré, et en même temps, ils nous 
tendent leur main généreuse dans ce monde de la relativité… 

Avec leurs corps solaires développés, ils sont des émetteurs 
des forces super-électriques du Christ. C'est pourquoi ils sont 
ce qu’ils sont. 

C’est notre devoir en tant qu’apprentis de respecter, 
vénérer, vanter et Adorer les bénis Maîtres de la Lumière, 
pour pouvoir être parties prenantes serviables de cette 
Lumière inépuisable, et ainsi, promouvoir une communication 



avec le Christ Cosmique Universel et nous efforcer pour que 
son Énergie super-super-dynamique arrive à nos cœurs. 

De toute évidence, si la paresse, la nonchalance, le dégoût 
et l'apathie sont en charge à l’intérieur de nous-mêmes, 
dirigeant la Vénération et le Respect aux choses sacrées, alors 
assurément nous allons nous consacrer au contraire, nous 
aurons beaucoup de diligence et une bonne administration 
dans l'auto-vénération de notre splendide —et fausse— 
personnalité. 

De cette manière nous allons chuter dans l’orgueil et la 
vanité et leur grand nombre de filles, auxquelles 
s’additionnent presto leurs petites sœurs ou cousines, non pas 
moins dangereuses, les filles de la venimeuse envie et de la 
présomptueuse rébellion, toutes unies contre la Volonté du 
Père et du Très-Haut Saint. 

Par conséquent, pour «compenser la frustration» face à la 
farce de sa vie comme un soi-disant suiveur du 
Christ —ou Bouddha ou Krishna, ou Moïse, Zarathoustra, 
Rama, Fu-ji, Quetzalcóatl, ou tout autre des grands prophètes 
de Jéhovah des Armées, quel que soit le nom Sacré qu'on lui 
donne— il durcit son cœur et réagit avec le bien-connu 
auto-agrandissement, et le typique culte et auto-culte de sa 
froide personnalité lunaire. Résultat, l’échec. 

Nous vous partageons avec de la joie que la prière et la 
vénération au Père, sont les chemins immédiats et simples 
pour ► adoucir le cœur que nous avons aussi dur, selon 
nous conseillait Dondita dès le début. 

Normalement elle nous reprochait trois choses: le manque 
de cœur, de vénération ou respect, et de parole, 
exceptionnellement ça variait selon le cas. 

Elle disait que nous nous aimons trop nous-mêmes, 
et à cause de ça nous ne tenons pas nos 
engagements, et de cela tout est dit, il n’y a pas de fidélité à 
la parole ni à la continuité de propos, parce que nous nous 
aimons trop nous-mêmes et nous ne voulons pas changer. 

Aussi disait-elle que «le Père ne nous oublie pas —ses 
enfants ingrats— mais que nous l’oublions.» 



La prière et la vénération au Père, sont la cause, le 
«déclencheur» qui nous permet immédiatement le rappel 
de soi, lequel «consiste à ne pas oublier son propre Être», et 
par conséquent, on évite de nourrir l'ego (vous l’avez très 
gros, disait Dondita), de même NOUS JEÛNONS de l'ego 
rapidement, qui est notre devoir dans cette Voie du Tranchant 
du Rasoir. 

Au lieu de nous adonner à penser aux bêtises et pédanteries 
de l'ego, le mieux c’est que nous consacrions ce temps à la 
prière et la vénération au Père… C’est plus logique pour 
remplir les devoirs en tant qu’apprentis. 

Avec le Divin Rappel de notre Réel Être, nous serons 
congruents avec ce Béni Enseignement, qui réellement nous 
permet de l'Adorer Pleinement, avec certitude, jusqu'à la 
réussite de son incarnation, et puisse alors le Seigneur de 
Toutes les Bontés s’Autoréaliser au-dedans de nous. 

Conclusion, la clef de prière et vénération au Père pour 
adoucir notre dur cœur —Qu’elle se soit ni récitation ni 
litanie, mais de la prière pure!— que notre bien-aimée 
Maîtresse Litelantes nous a donnée dès le début (afin «d’avoir 
remède»), est aussi certaine et efficace qu'une table 
pythagorique, que c’est justement ce que le Maître Samael 
disait de sa propre épouse-prêtresse. 

En effet, tant sa famille, comme ses amis et étudiants, 
rappellent que le Maître Samael disait que tout ce que la 
Maîtresse Litelantes lui avait averti ou prédit 
s’accomplissait mathématiquement. 

En outre, il affirmait que les sévères avertissements que la 
Maîtresse lui faisait, son rigide agir, c’était propre des Maîtres 
de la Loi et que le pire c’est qu’elle avait toujours raison; 
qu'elle était mathématique comme une table 
pythagorique. 

Bénie recette pythagorique de Dondita, que nous aide à 
commencer à marcher nous les pires, car elle commence à 
contraster notre noirceur intérieure avec la Pureté Infinie de 
l'Être, et génère l’inquiétude de nous corriger, connaître la 
Sagesse du bien et du mal à l'intérieur de nous-mêmes, et 
incarner la Justice dans nos cœurs. Et ils doutent encore qui a 
redressé le Maître? 



Nous ne nous arrêterons jamais de louer nos bien-aimés 
Bouddhas de Compassion —ou au cœur compatissant—, le 
Bouddha Maitreya, le Khalki-Avatara de Verseau, et son 
épouse-prêtresse, la puissante Gourou Litelantes, la Vierge de 
la Loi… 

Eux Deux, ils nous ont appris la voie et les moyens, les 
outils merveilleux pour parvenir à cet Équilibre Spirituel, qui 
permet réellement d’avoir une fervente et véritable 
Compassion par cette humanité souffrante, bien qu’elle paie 
mal. 

 

Guerrier — Chichen-Itza 

11. L’OBSTINÉ EGO 

ET SES CAPRICES 

Nous n’avons pas encore dimensionné la vie qu’on a eue à 
vivre, car nous avons eu le privilège —qui arrive au loin tous 
les cent ou mille ans dans l'histoire d'une race— de recevoir 
l'Enseignement et la Présence d'un Avatara… Tant de beauté 
dans la Connaissance du Chrestos dévoilé… et dans nos 
mains! 

C'est-à-dire, le Message primitif, livré précisément lorsque 
nous sommes réincarnés, lorsque nous sommes retournés et 
nous avons le Dharma d’être contemporains, témoins de cette 
grande bénédiction, rarissime sur Terre… 

«Car en vérité je vous le dis: beaucoup de prophètes et de 
justes ont désiré voir les choses que vous voyez et ils ne les 



ont pas vues, et entendre les choses que vous entendez et ils 
ne les ont pas entendues.» (Mathieu 13:17) 

Sans doute c’est le même Message Christique à tous 
les Avataras qui ont béni avec la présence de leur Divine 
Personnalité incarnée cette planète (Karma-des-mondes, 
Recul-du-voisinage-spirituel-cosmique, et sa Prison à haute-
sécurité). 

En effet, le Message est invariable (niez vous-même, prenez 
votre croix et suivez-moi) dans la substance Christique 
Universelle à tous les Avataras… substance parfumée aux 
variés parfums spirituels qui émane chaque Particularité 
Incarnée, c'est-à-dire, avec les caractéristiques individuelles 
de leurs Divines Personnalités. 

En dépit de tant de privilèges, d'avoir la Connaissance 
donnée (rappelons les efforts et sacrifices qu'on souffrait 
autrefois pour connaître ces Mystères) et la certitude de leurs 
Vérités. Et pourtant, à mesure que nous avons vu sur le 
Chemin de la Vie, nous parvenons à grand-peine à semi 
pardonner à certains —ou peut-être à un seul— de 
nos débiteurs, à ceux qui nous doivent quelque chose et 
selon nous, ils doivent nous la payer. 

Et au lieu de JEÛNER DE L'EGO, nous nourrissons nos 
rancunes, vengeances et revanches, haines et jalousies, 
ingratitudes et trahisons, etc., etc., etc. 

C'est-à-dire, nous renforçons ou réaffirmons notre 
personnalité égoïque, notre fausse personnalité, et nous 
intronisons l'ego au-dessus de toutes les choses… 

Comment voulons-nous, comme ça, aussi noirauds 
que nous sommes, les mains aussi pleines de charbon, 
atteindre le tant souhaité Pardon des mains de notre Père —
Atman, Brahma, Osiris, Assur, Théos, Eudaïmon, Adonaϊ, 
Hunab-Ku, Oméyotl, Inti, ou le Nom qu’on lui donne— et 
obtenir un jour la Miséricorde du Sacré Tribunal ? 

L'Esprit Universel de Vie avance toujours, se répand 
toujours victorieux, ainsi que la Vie se répand intense et 
continuellement sur tout ce que nous voyons et nous ne 
voyons pas, et à son expansion, il recherche des espaces 
«vides» à remplir, afin de les faire parties prenantes non 
seulement à la Vie mais à son Esprit Divin. 



Et de cette manière aussi pleins de soi que nous 
sommes, nourrissant et fortifiant davantage l'ego réincarnant, 
au lieu de le détruire, nous n’allons évidemment pas pouvoir 
faire un «vide» à l'Esprit Universel de Vie: Il n’y a rien à 
remplir! 

C'est pourquoi disait notre bien-aimée Gourou Litelantes, 
que le réel et VRAI JEÛNE, auquel ésotériquement, 
cabalistiquement se referaient notre Seigneur Jésus Christ et 
le propre Maître Samael, c’était tout simplement de «Ne pas 
nourrir l'ego, car vous l’avez très gros!». 

Quant au jeûne physique, elle disait «Si de cela vous vous 
sauviez!». Sans aucun doute, faire maigrir l'ego et non pas le 
corps, c’est beaucoup plus efficace —et même bouddhiste— 
pour nous sauver. 

Cette conduite à nourrir l’ego, affirmative et auto-
affirmative du moi, du moi-même, se passe, 
malheureusement, dans toute religion, secte, philosophie ou 
croyance, selon il nous a expliqué clairement notre bien-aimé 
Gourou Samael Aun Weor. 

Normalement l'humanité n’a pas de réciprocité avec le 
Divin, elle croie tout mériter. En effet, nous croyons être 
DIGNES de la Mère Nature et la Divinité —quel que soit le 
Nom qu'on lui donne— et nous nions en bloc, de toute 
révolte, à accepter notre très clair et défini rôle de débiteurs. 

En outre, nous croyons extra logiquement que nous avons 
tous les mérites, que nous méritons tout, que Dieu est 
«obligé» à nous aider, par le bons que nous sommes, et que 
pouvant être plus méchants nous ne le sommes pas, que nous 
ne faisons de mal à personne, et d’autres «raisonnements» de 
ce caractère. 

Par conséquent, nous demandons non seulement, mais 
nous exigeons, l'aide de Dieu, sans être prêts en vérité, à la 
payer par de bonnes œuvres… Quel beau mot c’est la 
Réciprocité! 

Bref, nous nous repentons égoïstement, nous demandons 
égoïstement, nous ne payons pas, ou mal payons égoïstement, 
et aussi nous croyons égoïstement obtenir le Salut et d’un clin 
d’œil être assis à la droite du Père, sans bouger un seul doigt, 
nous le méritons tout grâce à notre joli et beau visage. 



En général, il n'existe pas de Gratitude sous le dur 
pourpoint de l'égoïsme scientifique ou religieux, ni rien que lui 
ressemble, à plus forte raison dans les écoles Religieuses ou 
Ésotéristes, quel que soit leur nom, où généralement on 
pèche en connaissance de cause. 

Si nous ne sommes pas Fidèles au moins, avec les valeurs 
les plus élémentaires que nous accorde dans sa Miséricorde 
notre bien-aimé Père —Celui qui demeure dans le Secret— 
comment serons-nous Fidèles au plus, dans les lumineux 
Mystères Majeurs? 

L'École de la Vie nous apprend qu’en règle générale, NOUS 
ABANDONNONS L'ÉLAN INITIAL que nous avons eu à 
recevoir ce premier «choc» dans la Conscience occulte au sein 
de nous pour qu’elle S’éveille et manifeste, ce «choc» du 
début, lorsque nous lisions les œuvres du Maître Samael ou 
nous écoutions les conférences gnostiques. 

En effet, par manque de décision, de Thélème, de continuité 
de propos, nous abandonnons ce premier élan et nous restons 
bloqués faisant des tours —presque infinis— sans avancer 
dans la religion, secte ou croyance que selon nous, 
embrassons, en commettant tout genre d'erreurs et 
méchancetés à l’abri des aussi Nobles Institutions et 
Croyances. 

Tout cela à cause de notre arrogance et hypocrisie, pour 
qu’elle ne soit pas diminuée aux yeux des autres la bénie 
image —ou auto-image— de notre Fermeté, que nous avons 
supposément sur cette croyance, ou bien, parce que 
définitivement nous sommes cruels, on a déjà dépassé le 97 % 
égoïque. Cela a été et sera… 

Malheureusement, beaucoup qu'avant ont eu de bonne foi 
et qui pourraient se redresser encore et assurer la Liberté 
psychologique, ne veulent pas qu'on touche leur rang, la 
considération et respect qu’ils ont gagnés dans leur 
organisation pseudo-gnostique, et bien qu’ils aient de belles 
valeurs, ils se trouvent très confortablement tel qu’ils sont, 
rien à faire! Être révolutionnaires psychologiquement et se 
rebeller contre le pseudo-gnosticisme, c’est difficile. 

Ils ont déjà oublié ce qu’on éprouve lorsque de bon gré ils 
cherchaient à éviter les jalousies et rancunes, pardonner, 



aimer Dieu et le prochain, respecter ses serments, etc., etc., 
etc. 

Cela est démodé! Ce sont des utopies et romanticismes! Ce 
n’est que des histoires le Chemin de la Rébellion 
Psychologique! 

Mieux on tolère tout au leader pseudo-maître ou pseudo-
illuminé, pourvu qu’on ne pousse pas leurs pieds, alors qu’on 
ne lève pas le petit doigt. 

Bref, rien que de l’auto-complaisance, auto-justification, 
auto-considération, auto-éloge, cherchant un tas de louanges 
pour se sentir importants au sein de la collectivité pseudo-
gnostique et pièce maîtresse de la «Grande Œuvre», et 
ainsi, justifier leur auto-exonération. 

Celle dont —extra logiquement— ils sont absolument sûrs 
est déjà édictée et scellée, et signée par le Tribunal de Dieu, en 
raison de leurs «grands services» en faveur de l'humanité 
souffrante… 

Vraiment ils se livrent à développer la fantaisie comme une 
brute, au lieu de l'imagination créatrice… 

Malheureusement, on n'apprécie pas, on ne remercie 
pas la Grande Miséricorde de Dieu, de la bénie 
opportunité de connaître le Message de la Révolution de la 
Conscience, c'est pourquoi il existe beaucoup d’ingrats dans ce 
Chemin aussi beau que nous ouvre et apprend la Divinité… 

Et au lieu de le nettoyer et l’embellir pour la joie des autres 
que le transitent aussi, ils le salissent tout simplement et 
jettent les ordures de l'iniquité et les poubelles de la auto-
justification, les déchets du festin médisant, et beaucoup de 
bouteilles prises-au-piège dans les barrières et clôtures 
égoïques encore plus grandes… 

Et de toute évidence, à la fin, ils parcourent le chemin 
en sens interdit, s’en allant au bout opposé. 

Il y a la Police, bien entendu, et elle leur ferme 
complètement les portes du béni Chemin pour éviter plus de 
saleté et on les retourne par le chemin opposé. Il sera toujours 
de même, comme c'est en haut c’est en bas, et vice versa. 

Par conséquent, ils fortifient la fausse personnalité, 
cette personnalité énergétique-égoïque qui est un autre 



danger dans lequel beaucoup de missionnaires et instructeurs 
chutent souvent —de notre plus grande considération—, 
créant à la fin une fausse personnalité missionnaire ou 
missionnerile. 

Le Vénérable Maître Samael Aun Weor dit que la fausse 
personnalité est «formée par la suffisance, par la vanité, 
par l’orgueil, par la crainte, par l'égoïsme, par la colère, 
par l'auto-importance, par l'auto-sentimentalisme, etc.» 
(Chaire: La Connaissance de Soi-même). 

Il arrive que beaucoup de missionnaires, avant de l’être, 
c’étaient des personnes normales, la plus grande partie sans 
éducation, même sans une profession ou métier définis, ceux 
qui au début ont éprouvé dans leur cœur l’aspiration de 
partager cette sacrée connaissance pour aider l'humanité 
souffrante. 

Alors, trois mois après le cours de préparation pour devenir 
missionnaires, ils se trouvent soudainement dirigeant un 
groupe d'étudiants gnostiques, ou bien, ils créent ce groupe de 
nulle part. 

De cette sorte, ceux qui —en grande partie— n’avaient 
jamais eu de pouvoir ni de commandement, mais au contraire, 
avaient été sous les ordres d’un autre, d’un coup ont de 
l’autorité «morale» sur un groupe de personnes… 

Et naturellement, les étudiants commencent à développer 
de la sympathie ou admiration envers le missionnaire, qui 
dans de nombreux cas, au lieu de remercier Dieu l’opportunité 
de lui servir en aidant les autres, en secourant l'humanité, 
commence à développer une certaine propension à l'auto-
mérite, à l'auto-éloge et à l'auto-élévation et culte à leur 
personnalité, parmi d’autres déviations égoïques mythomanes 
de la psyché. 

De cette manière les éléments qui constituent la fausse 
personnalité —suffisance, vanité, orgueil, crainte, égoïsme, 
colère, auto-importance, auto-sentimentalisme, intolérance, 
etc. —, accumulent peu à peu de nouvelles variantes 
de ces egos. 

En effet, ils commencent à se croire eux-mêmes de grands 
conférenciers, prodiges de la connaissance gnostique, sages 
consommés, grands —ou énormes— missionnaires, 



merveilleux guides spirituels, guerriers de Verseau qui 
conquièrent le monde, etc., etc., etc. 

Pour conclure, pour parvenir à la Rénovation de la Gnoses, 
nous devons nous arrêter de faire l’idiot et jeûner de l'ego, 
ne pas le nourrir ni continuer de l'auto-affirmer au moyen de 
l’auto-justification, l’auto-exonération, la mythomanie et 
l’auto-louange. 

Mais poursuivre avec du sérieux sur le Chemin de la 
Rébellion Psychologique, de la Révolution de la Conscience, 
avec beaucoup de prière et vénération au Père qui est dans le 
Secret. 

De cette manière nous combattrons notre fausse 
personnalité, pour qu’ils surgissent à nouveau l'humilité et la 
mansuétude, pour nettoyer et embellir le Sacré Chemin de la 
Sagesse, de la bénie Initiation aux Mystères Majeurs… 

La règle continue d’être la même depuis Le Début: Vivre en 
accord avec la Loi et les prophètes, ainsi le ratifie notre bien-
aimé Gourou: 

 

 

 

«Si chacun des présents ici, si toute personne de bonne 
volonté s’apprête à vivre en accord avec la Loi et les 
prophètes, fera la volonté du Père, ainsi aux cieux 
que sur la Terre.» (Si, il y a l’Enfer, Si, il y a le Diable, Si, 
il y a le Karma) 

 

 



 

 

  



12. LE COMPLEXE D’INFÉRIORITÉ 

Lorsque nous abandonnons l'élan initial, —ce premier 
choc à la Conscience occulte dans nous, pour qu’elle Éveille et 
se manifeste—, il se gère beaucoup et de très variées réactions 
dans la psyché. 

Normalement nous fortifions l'ego, qui est devenu 
diaboliquement auto-conscient que nous avons commencé à 
parcourir ce Chemin de l'Annihilation Bouddhiste, et 
certainement il s’en va à l'attaque, en cherchant à nous 
éloigner par tous les moyens. 

De toute évidence, beaucoup de personnes réagissent 
avec de la bassesse et méchanceté face à leur 
déprimante et choquante réalité: la Vérité nette de leur faute, 
une maigre ou totale nullité des Valeurs que supposément ils 
préconisent… 

Réaction regrettable qui se produit comme une auto-
affirmation conditionnée par leur propre COMPLEXE 
D’INFÉRIORITÉ. 

En effet, cette pauvre —très pauvre— réaction de bassesse, 
mesquinerie et méchanceté, est due à leur ressort-réacteur, à 
leur ressort ou déclencheur par la «compensation 
psychologique» —violente parfois— se produisant par la 
sensation intime d'infériorité, sachant à leur intérieur 
qu’elles ne sont pas réellement Fermes dans leur 
croyance. 

C'est-à-dire, ils ne tiennent pas leur parole, ils ont beau 
étaler et targuer la tenir. Total, leur vie est une très grande 
farce. 

Et de même, leur terrible frustration génère ou active une 
réaction «compensatoire» de supériorité aux airs ou délires de 
grandeur. 

Béni Alfred Adler qui nous a aidé épluchant ces processus 
psychologiques, les chemins difficiles de ces réactions 
mécaniques de notre presque inséparable Ego et son 
obstinée tendance à être —et se croire— plus que les 
autres! 



Au cas, être plus saints et plus croyants, plus engagés et 
plus pratiquants ou plus fermes que les autres. 

Ils sont d'autant plus que les autres, et ils sont montés si 
haut sur le bout de l'escalier, qu’ils ont des supposés «grades» 
en maîtrises et saintetés. Ce sont les «grands admoniteurs»… 

Sans manquer à ces comportements prétentieux de 
supériorité, le piquant assaisonnement de la sœur envie, 
l'également obstinée qui reste le ressort secret de l'action. 

Merci Dr. Adler, car maintenant nous comprenons mieux 
sur la fausse personnalité dont nous parle le Maître 
Samael, «formée par la suffisance, par la vanité, par 
l’orgueil, par la crainte, par l'égoïsme, par la colère, par 
l'auto-importance, par l'auto-sentimentalisme, etc.» (Chaire: 
La Connaissance de Soi-même). 

Ces méchants au-dedans des bons, s’auto-justifient et 
s’auto-exonèrent au moyen du processus de la simple négation 
cynique —avec un complète entêtement face à l'évidence— et 
contredisent d’être fermes de toute fermeté dans le bien, ou ce 
qu'ils croient que c'est le bien. 

«Et Il leur dit: «Vous êtes, vous, ceux qui se déclarent 
justes [vous vous auto-justifiez] devant les hommes, mais 
Dieu connaît vos cœurs; car ce qui haut parmi les hommes 
est chose immonde [la «valeur ou concept» sur lesquels 
ils se fondent pour leur auto-justification], aux yeux de 
Dieu.» (Luc 16:15) 

Alors ils ont généralement une réaction psychologique 
complexée d'infériorité face à cette frustration —en étant une 
véritable farce leur conduite et leur vie—, ils se sentent blessés 
dans leur amour-propre à se savoir moins que d'autres qui 
tiennent leur parole… 

Infériorité qu’à son tour génère son «contrepoids» pour 
compenser la frustration, avec des effronteries de 
supériorité, instinctive et mécanique, fortement 
«compensatoire», parfois aux proportions incalculables. 

«Il n'accepte jamais sa position de bodhisattva déchu et 
vient se sentir supérieur à son Maître», dit clairement le 
béni Avatara. 



Ici on peut inclure —avec leurs respectives proportions 
d'intensité psychologique— toutes ces réactions complexées 
de supériorité, de se croire un Dieu incarné avec leurs 
fanatismes et tartufferies, hypocrisies et fraudes, feintes 
douceurs et piétismes, médisances et faussetés, castes et 
lignées, hiérarchies et abus, et esclavages sans fin… Purs et 
simples vomissements de l’inconscient. 

En outre, ils sont capables de tout dans les faits, depuis 
s’autoproclamer voyants, saints, yogis, bouddhas, maîtres, 
patriarches, prophètes, hiérarques, etc., jusqu'à effectuer les 
pires des infamies du Code Pénal. 

Presque invariablement, et pour «se compenser», ces 
profiteurs —appuyés sur leur fausse personnalité qui 
se croit supérieure, plus que les autres— râlent, 
diffament, calomnient, maudissent, envient, attaquent, 
haïssent et crucifient ceux qui continuent avec ce magnifique 
Élan, ceux qui éprouvent encore ce «choc» initial de la 
Conscience, ceux qui ont su conserver la Lumière initiale, 
quelle que soit leur Bénie Croyance. 

En général, avec leur fébrile —et regrettable— psychologie 
individuelle inverse, avec leur fausse personnalité, ils tentent 
de SALIR TOUT LE SACRÉ, ouverte ou sournoisement, pour 
ainsi «se compenser» psychologiquement et se sentir 
beaucoup plus que les autres, ou au moins égaux. 

Il semble qu'ils ont transformé les Trois Facteurs de la 
Révolution de la Conscience en: S’affirmer eux-mêmes, 
prendre leurs variées «croix»* tous les jours et sacrifier 
l'humanité. 

*N.T.: Ironie de l’auteur voulant dire qu’ils prennent 
plusieurs et toute sorte de femmes. 

Et là il reste régnant «l'Obstiné» Ego, toujours suffisant et 
orgueilleux, torve, sinistre et sombre, incitant en permanence 
à la rébellion, remâchant ses délits, déterminé à tout ruiner. 
Cela a été et ce sera… au moins jusqu'à la consommation de 
cette race racine. 

Et ne inducas nos in tentationem, 
sed libera nos a malo. Amen. 



C'est pourquoi notre bien-aimé Gourou Samael Aun Weor, 
dans son œuvre «Les Mystères Majeurs», dit ces lapidaires 
mots: 

«Un autre grave délit est celui de l'ingratitude. Un chien 
reçoit du pain et le remercie, mais les frères des écoles 
spiritualistes [les pseudo-gnostiques, car, qui d’autres 
fréquentait les Maîtres?] ne remercient pas. Si un 
légitime Maître vous apprend, le seul qu’il cueille 
comme paiement ce sont des persécutions, haines 
et calomnies. 

(…) La médisance et la calomnie ont rempli le monde de 
douleur et d'amertume. La calomnie est pire que le vol». 
 
Aussi, dans son œuvre “Conscience Christ” (1952), il nous 
dit: “Les pires des méchancetés que j’ai connues 
dans la vie, je les ai vues dans les écoles 
spiritualistes. (…) Les dévots sourient pleins de 
fraternité et poignardent dans le dos avec le poignard de 
la trahison leur frère.” 

 
Sceau maya du V.M. Samael Aun Weor 

 
 

13. CONDOLÉANCES 

C’est une réalité indéniable que les Christs et les Vierges —
émanations bénies de Vishnou— viennent à ce monde à être 
poursuivis, hais et calomniés, ou outragés, trahis et crucifiés… 
Et nous l’avons vu ainsi largement dans l'histoire de la Gnoses 
et de l'humanité toute entière. 

Ils sont calomniés et trahis même par leurs propres 
enfants, comme il est arrivé avec une des filles avant que notre 
bénie Maîtresse ait été glorifiée par la mort, et avec un de ses 
fils, après avoir été désincarnée, celui qui a perdu une 
opportunité en or en restant à la tête de l'IGA et qui 



malheureusement, a donné de mauvais exemples, a toléré et 
s’est fait plaisir à que son épouse et d’autres personnages 
épuisent leur bave diffamatoire contre sa Mère, et outre 
Maîtresse de la Blanche Fraternité et Fondatrice de cette 
institution, celle qui leur donnait et continue de leur donner à 
manger. 

En vérité il nous fait beaucoup de peine tout ce qui s’est 
passé par rapport aux Maîtres et leur famille, vraiment les 
preuves ont été terribles… Et bien que ce soit dans notre 
simple niveau d’apprentis, nous essayons sincèrement de 
sentir de l'empathie, de sentir dans notre cœur la douleur des 
Maîtres et la véritable Compassion qu’ils auraient pu sentir 
face aux échecs des enfants de leur propre chair. 

Mais «pas tous les doigts de la main sont égaux», avait 
l’habitude de nous dire Dondita, et elle nous disait aussi «la 
famille est un petit couteau en bois»*… Ici le Talmud —de 
l’inspiré Auteur— a quelque chose à dire à ce sujet: «Pourquoi 
les enfants des sages sont rarement sages? Pour que 
personne ne puisse dire que la science est transmise par 
l’hérédité» (Nedarim 81). 

*N.T.: Quelqu’un qui nous gêne sans cesse sans nous 
faire de mal physique mais psychologique. 

Il nous fait beaucoup de peine sincèrement ce qu’il leur est 
arrivés, et nous respectons et aimons de tout cœur leur 
famille, la famille des Maîtres, mais nous ne pouvons pas viser 
la lune et nier, défaire ou dissimuler l’évidence du manque 
de respect et de vénération aux Bénis Maîtres de la Blanche 
Fraternité, envers nos Gourous Fondateurs Samael Aun Weor 
et Litelantes. 

Et si nous avons manifesté de l'impatience une fois envers 
quelques enfants ingrats de la famille, nous l’avons fait 
franchement et sans ambages, comme une réaction naturelle 
face à une conduite inappropriée contre notre Mère ou notre 
Père, une attitude avertissant, fraternelle, car nous aimons les 
enfants des Maîtres, comme des frères; et donc, 

À toute la famille Gómez Garro, 
nous présentons publiques et sincères condoléances 

par la regrettable perte d' 
Isis, Tony Maldonado et Osiris, 



et nous restons toujours fidèles à la mémoire d’Horus. 
 
Ils ne trouveront jamais dans nos cœurs aucun bas 

sentiment envers les enfants ingrats de la famille des Maîtres, 
cela n'existe pas chez ceux qui partageons l'ADN de la Maison 
Patriarcale avec de la sincérité, par notre propre volonté et 
non seulement par le sang. 

Si nous aimons profondément Dondita et le Maître, les 
sentiments pour leurs enfants —bien qu’ils soient ingrats et 
trahissent— ne peuvent pas être ignobles de notre part, et 
nous réagissons toujours comme un frère qui en toute Justice 
reproche et admoneste les frères ingrats qui manquent de 
respect aux Parents. C'est tout. 

Par conséquent, nous Manifestons ouvertement notre 

PLUS HAUT RESPECT ET LA VÉNÉRATION LA PLUS 
ABSOLUE aux Fondateurs de la Maison Patriarcale et 
son correspondant Atelier. 

Et avec la même franchise et non pas moindre fermeté, 

nous Manifestons emphatiquement notre rejet dans 
l'Atelier à ces personnes qui manquent de respect aux 
FONDATEURS de l’Atelier, soient de leur propre famille 
ou de la nôtre. Dondita nous a appris de même, la famille 
c’est la famille, et l’Atelier est sacré. 

Comme le disait Saint Paul: «Que Dieu leur verse selon 
leurs œuvres.» (Amen!)… Mais pas tout n'est perdu: dans les 
célèbres paroles du Maître Samael sur «La Terreur d'Amour 
et de Loi», il continue d'avoir de l’Amour, là au milieu, entre 
la Terreur et la Loi. 

Alors, leur conduite erronée donne en même temps 
l’occasion ou motif pour que les Maîtres exercent leur Pardon, 
Bonté, Empathie, Compassion et Miséricorde envers leurs 
calomniateurs et traîtres dans et hors de leur famille, et de la 
grande «famille» gnostique. 

Nous le leur souhaitons de tout cœur. Si seulement nous 
tous atteignions le remords et le repentir! Car on sait 
que «Pour l'indigne toutes les portes sont fermées, sauf une, 
celle du repentir.» 



Aussi le Talmud —de l’inspiré Auteur— nous dit: «Le 
repentir et les bonnes œuvres sont les meilleurs avocats de 
l'homme.» (Masejet Shabbat, 32) 

Mais au-dessus de l'affection personnelle, sur ce Chemin 
nous ne pouvons pas cesser d’analyser et d'enregistrer les faits 
historiques du Drame de Vishnou, les discernements et les 
erreurs des personnages centraux et leurs personnages 
secondaires… et nous le savons bien que l’ingratitude et la 
trahison seront toujours indignes, quelle que soit leur origine 
familiale ou sociale. 

Ainsi, de cette analyse des faits et leur enregistrement 
historique, nous éviterons de commettre les mêmes erreurs et 
en même temps éprouver de la chrétienne compassion envers 
ceux qui ont erré. 

Par ailleurs, en stricte Justice, sur l'autre plateau de la 
Balance, on ne doit pas non plus nier, défaire, dissimuler, 
cacher, effacer ou dissiper les mots de notre Seigneur Samael: 
«Le crime le plus horrible est celui de la trahison» 
(Le Christ Social, 1964) 

 

Papyrus Ani, c. 1300 A.C.  



14. LA NOUVELLE ÈRE DE SERVICE 
DU SIÈGE PATRIARCAL DU MEXIQUE 

Par ces motifs, nous avons reçu l'instruction de la Supériorité 
de sauver le Siège Mondial des Institutions Gnostiques et de 
fonder de nouvelles Institutions Gnostiques (ICGLISAW, 
OLLIN-TLAMATINA et d’autres), dans lesquelles, c’est un 
principe rigoureux et base fondamentale de ► remettre 
l‘Enseignement avec de l’affection, sans l’altérer, et 
de ne pas faire de la Gnoses une affaire. 

Et nous continuerons ainsi jusqu’au bout, car en obéissance 
à la volonté des Maîtres ► nous n’exigeons pas ni 
demandons des cotisations ni des dîmes, ni des 
collectes ou contributions pour ce Siège Mondial, ici, nous 
travaillons tous, pour que notre gloire ne soit pas vaine, 
comme le disait Saint Paul. 

«Dehors les finances du Gnosticisme Universel!», a déclaré 
le Maître Samael lors du congrès de Guadalajara (1976), et 
beaucoup ont répété la phrase hypocritement d’innombrables 
fois; et paradoxalement, ils l'ont utilisée pour des buts 
financiers… Cette humanité n'a pas de remède! 

Dondita disait à ceux qui voulaient «manger de l'autel», 
que le Maître Samael avait toujours travaillé pour 
l’entretenir et à ses enfants, et «celui qui dise le contraire 
est faux, car celui qui le dit n’a pas vécu à côtés du Maître». 

Et s’ils persistaient à manger de l'autel, elle disait 
clairement: «Mangez les planches»… «Ici nous travaillons 
tous, le missionnaire doit travailler et ne pas vivre des 
étudiants, il ne doit pas les exploiter, il doit servir à 
l'humanité, il doit remplir ses serments.» 

Et si les étudiants voulaient collaborer de bonne volonté: 
«Qu’ils le fassent, on n’est personne pour se refuser à recevoir 
ce qu’on offre de bonne volonté, mais on ne doit pas leur fixer 
des cotisations ni exiger des dîmes ni ces choses-là, ici tout 
est volontaire, même la permanence est volontaire… et 
celui qui reste, ne gêne pas, et celui qui s’en va, ne manque 
pas…» 

D’autre part, par rapport au Cinquième Évangile, 
résolument nous ne tolérons pas le manque de respect ni les 



abus envers les dévotes du Sentier, car ► les femmes 
doivent être respectées et en aucun cas l'adultère doit être 
mystifié ou justifié. Il ne nous intéresse pas le porte-monnaie 
ni la femme de personne! 

Nous n’acceptons pas non plus ► ni encourageons le 
culte de la personnalité. En effet, nous savons que nous 
devons repartir quotidiennement à ZÉRO RADICAL, que nous 
devons abandonner l’orgueil mystique, la mythomanie, la 
tendance à nous auto-considérer supertranscendés, et que 
nous ne sommes que des animaux intellectuels condamnés 
à la peine de vivre, comme l'a dit plein de compassion tant de 
fois notre bien-aimé Patriarche Samael Aun Weor. 

Telles tendances mythomanes, fanatiques et pharisaïques, 
conduisent irrémédiablement à l'échec dans ces études, aux 
excès que nous avons déjà vus dans la bousculée histoire de la 
Gnoses, car au lieu de nous rapprocher du Père de toutes les 
Paternités, elles nous approchent de plus en plus dans les bras 
du ténébreux Gardien du Seuil… Notre obligation est de 
nettoyer le laiton au lieu de le salir encore plus. 

En plus, FIDÈLES à notre parole avec les Fondateurs, nous 
vénérons la clef INRI du Divin Rabbi de Galilée Ignis Natura 
Renovatur Integram, et nous cherchons à allumer le feu de la 
Divine Mère Kundalini… 

Alors que nous attisons avec de l’enthousiasme le feu que 
génère l'auto-observation, l’auto-compréhension, l’auto-
critique et l’auto-correction (Annihilation Bouddhiste), c'est-
à-dire, la force ignée des ► techniques de base et simples 
que notre Bouddha Maitreya nous a données de toute 
affection pour polir la Pierre. 

Si nous allons consacrer toutes nos forces à la recherche de 
la Vérité, alors on peut dire que «le bon juge commence par 
chez lui»*, nous devons la chercher d’abord à l'intérieur de 
nous-mêmes, et ensuite, la suivre à la piste dans le monde 
apocryphe de la relativité. 

*N.T.: Commencer par se juger et s’auto-critiquer soi-
même. Donner le bon exemple sans juger les autres. 

La solution à la Rénovation de la Gnoses ne va pas venir 
de l'extérieur, mais de l’intérieur même de la Gnoses, 
avec les propres techniques et pratiques qui allument le Feu 



de la Conscience, que nous apprend de toute clarté l’Avatara 
de Verseau, le Seigneur de la Synthèse. 

Par conséquent, si nous voulons accomplir la Volonté du 
Maître de Rénover la Gnoses, la première chose que nous 
devons faire c'est d’► nous auto-appliquer personnelle et 
institutionnellement —et avec de la foi, sans douter— les 
mêmes clefs que nous a données le béni Seigneur 
Samael Aun Weor en toute simplicité, le Grand Avatara 
de Verseau. 

Dont nous faisons cette synthèse, pourvu qu’on tienne 
vraiment nos engagements et on ressoude le dilemme de 
l'Être ou de ne pas Être: 

1. Respect et Vénération aux Maîtres de la Blanche 
Fraternité, notamment nos Fondateurs Samael Aun 
Weor et Litelantes (ouvrent complètement les portes des 
Mondes Supérieurs). 

2. Étude et Pratique du Cinquième Évangile (vous n'avez 
pas étudié, vous n'avez pas vécu mon enseignement). 

3. Engagement sérieux et pratique des Trois Facteurs de la 
Révolution de la Conscience (Travaillez dans les trois 
facteurs de la révolution de la conscience de manière 
ordonnée et parfaite). 

4. Auto-observation (L’unique chose qui nous sert dans la 
vie c’est l'auto-observation psychologique). 

5. Auto-critique (utiliser le bistouri). 

6. Auto-correction (Se repentir, pardonner et aller au-delà, 
c'est-à-dire, la mort mystique). 

7. Continuité de propos (Beaucoup sont ceux qui 
commencent, rares sont ceux qui arrivent. La majorité 
s'écarte par la Voie Noire). 

8. Bonne Volonté de pensée, parole et œuvre (Selon nous 
mourons d’instant en instant, la bonne volonté 
déplacera peu à peu la mauvaise volonté). 

9. Adoration permanente à l'Être, à notre Père qui demeure 
dans le Secret —et en conséquent, aux autres Maîtres de 
la Blanche Fraternité— et le rendre heureux, avec le droit 
penser, droit sentir et droit agir. 



10. Étude, méditation et prière, synthétisait Dondita. 

Résolument mes chers amis et étudiants, celle-ci n'est pas 
une secte ou église gnostique, ou chrétienne, ou bouddhiste, 
de plus, celle-ci est l’AUTHENTIQUE ÉGLISE 
CHRÉTIENNE-GNOSTIQUE DE LA NOUVELLE ÈRE 
DE VERSEAU, celle qui honore avec l'exemple nos 
Seigneurs Fondateurs, les Vénérables Maîtres Litelantes et 
Samael Aun Weor, et déverse ses bontés sur tous, en 
particulier sur les gens simples, comme il arrive souvent, car 
ils sont généralement les plus disposés à l'Annihilation 
Bouddhiste, à l'auto-correction. 

Ici nous ne menaçons pas —impensable— avec la Loi du 
Karma si on ne remplit pas nos caprices, nous respectons la 
personne et la Loi, comme ils nous ont appris nos Maîtres. 
Nous suivons la Vénérable Maîtresse Litelantes —véritable 
Hiérarque de la Loi — en tout: 

«Celui qui reste, ne gêne pas, et celui qui s’en va, ne 
manque pas», avait l’habitude de dire en ce qui concerne les 
étudiants entrants, qui embarquent et débarquent de ce train 
appelé Gnoses, train qui a de moins en moins de passagers… 

Aussi suivons-nous la Vénérable Maîtresse Litelantes dans 
son triple conseil initial: «Étudiez les livres du Maître, 
méditez et demandez à votre Père.» 

Elle était très pratique, alors qu'en quelques mots: «Voilà la 
Bible Gnostique, —c'est-à-dire, le Cinquième Évangile, 
l'Œuvre entière du Maître Samael, tout son Enseignement— 
étudiez-la et pratiquez-la, vivez-la», et par conséquence 
logique, nous allons méditer et nous consacrer à la bénie 
prière au Père. 

Donc, en obéissance à notre Fondatrice, nous insistons 
sur nous consacrer ► à l'Étude, la Méditation et la 
Prière, avec notre cœur ferme et l'esprit clair aux amples 
horizons, sans fanatismes, sans préjugés et sans 
dogmatismes, en étant moins dogmatiques, plus studieux, 
plus éclectiques et plus didactiques, selon nous a appris 
l’émérite Avatara. 

«Ne vous fatiguez pas, mes chers frères, et vocalisez!», 
nous encourageait le béni Avatara de Verseau (Chaire: Au 
Début C’était le Verbe). Il nous disait également: «Notre 



devoir est d'étudier la Gnoses et la vivre. C'est ce 
l’important, le vital.» (Grand Manifeste Gnostique de la 
Troisième Année de Verseau, Mexique 1964) 

► Nous pratiquons avec de la sincérité 
l'Enseignement et nos réunions sont toujours à l'honneur et 
gloire des bénis Maîtres de la Blanche Fraternité, et à la joie 
de notre Père qui est en Secret… 

Nous sommes proprement ► respectueux de la dignité 
des personnes; de nos dévotes du Sentier et leurs familles, 
ainsi que d’autres religions, écoles, loges ou sectes, et en 
définitive, nous ne faisons pas de distinctions ni avons 
d’acception des personnes en aucune de nos Chambres, où 
nous n’exigeons qu’une conduite droite. 

► Nous avons UN MAXIMUM DE LIBERTÉ DANS 
UN MAXIMUM D’ORDRE. 

En ce qui concerne ► la conduite des missionnaires 
et instructeurs, nous suivons les lignes du propre Vénérable 
Maître Samael Aun Weor: 

«Étudiant.- Merci beaucoup Maître... Quelle est la 
conduite droite, la procédé nécessaire requise pour 
chacun de ces personnages, pour un bon exercice de leurs 
fonctions? 

Maître.- Avec le plus grand plaisir je vais donner réponse 
à la question que le Grand Délégué, dirigeant du 
Mouvement Gnostique Brésilien, J. G., m'a fait. 

[...] Incontestablement les MISSIONNAIRES doivent 
travailler de manière pure et désintéressée; ne pas 
exiger de l'argent à personne, accepter ce que 
volontairement, avec le cœur simple, on leur offre et de 
bonne volonté; remettre les Enseignements avec 
beaucoup d'humilité, avec beaucoup de patience; 
savoir donner bon exemple partout, car non 
seulement on apprend avec le précepte mais aussi avec 
l'exemple. 

Indigne ce serait qu'un Missionnaire Gnostique 
exigeait obligatoirement de l'argent aux frères; ou 
qu’il séduisait la femme d'autrui, ou qu’il était un 
Casanova, ou un fornicaire; ou qu’il se saoulait ou 



pariait; ou qu’il participait aux orgies et divertissements 
purement terrestres, etc., etc., etc. 

Le Missionnaire doit donner toujours l’exemple 
avec son comportement. Il doit être tempéré, jamais 
gourmand; pas un buveur de vins; il ne doit pas participer 
aux banquets ou aux ivresses, ni aux choses frivoles; il doit 
être chaste et prudent; s’il a la femme, il doit être fidèle à 
sa femme. Affreux, horrible ce serait donc que le 
missionnaire était un adultère. 

Le Missionnaire doit enseigner, je le répète, non seulement 
par le précepte mais aussi avec l'exemple.  

Il est nécessaire que les Missionnaires Gnostiques sachent 
donc faire leur travail avec beaucoup d'amour et 
patience, et douceur. 

Chaque entourage humain est différent. Tout le 
conglomérat est divisé en cercles. Il est clair qu’à chaque 
cercle humain, social, il faut savoir lui en parler. 

Il est très nécessaire d’évangéliser, c'est-à-dire, répandre 
la Doctrine partout, mais il faut savoir le faire: 

À l’homme lettré, il faut lui parler d'une manière, à 
l'homme simple, analphabète, d’une autre manière. 
Chacun donc, il faut être illustré... […inaudible…] ... et les 
Missionnaires doivent rendre l'Enseignement comme il 
faut, c’est-à-dire, avec de la compréhension, l'intelligence. 

Il n'est pas bien que les Missionnaires Gnostiques 
Internationaux soient orgueilleux, prétentieux, cela 
serait absurde, cela serait donner mauvais exemple à toute 
la fraternité.  

Les Missionnaires doivent être extrêmement humbles, 
s'adapter à toutes les conditions: s’ils doivent dormir sur 
la rive d'une rivière et avec une pierre en guise de tête de 
lit, ils doivent le faire ainsi.  

Si on leur offre hébergement dans une maison humble, et il 
n’y a pas de lit mais seulement le sol, alors s'installer là 
comme il soit possible; dormir sur le sol si nécessaire. 
Parfois ils pourront manger à de magnifiques tables, 
lorsqu'ils ont de bons hôtes, mais cela n'est pas toujours de 
même. 



Parfois le missionnaire doit manger dans des maisons 
humbles, huttes, tentes, sur de rustiques bancs en bois ou 
en pierre, et même sur le sol; il doit le faire toujours avec 
infinie humilité et profonde vénération et respect, 
et avec un grand amour et joie. 

Jamais les Missionnaires ne devraient protester contre la 
mauvaise alimentation, ou parce qu’ils n’ont pas le 
meilleur lit, ou parce qu’ils doivent dormir dans telle ou 
telle hutte ou baraque. 

Le Missionnaire doit s'adapter à toutes les conditions 
et être résigné, raffiné, pieux, doux dans ses manières, 
doux dans ses paroles. 

Le Missionnaire doit apprendre à convaincre les gens, non 
seulement par ses paroles mais aussi par sa manière 
d'être, par ses actes, par ses actions, par ses œuvres. 

En aucune façon nous pourrions accepter des 
Missionnaires prétentieux, orgueilleux, exigeants, amis de 
l'argent, despotes, tyrans, impatients, colériques, furieux, 
durs de parole, etc. 

Ces Missionnaires, au lieu d'attirer les gens, les feraient 
fuir; au lieu de faire un travail efficient, ils 
abîmeraient la Grande Œuvre du Père. 

Par tous ces motifs nous avons enregistré ici, sur cette 
bande, nos discours. 

 Il est nécessaire que tous les frères les écoutent, que les 
gens les entendent, que les Missionnaires les 
comprennent...» (Chaire: Réponses Sur la Mère Divine). 

En résumé, nous respectons et suivons en tout, nos bien-
aimés Gourous Litelantes et Samael Aun Weor, et nous  
essayons de remplir ►  «Les Douze Règles de 
l'Université de la Vie, pour Savoir Vivre», que nous a 
remises la Vénérable Maîtresse Litelantes, règles simples que 
nous avons résumées de ce que nous avons entendu 
fréquemment et avons vécu à ses côtés: 

1e Se consacrer à l'étude, la méditation et la prière. 

2e Avoir de la volonté et de bonne volonté. 

3e Rechercher la paix. 



4e Rendre le Père heureux. 

5e Pratiquer la fidélité. 

6e Respecter le mariage. 

7e Ne pas faire de commérages ni se consacrer à eux. 

8e Avoir de tolérance. 

9e Pratiquer le pardon. 

10e Pratiquer le silence. 

11e Avoir de la foi. 

12e Faire preuve de patience. 

Et comme nous avons écouté les insistants mots de Dondita 
—réitérant le Maître Samael— sur «ne pas faire de la Gnoses 
une affaire», la tranquillité est venue à ce Siège Mondial 
comme à son époque —dans ce béni Âge d'Or— et nous nous 
sommes vaccinés tous contre cette aussi néfaste maladie des 
intérêts mesquins sur les choses sacrées. 

Dondita était sage parmi les sages, seul étant très têtus 
nous ne comprenons pas. Elle n'a pas dit de mot qui ne soit 
pas resté correctement, mathématiquement placé, dans ce 
grand théâtre de la Vie. 

Elle savait toujours ce qu’elle faisait et jusqu'où arriveraient 
ses actions, c’est pourquoi elle était —et est— un véritable 
Adeptus —ou bien, une Dame-Adepte, comme le disait le 
Maître Samael— maîtresse de ses actions et de sa vie, la fille 
de ses œuvres, qui parcourt à elle seule et avec de la droiture 
le Chemin Christique de la Libération… 

 

 



 

Vénérable Maîtresse Litelantes 

 

  



15. LA RÉNOVATION 

DU MOUVEMENT GNOSTIQUE 

Avec beaucoup de gratitude nous sommes résolus à accomplir 
complètement, les instructions de nos bien-aimés Maîtres 
Fondateurs. 

Par conséquent, depuis ce Siège Patriarcal du Mexique, 
dans cette nouvelle Ère de Service, nous nous consacrons 
sincèrement à «LA RÉNOVATION DU MOUVEMENT 
GNOSTIQUE» (quel que soit le nom qu'on donne à la 
Gnoses et dans le pays que ce soit), tel qu’il nous instruit notre 
bien-aimé Avatara Samael Aun Weor, dans son «Grand 
Manifeste Gnostique du 1er juin 1976»: 

«Le Mouvement Gnostique doit se rénover soi-
même, en aucun cas il pourrait poursuivre avec 
des systèmes caducs. Si le Mouvement ne se rénovait 
pas lui-même continuellement, il entrerait dans le 
processus involutif décadent.» 

Nous considérons que pour éviter ce processus involutif 
décadent, nous devons nous consacrer sérieusement à l'étude 
et pratique, ou vécu, du Cinquième Évangile, actions dont le 
manque ou incurie font de la peine au Maître Samael 
exprimée dans son œuvre posthume «La Révolution de la 
Dialectique» (Écrite en 1976-77)… et aussi il lui a fait de la 
peine la conséquence d'une telle incurie, c'est-à-dire, le vil 
sabotage:  

«Malheureusement, les petit-frères gnostiques n'ont 
pas étudié, n'ont pas vécu mon enseignement que 
pendant tant d'années j'ai remis pour leur rendre la 
libération psychologique et eux-mêmes, ils ont voulu 
saboter la Grande Œuvre de la Blanche Fraternité...». 

Par conséquent, nous devons être sérieux et de vrais 
autocritiques, dans le but de résoudre les erreurs et 
d'abandonner les systèmes caducs qui empêchent cette 
Rénovation de la Gnoses et la font couler dans le processus 
involutif décadent, et qu'en définitive, conduisent certains 
«petit-frères» soi-disant gnostiques, à saboter la Grande 
Œuvre de la Fraternité Blanche, comme l’avertit le propre 
Avatara. 



À cet effet, nous sommes réellement francs, et la première 
chose que nous reconnaissons sans ambages c’est que nous 
devons cesser de nous faire les idiots et de nous auto-
tromper, si en réalité vraiment nous allons commencer 
correctement —dans cette NOUVELLE ÈRE DE SERVICE— la 
Rénovation de la Gnoses… 

Ou plutôt, poursuivre avec l'Ère Rénovatrice qui a 
commencé avec le Maître Samael et ses Grands Manifestes, 
s’est tenue auprès des adversités indicibles par notre Dame 
Litelantes, et en obéissance à leurs mandats, nous ratifions et 
postulons aujourd'hui personnelle et institutionnellement. 

Alors, nous devons reconnaître publiquement nos 
propres défauts et ceux des autres institutions 
prétendument samaëliennes, ainsi l'humanité pourra voir 
l'abîme pour éviter d’y tomber. 

Il faut abandonner sans considération quiconque les 
systèmes caducs, et nous révolutionner à nouveau par l'auto-
critique de nos propres erreurs. Nous devons développer 
l'AUTO-COMPRÉHENSION CRÉATRICE, selon nous indique 
notre bien-aimé Gourou. 

Or, dans ce processus de Rénovation ordonné par le Maître 
Samael le 1er juin 1976, bien évidemment, la première chose 
que nous considérons ce sont ses propres recommandations et 
exemples, car il a toujours laissé derrière tout dogmatisme ou 
auto-considération et a corrigé ses erreurs, c’est pourquoi il 
dit ce qui suit dans son œuvre de 1957, «Notions 
Fondamentales d'Endocrinologie et Criminologie»: 

«Le moment est venu d'analyser toutes les possibilités du 
mystique-sensoriel et du psychosomatique, sans 
fanatismes, sans préjugés et sans dogmatismes. 

(…) Nous avons besoin d’être moins dogmatiques, nous 
devons être plus studieux, plus éclectiques, plus 
didactiques.» 

Avec ces guides et orientations, nous nous apprêtons à 
soutenir la Rénovation du Mouvement Gnostique (quel que 
soit le nom qu'on donne à la Gnoses et dans le pays que ce 
soit). 



En évitant en plus l'esclavage et la tyrannie qu'impose le 
fait d'être dépendant du porte-monnaie des étudiants, ou 
bien, tolérant l'oppression et les airs de supériorité et les 
délires de grandeur de ces pauvres personnages qui se croient 
maîtres, entre autres systèmes caducs. 

Et au service de la volonté des Vénérables Maîtres de la 
Blanche Fraternité, nos Fondateurs et bien-aimés Gourous 
Litelantes et Samael Aun Weor, nous avons les portes ouvertes 
pour panser les blessures qu’ont laissées chez beaucoup 
d’étudiants gnostiques d'autres institutions, qui 
malheureusement ont eu un comportement anti-gnostique. 

S'acquittant ainsi de notre devoir de charité, de véritable 
service à l'humanité, et suivant l'exemple de Dondita, la 
Vénérable Maîtresse Litelantes. 

Car franchement il ne nous intéresse à prendre les groupes 
à personne, comme aimait à dire notre bien-aimée Maîtresse 
qui avec de l’affection guérissait les blessures —parfois 
horribles— que laissaient certains soi-disant gnostiques dans 
les pauvres gens simples et de très bonne volonté. 

Et à cet effet, nous ne faisons pas de la Gnoses une 
affaire et la remettons avec de l’affection, sans 
l’altérer, et les portes de nos salles de classe sont ouvertes à 
tous les étudiants de bonne volonté, n’exigeant qu’une 
conduite droite. 

Mais —il y a toujours un ‘mais’, personne n'est exempté que 
les Adeptus Exentus— l'Atelier est un autre sujet, et nous nous 
réservons notre droit légitime d'admission, jusqu’à ce que le 
néophyte: 

1er. Comprenne et accepte l'erreur d'attaquer ou souiller le 
Sacré Couple Marié de nos Fondateurs et leur Maison 
Patriarcale, le Siège Patriarcal du Mexique, 

2e. Se repente, s'il a commis telles fautes, ou ait toléré 
qu’elles se commettent, 

3e. Accepte la vénération —conjointe— aux deux Grands 
Êtres qui composent ce Couple Marié, nos bien-aimés Maîtres 
Samael Aun Weor et Litelantes, 

4e. Renforce ses engagements d'étudier et de vivre le 
Cinquième Évangile et 



5e. Renforce ses engagements de rechercher la Vérité — 
interne et externe— et le triomphe de la Justice, et d’aider ses 
frères et semblables. 

«Plutôt, continuez donc à chercher d'abord le royaume 
de Dieu et sa Justice et toutes ces autres choses vous 
seront ajoutées par surcroît.» (Mathieu 6:33) 

Des apprentis ainsi, avec du sérieux, peuvent devenir de 
vrais Imitatus pour commencer à parcourir le lumineux et 
propre Chemin Christique de la Gnoses, et de cette manière, 
un certain joyeux jour, nous pourrons tous devenir un 
Adeptus, pour que notre Père qui est en Secret atteigne 
complètement, dans notre intérieur, l'Autoréalisation Intime 
de l'Être. 

«Alors qu’il y ait seule larme aux yeux de l'homme, alors 
qu’il y ait un seul cœur souffrant, nous refusons d'accepter 
le bonheur. Au lieu de convoiter des grades, pouvoirs, 
initiations et autorités divines, nous devons nous efforcer 
d'être des hommes utiles à l'humanité souffrante.  

Nous devons nous efforcer dans la loi du grand service, 
nous devons rechercher le travail fécond dans la Grande 
Œuvre du Père.» (Les Mystères Majeurs) 

 



 

  



16. À LEURS FRUITS 

VOUS LES RECONNAITREZ 
 
Enfin, nous espérons et faisons confiance à nos Gourous, les 
Vénérables Maîtres Litelantes et Samael Aun Weor, et nous 
respectons nos engagements envers eux avec de la rectitude…  

Et si une illustre personne doutait de l'Ordre que nous 
réalisons à sauver le Siège Mondial, le Siège Patriarcal du 
Mexique, alors nous l’invitons cordialement à comparaître à 
l'Église dans les Mondes Supérieurs, où nos Gourous y 
officient, et à enquêter par elle-même si elle le souhaite, et 
nous le disons avec la plus grande considération et respect... 
Bénis soient les Temples des Seigneurs de la Lumière! 

Pour le moment, nous disons: À leurs fruits vous les 
reconnaîtrez! 

De toute évidence, il ne donne pas de bon fruit celui qui fait 
de la Gnoses une affaire; celui qui utilise la Gnoses pour 
justifier ses délits; celui qui abuse des dévotes du sentier; celui 
qui dérobe la femme à ses subordonnés; celui qui détruit des 
foyers pour satisfaire sa luxure; celui qui utilise la loi du 
Karma comme excuse à ses délires sexuels; celui qui récidive 
et a beaucoup de couples mariés sous le prétexte du 
changement de «verre hermétique», de vrais collectionneurs 
de «vaisselles hermétiques», comme le disait ironiquement 
Dondita, notre bénie et remémorée Maîtresse. 

Infructueux l’est également celui qui cherche le culte à sa 
personnalité; celui qui se fait passer par maître, initié ou 
illuminé; celui qui déçoit et quitte, ou endommage des 
groupes; celui qui tord l’enseignement… Celui qui épuise sa 
bave diffamatoire contre l'Épouse-Prêtresse de l’Avatara de 
Verseau, la Vierge de la Loi, notre bien-aimée et puissante 
Gourou Litelantes… 

Nous insistons sur ce que l'Histoire de la Gnoses au 
dernier siècle et au présent, se résume en ce que notre Avatara 
a catégoriquement dit dans «Les Mystères Majeurs» (1956): 

«Généralement beaucoup de gens qui entrent dans la 
Gnoses sont aussi vains et obstinés qui croient que celle-ci 
est une petite école comme toute autre; ces pauvres gens se 
trompent lamentablement parce que de la Gnoses on 



sort pour ange ou pour diable. C'est la terrible réalité 
de ces études.» 

Cette histoire illustre également l’exprimé dans une de ses 
œuvres posthumes, «Tarot et Kabbale» (écrite en 1976-77), 
sur la Voie du Tranchant du Rasoir. Sans aucun doute, le 
Vénérable Maître Samael Aun Weor, a tout laissé par écrit, 
même jusqu'à ce qu’il se passerait avec le Mouvement 
Gnostique (quel que soit le nom qu’il prenne et dans le pays 
que ce soit): 

«Cette voie est pleine de dangers à l'intérieur et à 
l'extérieur. Nombreux sont ceux qui commencent, rares 
sont ceux qui arrivent. La plus grande partie s'écarte 
par la Voie Noire.» (Tarot et Kabbale) 

De cette manière on perd la possibilité que Dieu nous offre 
à tous de nous Rédimer… Et au lieu de suivre le Droit et 
Lumineux Chemin de la Sagesse —la Gnoses—, et de son 
Rabbi, son Prophète, son Avatara, ils sont perdus sur la 
rue de l'Amertume, par le torve et pervers tourbillon du 
chemin noir, certains même en utilisant le Béni Nom de 
l’Avatara Vishnou pour couvrir leurs méchancetés. 

Normalement, comme une logique conséquence des 
conduites «compensatoires» à ses frustrations, celui qui se 
croit maître, illuminé, super-transcendé, grand dirigeant 
gnostique, estime aussi qu’il peut adapter l'enseignement à ses 
caprices, que la Loi est pour les autres —pour les pauvres 
malheureux sous sa domination et pour les autres «pseudo-
humains» inferieurs à lui— et qu'en fin de compte en raison 
de son «grand sacrifice» par l'humanité, ses délits 
seront couverts ou pardonnés par le Tribunal du Karma. 
C’est-à-dire, il s’AUTO-EXONÈRE. 

Cependant, la réalité est très différente, puisque la Loi est la 
même pour tous, et au Sacré Tribunal il n'existe pas de 
soudoies, ni de droits ni de prébendes, ni des privilèges 
spéciaux pour ces personnages. Ils croient que le béni 
Tribunal leur doit de l’argent cosmique car ils remettent —à 
leur manière— l'enseignement gnostique. Il est évident qu’ils 
«ont totalement oublié» que pour «payer du karma» ils ont 
fait serment comme missionnaires. 



Elle ne procède pas la fantaisiste auto-exonération de 
ces personnes, c’est un sophisme de plus de l’ego. 

Au contraire, sans aucun doute la Loi est plus sévère pour 
ceux qui dirigent des groupes gnostiques, car ils ont fait 
l’engagement de consacrer toutes leurs forces à la recherche 
de la Vérité —interne et externe—, au triomphe de la JUSTICE 
—en majuscules— et aider leurs frères et semblables, au lieu 
d'abuser d'eux… 

Rappelons ce que dit le chapitre 124 de la Bible Gnostique, 
«Le Pistis Sophia», intitulé «Le Destin du Gnostique qui 
pèche est plus terrible que celui du pécheur ignorant»: 

«Le Sauveur a répondu à nouveau en disant à Marie: 
«Amen, amen je vous dis: l'homme qui a connu la Divinité 
et a reçu les mystères de la Lumière et les profane sans se 
repentir, souffrira dans les châtiments des jugements 
derniers avec de grandes amertumes et des jugements 
en plus haut degré que les impies et transgresseurs 
de la Loi qui n'ont pas connu la Divinité. Alors, que celui 
qui a des oreilles pour entendre entende».» 

Lorsque nous demandions à notre Dame Litelantes sur la 
situation, face à la Loi Supérieure, des personnes qui livraient 
l'Enseignement et créaient des groupes, qui vivaient et 
prospéraient grâce à celui-ci, et au-dessus elles maudissaient 
de sa personne et l'attaquaient —qui équivaut à maudire et 
attaquer le Maître Samael dans sa personne, foyer et famille—, 
elle répondait invariablement: 

«Elles font échouer avec la main gauche ce qu’elles 
créent avec la droite.» 

Par conséquent, aux yeux des Archontes de la Loi, elles 
n'ont rien fait, absolument rien, et cela s'applique aux 
étudiants qui donnent de mauvais résultats en général. 

Elles sont comme l’âne auquel se réfère «l'Évangile Selon 
Philippe» (Codex II, 3. Nag Hammadi): 

«56. Un âne, tournant autour d’une meule de pierre fit 
cent milles en marchant. Lorsqu’on le détacha, il se trouva 
être encore à la même place. Il y a des hommes qui font 
beaucoup de chemin et n’arrivent jamais nulle part. Le 
soir venu, ils ne virent ni ville ni village, ni construction ni 



abri naturel; pas une puissance ni un ange. Les 
malheureux ont peiné en vain!» 

Tel est l'avantage de se savoir apprenti et ne pas se 
croire maître, au moins, on n’aura pas la main leste sur soi 
au moment du jugement... Pauvre âne! 

En toute clarté méridienne, ils valent également dans ce cas 
les mots de Saint Pierre, dans sa deuxième Épître: 

«En effet, si, après s'être retirés des souillures du monde, 
par la connaissance du Seigneur et Sauveur Jésus Christ, 
ils s'y engagent de nouveau et sont vaincus, leur dernière 
condition est pire que la première.  

Car mieux valait pour eux ne pas avoir connu la 
voie de la Justice, que de se détourner, après l'avoir 
connue, du saint commandement qui leur avait été donné. 

Il leur est arrivé ce que dit un proverbe vrai : Le chien est 
retourné à ce qu'il avait vomi, et la truie lavée s'est vautrée 
dans le bourbier.» (2e Pierre 2:20-22) 

Sans aucun doute, celui qui fait la volonté des 
Maîtres Samael et Litelantes, celui-là donnera de 
bons fruits. 

Ici on applique aussi les mots du béni Évangile, que nous 
citons toujours avec la plus grande joie: 

«Comme Jésus s'adressait encore à la foule, voici, sa mère 
et ses frères, qui étaient dehors, cherchèrent à Lui parler. 
Et quelqu'un lui dit:  

— Voici, ta mère et tes frères sont dehors, et ils cherchent à 
te parler.  

Mais Jésus répondit à celui qui le Lui disait: Qui est ma 
mère, et qui sont mes frères ? 

Puis, étendant la main sur ses disciples, il dit: Voici ma 
mère et mes frères. 

Car, quiconque fait la volonté de mon Père qui est 
dans les cieux, celui-là est mon frère, et ma sœur, 
et ma mère.» (Mathieu 12:46-50) 

Certes, aucun Maître n’est autonome, encore moins dans la 
mer immense de la Lumière du Christ, et tout celui qui fait la 



volonté du Père qui est dans les cieux, fait partie de la 
«véritable famille» du Chrestos Immortel… 

Or, selon nous confirme le propre Maître Samael, c'est un 
fait que «beaucoup ont fait serment de loyauté devant l'autel 
de la Gnoses; mais en réalité vraiment, presque tous ont 
violé leurs serments. (…) Au terme de cette Lettre Ouverte, 
franchement, je crains avoir été trop dur avec vous, mais la 
Vérité est la Vérité et il faut la dire coûte que coûte, 
rappelez que par la Vérité est décédé, crucifié sur un tronc le 
Christ notre Seigneur.» (Le Mariage Parfait, réécrit en 1966) 

Alors, mes chers amis, c'est la Vraie Auto-critique dite par 
le propre Maître Samael… Résolument ici il n'existe pas l’auto-
tromperie, nous parlons franchement et sans ambages, nous 
avons un autel érigé à la Vérité, comme ils nous ont appris nos 
bien-aimés Gourous Litelantes et Samael Aun Weor. 

Par conséquent, la nôtre n'est pas une secte ou église 
chrétienne, ou gnostique ou bouddhiste de plus, c'est 
l’AUTHENTIQUE ÉGLISE CHRÉTIENNE-GNOSTIQUE 
DE LA NOUVELLE ÈRE DE VERSEAU… 

L'Église de la Synthèse, celle qui cherche à atteindre la 
Rénovation de la Gnoses, qui auto-reconnaît ses errements et 
les corrige et ressente une profonde Compassion par ceux qui 
se disant gnostiques, s'auto-justifient et ne reconnaissent pas 
leurs erreurs. 

Celle-ci est l'Église ou Institution qui honore avec l'exemple 
à nos Seigneurs Litelantes et Samael Aun Weor, les 
FONDATEURS de cette Maison Patriarcale, ce Siège 
Patriarcal… Et on comprend la grande responsabilité de 
s'appeler Gnostique et Chrétien. Ici le Bouddha et le Christ 
vraiment en vérité se complètent... 

Ce Siège Patriarcal du Mexique se fonde strictement sur le 
Cinquième Évangile, avec un accent particulier sur le Septième 
chapitre (Préparation Initiatique) de l'œuvre «Les Mystères 
Majeurs» de notre bien-aimé Patriarche, le Cinquième des 
Sept, le Grand Avatara de Verseau, à qui nous servons 
fidèlement… 

Comme ici il n'existe pas l’auto-tromperie, nous parlons 
franchement, et nous rappelons toujours que notre bénie 
Gourou Litelantes nous disait que le Maître Samael avait 



prédit que ses soi-disant «disciples» se disputeraient sur le 
Summum et sur les postes et ses livres et qu'il les verrait se 
disputer depuis là «en-haut» par une petite feinte, un petit 
trou. Et il est arrivé de même! 

Nous constatons avec de la tristesse que le message du 
Khalki-Avatara, de Vishnou incarné, du Logos Samael, a été 
tordu, son Cinquième Évangile a été déformé, a été 
utilisé par certains pour tirer profit de l'humanité au lieu de la 
servir avec de l’affection, que c’est le devoir de ceux qu’en 
vérité suivent le Christ. 

Sans aucun doute «Dans l'encens de la prière se cache le 
délit.» (Rose Ignée, 2:48) 

L'Évangile Christique du Seigneur Samael a été lu comme 
s’il était un journal, et à partir de n’importe quel 
verset ils font une nouvelle secte soi-disant 
gnostique, avec son soi-disant maître et illuminé qui s'auto-
proclame comme l’unique et véritable continuateur, 
patriarche, rectifieur, restaurateur, évolutionnateur, ou bien, 
un «simple dépositaire ou conservateur» de l'œuvre du 
Vénérable Maître Samael Aun Weor. 

Nous devons reconnaître que le plus souvent ils donnent 
meilleur exemple certains missionnaires et instructeurs qui 
sont restés à la dérive, au milieu de tant de désordre et de 
luttes fratricides, qui ne s’auto-proclament pas maîtres ni 
super-transcendés et remettent de manière simple 
l'Enseignement, et respectent leur foyer et les étudiants, 
comme il doit être. 

S’il vous plaît, arrêtons-nous de tant de superficialités et 
d’erreurs, ici il n'y a aucun gourou ni maître ni hiérophante, 
rien que d’étudiants d’apprentis. Il n’y a pas de réplique là 
«En-haut». 

Le missionnaire doit être respecté mais jamais 
vénéré —il ne doit pas permettre non plus qu’on le vénère—, 
les seuls dignes de vénération et de respect, les deux choses, 
sont nos bien-aimés Gourous Samael Aun Weor et Litelantes. 

Vraiment nous déplorons la situation de nombreux 
étudiants et instructeurs de bonne foi qui se sont laissés 
emporter par ces pauvres personnages pseudo-illuminés, et 



nous espérons qu'un jour, ils ouvriront les yeux devant la 
propreté de la Vérité. 

Mais nous savons aussi que certains continueront de fermer 
les yeux exprès, car ils ont beaucoup d’intérêts communs et ils 
ne veulent pas voir diminués leurs «rangs», ou que 
leur «éminente personnalité», leur «très haute hiérarchie» soit 
lacérée par la bénie Vérité. 

Beaucoup préfèrent continuer d’être accrochés à leur fausse 
personnalité et s’auto-tromper lamentablement, s’auto-
justifier jusqu’à la satiété, contraire à ce que conseillait le 
Maître. Alors au lieu d'accepter la Vérité qui les rend libres, ils 
préfèrent l'esclavage des Moi de la mythomanie, l'auto-
exaltation, l'auto-mérite, la vantardise, et bien plus d’autres 
herbes égoïques… 

Sans aucun doute Nietzsche avait raison: «Parfois les 
gens ne veulent pas écouter la vérité parce qu’ils ne 
veulent pas que leurs illusions soient détruites.» 

Assurément, ILS N'ONT PAS DE MAÎTRISES ni de rangs 
dans la Sainte Église Gnostique des Mondes Supérieurs, tout 
ce qu'ils en ont, ce sont des «illusions de maîtrise» sur 
cette vallée de larmes. C'est la crue réalité des faits! 

Comme on peut l’apprécier, nous sommes très loin de 
pouvoir former une Armée du Salut Mondial, ça se voit à 
peine dans les Mondes Supérieurs. 

Et ce que nous avons vu ici dans la mondaine relativité ce 
sont des mutineries, des émeutes, des insubordinations, des 
trahisons, une énorme multiplicité de sectes guérillero s’auto-
proclamant l’authentique Armée du Salut Mondial, des 
tentatives de coup d'État, des démissions en gros, l’abandon de 
poste en combat, la plus grande désertion, etc., etc., etc. 

Eh bien, nous sommes ici encore quelque peu au pied de 
l’affût*, rappelant les paroles de notre bien-aimé Gourou 
Samael Aun Weor, À 100 ANS DE SA NAISSANCE, 
accomplissant avec une grande joie notre devoir —comme de 
simples serviteurs de cette Maison Patriarcale— de vénérer sa 
bénie Mémoire… 

*N.T.: Fermes dans ses intentions et buts. Qui 
n’abandonne pas. 



Et quelle meilleure manière de lui offrir quelque chose dans 
son CENTENAIRE que l’application de son propre 
Enseignement, mettant à cet effet une aimable auto-
critique, et une analyse sérieuse du comportement 
personnel et social face à la Doctrine Gnostique, et à la 
Divine Personnalité de l’Avatara de Vishnou et son Épouse-
Prêtresse, notre bien-aimée Gourou Litelantes, la bénie Vierge 
de la Loi. 

Nous reconnaissons avec de la sincérité et du sérieux toutes 
nos erreurs, de tous ceux qui nous faisons appeler gnostiques, 
et de notre part, nous collaborons en acquittant envers notre 
Grand Avatara son Instruction du 1er juin 1976, de Rénover la 
Gnoses et d’abandonner les systèmes caducs. 

Le Maître Samael nous parle de la Maçonnerie Occulte des 
mondes supérieurs (de la Gnoses pure), de l'Église Gnostique 
Rose-croix des mondes supérieurs, de l’Église Gnostique 
Primitive des mondes supérieurs, où il officie encore le Béni 
Jeshoua… Et ses Colonnes y sont encore invaincues! 

Il nous parle également du Sacré Rayon Okidanok, de 
l’Octuple Sentier que nous devons parcourir, de la Fraternité 
de la Lumière Intérieure, de la Muraille Gardienne… et 
beaucoup sont en train de perdre le temps lamentablement en 
se disputant qui est plus maître gnostique que l’autre se disant 
aussi maître; qui est plus illuminé; qui a raison; qui est 
beaucoup plus que les autres, etc., etc., comme des gamins de 
huit ans, faisant des rognes dans la vie… Clairement ils n'ont 
pas de remède! 

Pourtant, nous continuons ici quelques-uns, et nous 
continuerons avec l'œil en alerte à la Doctrine Spirituelle la 
plus Révolutionnaire depuis l'aube du christianisme. 

Ainsi, AU CENTENAIRE DE LA BENIE NAISSANCE DU GRAND 

AVATARA DE VISHNOU, le Deuxième Logos, le Chrestos 
Immortel, nous essayons de tenir notre parole à l’Émérite, et 
APPLIQUONS SA PROPRE DOCTRINE, commençant par le 
premier devoir, celui de l'auto-observation, dont 
découlent ipso facto les devoirs de l'auto-critique et l’auto-
correction. C'est ainsi que nous nous efforçons d'honorer sa 
bénie Mémoire. 



À cet effet, dans ce Manifeste, nous ne sommes en 
train de dire rien que le Maître Samael n’ait pas dit 
lui-même, et nous le disons avec toute gentillesse et respect, 
espérant faire la Lumière de l'auto-compréhension et l'auto-
découverte parmi les étudiants gnostiques pour que nous tous 
trouvions la Vérité dans les propres mots du Maître, et la 
Vérité nous rendra réellement LIBRES. 

Ils se sont déjà écoulés 41 (quarante et un) ans de 
l'aimable Instruction du béni Avatara —dans son «Grand 
Manifeste Gnostique du 1er juin 1976»— d’abandonner les 
systèmes caducs et réussir la Rénovation de la Gnoses, et 
peu ou rien n’a été fait à ce sujet… 

La Rénovation a été «formellement» initiée avec ce Grand 
Manifeste et a été soutenue par le Patriarche et son Épouse-
Prêtresse, lui encore vivant, et une fois qu'il a été glorifié par la 
mort (1977), sa veuve, notre bénie Gourou Litelantes, a 
continué de rénover la Gnoses face à des difficultés 
indicibles, qu’il est difficile de parcourir le chemin de l'Être et 
le Devoir Être! 

Alors, au moins depuis ce Siège Patriarcal du Mexique, nous 
continuerons de générer la Rénovation de la Gnoses, et nous 
continuerons d’être fermes dans ce bastion, abandonnant les 
systèmes caducs sans égards, et si d'autres évitent de tenir leur 
parole envers l’Avatara, si de leur part ils ne veulent pas se 
rénover, c’est une question personnelle… 

Dans ce Siège Patriarcal nous accomplissons de vous parler 
sincèrement et avec la Vérité. 

Comme nous ne vivons pas —et n’avons jamais vécu— aux 
dépens des gnostiques, ni nous n’avons le moindre intérêt à 
qu’on rende culte à notre humaine et imparfaite personnalité, 
nous jouissons de cette bénie Liberté… 

En conséquent, nous pouvons dire gentiment —et aussi 
écouter— la claire et propre Vérité. 

Et maintenant, comme le dit l'ancien proverbe chinois: «Si 
chacun balayait le bout de rue qui lui correspond 
devant sa maison, la rue serait propre», et un bon ami 
nous a dit: Et la ville… à la fin nous avons convenu que toute la 
planète! 



Et comme pour le Savant aucune vérité n’est dure ou amère, 
ni motif de chagrin, il ne lui dérange pas la critique ou l'auto-
critique, voilà pourquoi il est Sage parce qu'il exerce l'auto-
critique, nous exposons directement les MOTS AUTO-
CRITIQUES du Maître Samael lui-même, sur la 
pratique de sa Doctrine Christique, et du Mouvement 
Gnostique (quel que soit le nom qu’il prenne et dans le pays 
que ce soit): 

● «Qu'aucun parmi nous ne se croie parfait, parce que 
PARFAIT, SEUL LE PÈRE qui est dans les Cieux est 
parfait; nous tous, à commencer par moi, qui est en train 
de dicter cette chaire, ici, devant vous, je me considère, et 
nous devons nous considérer, imparfaits! 

Il est regrettable que dans le Mouvement Gnostique il y en 
ait encore des personnalités, disons, qui se croient 
«parfaites»; il est regrettable que dans le 
Mouvement Gnostique il y en ait encore des 
MYTHOMANES, des personnes qui se pensent 
«sublimes» et «hiérarchiques». 

Moi, en tant que Président-Fondateur de ce Grand 
Mouvement, jamais je ne me croirais parfait, parce que je 
suis tout à fait convaincu que Lui seul, le Seigneur, le Père 
est parfait. 

Mais dans le Mouvement Gnostique on y voit parfois des 
incongruités qui étonnent: 

Des personnes pleines d'erreurs qui se croient «Sages», des 
personnes qui se pensent très «Saintes», lorsque leurs 
mains sont pleines de charbon; des personnes qui se 
croient très «élevées hiérarchiquement», transformées en 
«Hiérophantes», alors qu’en réalité vraiment elles n’ont 
même pas commencé à parcourir la Voie Verticale 
Révolutionnaire... 

Nous devons nous placer au niveau des plus crues réalités. 
En aucun cas je ne suis venu ici dans le but d'être 
pessimiste, je ne me propose pas non plus de remplir vos 
cœurs de pessimismes: j'ai voulu seulement mettre sur la 
table les réalités, l'état psychologique dans lequel tous et 
chacun de nous y sommes.» (Chaire: Les Deux Lignes de la 
Vie) 



● «Les grades ésotériques, qui sont les véritables grades 
gnostiques, ne peuvent être divulgués par personne qui les 
ait reçus; cela est interdit. Quoi qui dise: «J'ai tant de 
grades, tant d’initiations», est un malhonnête.» 
(Introduction à la Gnoses, 1960) 

● «L'Initiation est question de l'Intime. Questions de la 
Conscience, des choses très délicates de l'Âme. Ces choses-
là ne se racontent pas. Aucun véritable Adepte ne dirait 
jamais des phrases comme celle-ci: «Je suis un Maître de 
la Loge Blanche». «J'ai un tel grade». «J'ai tant 
d'initiations», «J'ai tels pouvoirs», etc., etc. 

(…) L'Initiation est quelque chose de très intime de l'Âme. 
Le moi ne reçoit pas d’initiations. Ceux qui disent: «J'ai 
tant d'initiations», «j'ai tant et tant de grades» sont 
menteurs et faux, parce que le moi ne reçoit pas 
d’initiations ni de grades.» (Le Mariage Parfait, 3e édition; 
plutôt réécrit en 1966) 

● «En général un grand nombre de gens qui entrent dans 
la Gnoses sont aussi vains et têtus qui croient que celle-ci 
est une petite école comme toute autre; ces pauvres gens se 
trompent malheureusement, car de la Gnoses on sort 
pour ange ou pour diable. C'est la terrible réalité de ces 
études.» (Les Mystères Majeurs, 1956) 

● «Aux frères vénézuéliens, sur américains, je dois leur 
dire le suivant: 

Là-bas, dans ces pays du Sud, les frères gnostiques se 
soucient beaucoup des initiations, des grades, des 
pouvoirs, mais ils ne se soucient pas, en réalité vraiment, 
de se nier eux-mêmes. 

Le Grand Maître a dit: «Si quelqu’un veut venir après moi, 
qu’il renonce à lui-même, qu’il se charge de sa croix et qu’il 
me suive». 

Ils ne se soucient pas dans les pays de l'Amérique 
du Sud, de la dissolution de l'ego. 

Cela m'a tenu assez inquiet, parce que je crains que nous 
allons avoir une grande récolte de hanasmussen 
en Amérique du Sud, au double centre de gravité.» 
(Chaire: La Christification) 



● «Un autre grave délit est celui de l'ingratitude. À un 
chien on lui donne du pain et il remercie, mais les frères 
des écoles spiritualistes [les pseudo-gnostiques car, qui 
d’autres fréquentaient les Maîtres?] ne remercient pas. 

Si un légitime Maître leur apprend, le seul qu’il 
récolte en paiement ce sont des persécutions, des 
haines et des calomnies.» (Les Mystères Majeurs, 1956) 

● «Pauvres gens, mon ami, ils ne savent pas ce qu’ils ont 
dans leurs mains: Mes œuvres sur le «Mariage Parfait» et 
la «Révolution de Bel», sont pour former une race de dieux. 
Dans elles, je remets à l'humanité ce que jamais personne 
ne lui avait livré: les clefs mêmes de l'Éden. Mais vous 
voyez mon ami, que tous les rédempteurs meurent 
crucifiés. L'ingratitude est la monnaie avec laquelle 
paie le démon. 

Tous les Frères Ainés de l'humanité ont reçu les 
pires des infamies comme paiement à leurs 
sacrifices: le Christ est mort crucifié; Socrate empoisonné 
par la cigüe; Apollonios de Tiane, emprisonné; Jeanne 
d'Arc, brûlée sur le feu; Simón Bolivar, libérateur de cinq 
républiques de notre continent, est passé les derniers jours 
de sa vie presque dans l'indigence, triste et déçu, et il n’a 
été hébergé chez aucun des colombiens par lesquels il s’est 
sacrifié, mais chez l’un des ennemis contre lesquels il s'est 
battu. Gandhi, le grand Mahatma, libérateur de 
l'impressionnante et majestueuse Inde, a été assassiné à la 
balle par l’un de ses propres compatriotes, par l’un de ses 
propres libérés.» (La Révolution de Bel, 1950) 

● «Vénérable Maîtresse LITELANTES, Épouse du 
Vénérable Maître AUN WEOR.- 

Cette Dame-Adepte jouit de la conscience continue, et à 
travers d'innombrables réincarnations a réussi à déduire 
et revigorer certaines facultés occultes qui, entre autres 
choses, lui ont permis de rappeler ses vies passées et 
l'histoire de la planète et de ses races. 

Elle a été la collaboratrice ésotérique du Vénérable Maître 
AUN WEOR: elle a découvert les états de djinns 
mentionnés par Don Mario Roso de Luna et Arnold 
Krumm-Heller. Elle a collaboré avec le Maître AUN WEOR 



dans la recherche scientifique des élémentaux végétaux qui 
figurent dans le Traité de Médecine Occulte. 

Cette Dame-Adepte est l'un des 42 Juges du Karma, 
est absolument silencieuse, et comme elle ne met jamais en 
valeur ses pouvoirs ni ses connaissances, les pédants de 
l'époque [les propres petit-frères gnostiques car les Maîtres 
ne fréquentaient pas d'autres personnes] ont épuisé leur 
bave diffamatoire contre elle. 

Le Gourou Litelantes travaille anonyme et silencieusement 
au Palais des Seigneurs du Karma. 

Cette Dame-Adepte est l'Âme jumelle du Vénérable 
Maître AUN WEOR, et à travers d'innombrables 
réincarnations a toujours été la fidèle compagne du 
Maître. 

Cette puissante voyante mène dans son esprit toute la 
sagesse des siècles, et avec ses facultés clairvoyantes a 
collaboré avec le Maître AUN WEOR, en étudiant les 
différents départements élémentaux de la Nature. 

(Voir Rose Ignée et Traité de Médecine Occulte et Magie 
Pratique par AUN WEOR).» (Message de Noël de 1954) 

● «Ils sont si variés les types de fraude, que l'on s'étonne 
réellement. 

Il y a de la fraude en celui qui crée un cercle ésotérique puis 
il l’abandonne. 

Il y a de la fraude en celui qui ouvre un Lumisial puis il le 
déconcerte avec ses délits: Soit séduisant la femme 
d'autrui, soit séduisant dans le but de pratiquer la magie 
sexuelle, adultérant en cachette, désirant l'Isis du Temple, 
exploitant les frères du Sanctuaire, promettant ce qu’il 
ne peut pas remplir, prêchant ce qu’il ne pratique 
pas, faisant le contraire de ce qu’il apprend, 
scandalisant, buvant de l'alcool auprès de l'étonnement des 
dévots, etc., etc., etc.» (Si, il y a de l'Enfer, Si, il y a du 
Diable, Si, il y a du Karma) 

● «Le disciple missionnaire qui commette des abus, 
tels que exploiter les gens, tromper les demoiselles, 
forniquer, adultérer, etc., doit être retiré de son charge 



immédiatement par le directeur.» (Manifeste Gnostique 
Chrétien Universel, 1962) 

• «Le moi se désintègre lorsqu'il entre dans la maison des 
morts. Les dieux qui veuillent entrer à l’Absolu doivent tuer 
le moi, doivent entrer dans la maison des morts. Ne 
créons donc pas beaucoup de maîtres car Maître, 
seul le Christ interne. 

Un véritable Gourou ne le raconte pas. Le véritable Gourou 
est le Christ interne. Un véritable Maître va anonyme et 
méconnu partout, il n'exhibe pas ses œuvres ni ses 
pouvoirs et il est plein de modestie. Un véritable Maître est 
avant tout un bon citoyen.» (Les Mystères Majeurs, 
1956) 

● «Tout celui qui dise: Je suis un Grand Maître, je suis un 
Grand Initié, je possède de Grands pouvoirs, je suis la 
réincarnation du tel génie, ou de tel ou tel héros, même 
s’il l’est vraiment, il doit savoir que c’est un prince de 
ce monde, son Satan qui se gloire de toutes ces 
choses. 

Réellement personne ne doit s'enorgueillir ou se vanter car, 
comme humains, ici en bas nous ne sommes que de 
misérables pécheurs, de l’argile, de la poussière de la terre; 
et en-haut, là-bas dans les cieux on n’est qu’un atome super 
divin de l'Espace Abstrait et Absolu.» (Logos, Mantram, 
Théurgie, 1959) 

● «Les écoles [soi-disant gnostiques] ont déjà donné ce 
qu’elles devaient donner; les centres de sagesse sont 
devenus des salles d'affaires, chacune avec son tyran 
qui interdit à ses adeptes et dirigés de s’adonner à la 
recherche du savoir; ici les interdictions, là les 
excommunions et menaces, et ils laissent toujours pour 
demain: soit le mot de passe, l’amulette qui sauve, le non 
plus ultra... des secrets qu'aucune autre école possède, et ils 
attendent impatients des centuries les complices invétérés. 

Nous ne voulons pas d’idolâtres de maîtres, ni 
nous intéressent les complices. 

Nous sommes des poteaux de signalisation, alors ne vous 
attachez pas à nous, parce que notre travail n'est pas 
prosélytique. 



Nous indiquons avec la pensée logique et concept exacte le 
chemin à suivre, pour que chacun parvienne jusqu'à son 
Maître Interne, celui qui demeure en silence à l'intérieur de 
chacun de vous. 

Nous vous renseignons que la sagesse appartient à l'Intime 
et que les Vertus et les Dons ne sont pas question de 
poses ni des feintes mansuétudes, mais elles sont des 
réalités terribles qui nous changent en puissants et 
gigantesques chênes pour qu’ils s’effondrent contre notre 
dure personnalité les grands vents de la pensée, les 
menaces des ténébreux, l'envie des tyrans, et la contumace 
des méchants. 

Ce cours est pour tous les rebelles de toutes les écoles; pour 
ceux qui ne transigent pas avec des maîtres; pour les non 
conformes de toutes les croyances; pour ceux qui ont 
encore un peu de virilité et il leur reste dans leur cœur une 
étincelle d'amour. 

Il ne nous intéresse l’argent de personne, ni nous 
enthousiasment les cotisations, ni les salles de 
classe en briques, béton ou terre cuite, parce que 
nous sommes des assistants conscients à la Cathédrale de 
l'Âme et nous savons que la Sagesse est à l'Âme. Les 
adulations nous irritent; et les louanges ne doivent être que 
pour notre Père qui voit en secret et nous surveille 
minutieusement. 

Nous ne sommes pas à la recherche de suiveurs, nous ne 
voulons que chacun se suive lui-même, son propre Maître 
Interne, son sacré Intime, parce que celui-ci est le seul 
qui peut nous sauver et glorifier. Je ne suis personne, par 
conséquent personne ne doit me suivre. Les hommes 
prodiguent de la sagesse humaine et notre Père le Pain de 
Vie, la Vérité qui vous rendra libres. Celui qui le suit 
devient le chef de soi et un bienheureux. 

Nous ne voulons plus de comédies, ni plus de mascarades, 
ni de faux mysticismes et de fausses écoles; maintenant 
nous voudrions des réalités vivantes, nous préparer à voir, 
entendre et palper la réalité de ces vérités. 

Empoignons l'Épée de la Volonté pour rompre toutes les 
chaînes du monde et lançons-nous intrépides à une bataille 



terrible par la libération, car nous savons que le salut est à 
l'intérieur de l'homme... 

En avant les vainqueurs! Guerriers, à la bataille!» (Cours 
Zodiacal, 1951) 

● «Cette voie est pleine de dangers à l'intérieur et à 
l'extérieur. Nombreux sont ceux qui commencent, rares 
sont ceux qui arrivent. La plus grande partie s'écarte 
par le Chemin Noir. À l'Arcan 18 il y existe des risques 
trop subtiles que l'étudiant ignore». (Tarot et Kabbale, 
écrite en 1976-77) 

● «Malheureusement, les petit-frères gnostiques n'ont 
pas étudié, n'ont pas vécu mon enseignement que 
pendant tant d'années j'ai remis pour leur donner la 
libération psychologique et eux-mêmes, ils ont voulu 
saboter la Grande Œuvre de la Blanche Fraternité...» 
(La Révolution de la Dialectique, écrite en 1976-77) 

● «Le Mouvement Gnostique doit se rénover lui-
même, en aucune manière il pourrait poursuivre 
avec des systèmes caducs. Si le Mouvement ne se 
rénovait pas lui-même continuellement, il entrerait dans le 
processus involutif décadent.» (Grand Manifeste 
Gnostique du 1er juin 1976) 

Comme le disait notre bien-aimée Gourou Litelantes: «Le 
Maître a remis la connaissance, certains l’exploitent et 
d'autres la vivons.» 

Il est venu le Seigneur Bouddha Sakyamuni, premier 
appel.* Il est venu le Seigneur Jésus Christ, deuxième appel. Il 
est venu le Seigneur Samael, troisième appel. Tout est 
consommé… 

*N.T.: Au théâtre, au Mexique, on annonce verbalement 
le début d’une pièce par trois ‘appels’ au lieu de trois 
‘coups’ du brigadier. 

En vérité notre cœur s’émeut lorsque nous voyons que tant 
en-dehors comme au-dedans du gnosticisme, il règne le 
matérialisme le plus cru qu’on ait vu dans l'histoire 
de tous les Kali-Yugas, selon il nous a averti —à l’avance— 
le béni Maître Samael Aun Weor… Tout est écrit, et voyant ils 
ne voient pas, et entendant ils n'entendent pas. 



Nous répétons mécaniquement, intellectuellement, que 
nous sommes dans les Temps de la Fin, et bien que nous 
voyions et vivions les faits apocalyptiques que 
mentionne le Cinquième Évangile, généralement, nous ne 
nous alertons pas ni agissons en conséquence. 

Des faits très définis avec diverses citations et allusions —
outre la Révélation Directe— par exemple: le vieillard maya 
des ruines mexicaines (hommes à deux eaux), et les 
avertissements de nos Seigneurs Melchisédech (Les Mystères 
Mayas), Saint Germain (le changement du climat), Kout-
Houmi, etc., en plus de ce qui est à venir. Soyons francs, 
depuis que l'être humain a eu une arme entre ses mains, il l’a 
utilisée… 

Et cependant, on constate que nous faisons peu ou rien 
pour former en réalité de vérité, l'Armée du Salut 
Mondial, on se soucie plutôt du salut personnel (économique 
et hiérarchique) du leader pseudo-gnostique. Aussi, peut-on 
observer l'agréable achat de son morceau de nirvana 
ou le droit à avoir une prochaine réincarnation sur celle-ci ou 
toute autre planète, conduite très confortable pour beaucoup 
d’étudiants et suiveurs innocents, comme il arrive et que c’est 
une habitude assez répandue, comme il se passe dans de 
nombreuses églises échouées, selon le mentionnait déjà notre 
bien-aimé Gourou Samael Aun Weor: «On leur offre le Ciel au 
moyen des paiements confortables, c'est-à-dire, on leur 
donne le passeport pour le ciel…» (Chaire: La 
Transvalorisation du Travail Ésotérique) 

Elle est si évidente la super-précipitée dégradation ou 
entropie du Message Rédempteur de l'Avatara de 
Vishnou, le Deuxième Logos, notre bien-aimé Seigneur 
Samael Aun Weor —aussi hâtive et fragmentée comme on 
n'avait jamais vu— avec l’énorme prolifération de sectes et 
leurs très mauvais exemples et pauvres fruits, qu'il est en soi et 
par soi-même, et sans aucun doute, un échantillon 
indubitable que réellement nous vivons déjà les temps de la 
Fin, ici et maintenant. 

Il n’y a pas eu de discussion ni de glose du Message 
Christique, il est parti directement à «l’archive définitif de la 
Nation», au permanent coin des oublis… Au moins après 



Jeshoua le béni, il y a eu trois siècles de glose… À leurs fruits 
vous les connaitrez! 

Vishnou a fait tant d'efforts par l'intermédiaire de son béni 
Avatara de Verseau, toujours souffrant des pauvretés ou 
limitations dans ce monde traître, en vérité de super-efforts 
pour nous remettre, nous donner, nous offrir les clefs pour 
notre libération psychologique et l’Autoréalisation Intime de 
l'Être… et en fin de comptes on a tordu son Enseignement. 
Ainsi il a été et sera toujours! 

 
VV. MM. Samael Aun Weor, Luxemil et Sivananda 

17. LA FAUSSE MORALE 

ET LE STÉRÉOTYPE 

Recherchant de tout cœur à être dignes de servir à l'Atelier de 
la Maison Patriarcale, résolus à respecter notre engagement 
envers le Maître Samael de son instruction du 1er juin 1976, de 
Rénover le Mouvement Gnostique (quel que soit le nom 
qu'on donne à la Gnoses et dans le pays que ce soit), nous 
continuons de détecter ces fardeaux qui empêchent la 
Rénovation de la Gnoses, soulignant les obstacles de la 
fausse morale et le stéréotype. 

Le stéréotype consiste à rester bloqué, freiné sur une seule 
place, se coincer dans les mêmes enseignements gnostiques. 
C'est-à-dire, mécaniser l'enseignement, le conduire à la 
partie mécanique des centres de la machine humaine, et 
rester dans l'impasse, à l’arrêt à ce point. 

Par conséquent, nous devons nous charger de ne pas rester 
momifiés ou pétrifiés à l’intérieur de l’enseignement même, et 
d’être attentifs à ne pas tomber dans la mécanicité au sein de 
l’enseignement même du Vénérable Maître Samael Aun Weor. 

Lorsqu'une personne tombe dans le stéréotype de 
l'enseignement, perd l'objectif de la Révolution de la 
Conscience. On perd le «choc» que nous donne 



l'enseignement, qui est aussi indispensable pour l'éveil de la 
conscience. 

À cet effet, nous ressortirons certains textes de notre 
Seigneur Samael où il traite ces fardeaux, ces faiblesses; textes 
qui font partie du Cinquième Évangile, et qu’évidemment, 
nous acceptons toujours comme une partie de notre 
Déclaration de Principes. 

Voici ce que dit le Maître dans sa chaire «Le Côté Occulte de 
Notre Lune Psychologique», dont la version complète de 75 
minutes est généralement méconnue, et à laquelle nous avons 
eu accès grâce à Tony Maldonado —gendre du Maître 
Samael—, qu’il reste en paix, celui qui grâce à Dieu conservait 
l'enregistrement intégral; c'est précisément au cours des 
dernières 15 minutes, où le béni Avatara exprime: 

«Il y a une forte tendance à transformer ce 
merveilleux enseignement en nouveaux codes de 
morale. 

Nous avons tous la tendance à que ces codes soient 
respectés. Nous voulons tous établir des codes moraux afin 
de nous adapter à eux. 

À la longue, ces codes sont absurdes, rances, maladroits, ils 
deviennent des bouteilles dans lesquelles l'esprit reste 
emprisonné et alors, il vient l'échec dans le travail de 
l'élimination de l'ego. 

Elle ne sert à rien la morale conventionnelle des gens. Il 
vaut mieux que nous marchions en accord avec les 
principes de la sagesse que nous devons trouver en nous-
mêmes ici et maintenant. 

Il ne sert à rien tant de dogmes. Le seul qui nous sert 
dans la vie c’est l'auto-observation psychologique. 

Nous le savons bien que l'énergie créatrice doit se 
transmuer, non pas parce que l'on dise de ne pas forniquer, 
mais pour l’observation psychologique. 

L'homme qui transmue son énergie parvient à développer 
ses feux épinières, réussit ses corps solaires, réussit à 
devenir un Logos, mais cela est une question de 
connaissance mûre, directe, c’est une question 
d'observation de soi. 



Il existe toujours la tendance de prendre la sagesse 
pour l’adapter à nos caprices. 

Chacun de nous veut adapter la sagesse à sa façon pour 
justifier ses délits. 

Ce sont peu qui savent être impartiaux. Nous sommes 
partiels par nature ou par instinct. 

De la partialité ce qu’en résulte c’est l'erreur. Lorsqu’on est 
partiel on ne sait pas être en contact avec les autres. 

Il faut mûrir pour échapper à tant de codes moraux, 
devenir révolutionnaires et marcher sur LE SENTIER DE 
LA RÉBELLION PSYCHOLOGIQUE. 

Lorsque nous nous guidons par les codes de morale rances 
et maladroits, nous ne savons pas ce qu’il nous manque et 
ce que nous en avons en trop. 

Nous croyons avoir ce que nous n'en avons pas, et 
ce que nous croyons ne pas avoir c’est ce que nous 
en avons. 

Nous avons besoin d'éclairer davantage le fond inconnu de 
soi-même parce que nous vivons dans une petite fraction 
de soi, dans une petite partie de soi-même, nous n'avons 
pas encore appris à nous voir tel que nous 
sommes. 

Ce qui n'est pas dûment compris devient des 
normes froides et fixes dans lesquelles l'esprit 
s’embouteille, et il advient la stagnation. 

Seul en trouvant le dépassement de ces obstacles on peut 
obtenir la libération.» 

Également dans son œuvre «La Grande Rébellion» (1976), 
le Maître Samael nous dit ces aigus mots: 

«Bien qu’il semble incroyable nous sommes trompés quant 
à nous-mêmes. 

Beaucoup de choses que nous croyons ne pas avoir 
nous en avons, et beaucoup que nous croyons 
avoir nous n'en avons pas. 



Nous avons créé de faux concepts sur soi-même et nous 
devons faire un inventaire pour savoir ce qu'il nous 
reste et ce que nous en avons en trop. 

Nous supposons que nous avons telles ou telles qualités 
qu’en réalité nous n’en avons pas et beaucoup de vertus que 
nous en possédons certainement, nous les ignorons. 

Nous sommes des gens endormis, inconscients et c'est ce 
grave. Malheureusement nous pensons de nous-
mêmes le meilleur et nous ne soupçonnons même pas 
que nous sommes endormis.» 

Par toutes ces raisons, notre bien-aimé Maître Samael 
insiste sur que nous repartions à zéro tous les jours, en 
permanence, de moment en moment, à zéro radical, si nous 
voulons vraiment nous voir tel que nous sommes… 

De cette manière nous éviterons de nous croire super-
transcendés, des saints ineffables, et nous éviterons ces 
stéréotypes qui conduisent à la rigidité, la stagnation ou à 
la pétrification de l'enseignement, et à une fausse morale 
pseudo-gnostique. 

Le mot morale vient du latin mos, moris, «coutume»; par 
conséquent, la fausse morale se fonde sur de fausses 
coutumes de manière de penser, de sentir et d'agir, des 
modèles de conduite ankylosés, équerres mentales rigides, 
normes froides et fixes qui ne reflètent pas l'Éthique 
Supérieure de la Gnoses immortelle, donnant lieu au 
fanatisme extrême, au pharisaïsme et aux abus —que nous 
avons vus jusqu’à la satiété— de la part de beaucoup pseudo-
illuminés, qui cherchent à tout prix le culte de leur très 
«extraordinaire et illustre» personnalité. 

Sans aucun doute, nous devons parcourir avec de 
l’honnêteté le Sentier de la Rébellion Psychologique, 
nous rebeller, nous révolutionner psychologiquement, pour 
parcourir réellement le Sentier de la Révolution de la 
conscience, et mettre en œuvre la super-dynamique mentale 
et sexuelle; nous devons lutter contre la tendance de faire de ce 
merveilleux enseignement de nouveaux codes de morale, une 
église échouée de plus, avec son pharisaïsme et fanatisme 
délirants, comme nous l’avons vu tant de fois… 



Nous n’avons pas encore respecté notre engagement envers 
notre Avatara de son aimable instruction: «Cette Année 3 de 
Verseau doit être de guerre à mort contre l'ignorance, le 
fanatisme et l'erreur.» (Grand Manifeste Gnostique de la 
Troisième Année de Verseau, Mexique 1964) 

Aussi, il y a 41 ans (le 1er juin 1976), notre bien-aimé 
Gourou Samael Aun Weor a donné l'instruction de Rénover la 
Gnoses et d’abandonner les systèmes caducs pour éviter le 
processus involutif décadent… 

Et malheureusement, la crue réalité des faits constate que 
quatre décennies après on n'accepte pas, encore moins, on 
n’exécute correctement son mandat dicté dans son merveilleux 
Grand Manifeste Gnostique. 

Conclusion, pour Rénover la Gnoses, il faut rejeter 
la fausse morale et le stéréotype, qui sans doute donnent 
naissance à de nouvelles et très variées faussetés… 

Vincit omnia Chrestos! 

 

  



18. LE ZÉRO RADICAL 

Malheureusement, de l'étude psycho-social de ces fardeaux qui 
empêchent la Rénovation de la Gnoses, il ressort que le 
stéréotype de l'enseignement se manifeste à de nombreuses 
autres façons, outre les coutumes ou codes de morale 
absurdes, rances et maladroits: Aussi il y a le changement 
sémantique… 

Par exemple, certains pseudo-maîtres, pseudo-
missionnaires et leurs étudiants —ceux-ci généralement de 
bonne foi— croient que du simple fait de passer de 
nombreuses années à la Gnoses ils ont déjà de 
grands progrès, qu’ils ont un haut degré d’éveil par le seul 
cours du temps et à participer à la deuxième chambre. 

Il existe même des sectes pseudo-gnostiques conférant des 
grades (du tel chevalier ou de telle dame) pour avoir complété 
5, 10, 15 ans ou plus dans l'enseignement. En quelques mots, 
un «club social Gnoses» ou un «club ésotérique Gnoses». 

La réalité est très différente, car comme le dit le Maître dans 
la citation ci-dessus, «nous croyons avoir ce que nous n'en 
avons pas, et ce que nous croyons ne pas avoir c’est ce que 
nous en avons.» 

Suivant le béni Avatara, le succès dans ce chemin n'est pas 
déterminé par les années que nous assistons à la deuxième 
chambre, ou —selon ça— en livrant cette connaissance, mais 
cela dépend exactement du degré de Conscience Éveillée, du 
niveau de l'Être, ce qui n'est obtenu que par la mort radicale de 
l’ego, du moi-même, du soi-même. 

Dans la pratique nous avons pu constater que quelques 
étudiants qui arrivent pour la première fois à des conférences 
publiques, ont plus de pureté et d'élévation spirituelle que 
beaucoup que sont dans ces études depuis des années et des 
années. Sur cela nous illustre le Maître Samael dans son 
«Cours Ésotérique de Kabbale» (1969): 

«Il arrive souvent aux Lumisiaux gnostiques un homme ou 
une femme recherchant la torche divine de la vérité. 

Apparemment le nouveau venu est maintenant un 
débutant. Mais, les frères ignorent ce qu’est l'âme de 



l'homme, il peut être un Boddhisatwa (l'âme d'un Maître) 
qui veut revenir à son Père qui est en secret. 

Les frères s'étonnent lorsque quelque chose de supérieur 
arrive à l’apparemment débutant, et alors ils disent: 
«Nous, qui nous sommes plus anciens dans ces études, 
n’avons pas passé par ce qu'il est en train de passer». 

Et ils se demandent eux-mêmes: «Comment est-il possible 
que celui-ci qui vient juste de commencer, se croie un 
initié?». 

Il est nécessaire de ne pas juger pour ne pas être jugés, 
parce que «l’on vous mesurera avec la mesure dont vous 
mesurez». Nous avons besoin d'être humbles pour 
atteindre la sagesse, et après l'avoir atteinte, nous 
devons être encore plus humbles. 

Les Boddhisattvas des Maîtres chutent par le sexe. Les 
Boddhisattvas des Maîtres se redressent par le sexe.» 

C’est un manque total d'humilité, reflété sur un 
stéréotype de l'enseignement —un système caduc—, de 
considérer que par le seul cours du temps nous avons avancé, 
ça c'est propre aux églises échouées, aux mouvements qui 
restent en «balancements», ça c'est du pharisaïsme et de la 
tartufferie pure... L'enseignement que nous a donné le béni 
Maître Samael est un autre: 

● «Si nous voulons dissoudre le moi pluralisé nous devons 
arrêter l’orgueil de nous croire bons et saints [ou avancés 
sur le chemin gnostique]… 

Réellement nous devons repartir à zéro si nous voulons 
dissoudre le moi, le moi-même, l'ego réincarnant.» 
(Suprême Grand Manifeste Universel du Mouvement 
Gnostique, 1963) 

● «Repartez à ZÉRO, mes bien-aimés; abandonnez 
l’ORGUEIL MYSTIQUE, la MYTHOMANIE, la tendance à 
vous considérer SUPERTRANSCENDÉS. 

Vous tous n’êtes que de pauvres ANIMAUX 
INTELLECTUELS condamnés à la peine de vivre.» (Cours 
Ésotérique de Magie Runique, 1968) 

● «Ces trois Démons ne manquent en aucun Évangile, dans 
le Bouddha ils figurent comme les Trois Furies, le célèbre 



Mara. Il faut comprendre que nous sommes des 
Démons et repartir à zéro, nous situer sur notre place, 
nous avons besoin de la Grande Destruction de nous-
mêmes, la Mort du Moi-même, la Destruction des 
Semences et des Corps Lunaires.» (Tarot et Kabbale, œuvre 
posthume, 1979) 

● «L'important dans la vie pratique dans laquelle nous 
vivons, bien que nous soyons laids, envieux, égoïstes, 
avares, etc., c’est de ne pas vanter en tant que saints, 
repartir à zéro absolu, et ainsi nous comprendre 
profondément, comme nous sommes et non pas comme 
nous voulons devenir ou comme nous nous vantons d’être.» 
(Éducation Fondamentale, 1966) 

● «Nous devons repartir à zéro et reconnaître que 
nous sommes des démons si nous voulons réellement 
parvenir à L'AUTORÉALISATION INTIME de l'ÊTRE. 

Tout d'abord, nous devons éliminer de notre nature 
intérieure le PHARISIEN secret. 

(…) «Malheur à vous, scribes et pharisiens 
hypocrites! (fanatiques puritains qui commettent des 
délits et se lavent les mains), parce que vous ressemblez à 
des sépulcres blanchis, qui paraissent beaux au dehors 
(pleins de feintes douceurs et des poses piétistes sublimes), 
et qui, au-dedans, sont pleins d’ossements de morts, et de 
toute espèce d’immondices». 

«Ainsi vous au dehors, qui vous montrez justes aux 
hommes (et aussi VOUS AUTO-TROMPEZ, vous 
croyant bons et saints), mais au dedans (et bien que 
vous ne le croyez jamais), certainement vous êtes pleins 
d'hypocrisie et d'iniquité».» (Mon Retour au Tibet, 1969) 

● «Il est indispensable de nous auto-explorer pour nous 
auto-connaître profondément et repartir de la base du 
zéro radical. Le Pharisien Intérieur est un obstacle pour 
la Compréhension. Se vanter de vertueux est absurde...» 
(Le Mystère du Doré Fleurir, 1971) 

● «Repartez à Zéro Radical. Abandonnez l’orgueil 
mystique, la mythomanie, la tendance à vous considérer 
super-transcendés. Vous tous n’êtes que des animaux 
intellectuels condamnés à la peine de vivre. 



Il est urgent et incontournable que vous fassiez un 
inventaire de vous-mêmes pour pouvoir savoir ce que vous 
êtes réellement.» (La Révolution de la Dialectique, œuvre 
posthume, 1985) 

● «Nous devons être sévères avec nous-mêmes, mettre de 
côté tant d’autoconsidérations, repartir à zéro, car en 
réalité vraiment, nous ne valons rien. 

Seul de cette manière, mes chers frères, faisant une 
autodissection de nous-mêmes, seulement ainsi, 
véritablement, en repartant à zéro, nous pourrons 
parvenir à l'Autoréalisation Intime...» (Chaire: Entretien 
avec des Disciples) 

Celui-ci est l'Enseignement Réel et Véritable de notre 
Seigneur Samael —et en tant que tel, il fait partie de notre 
Déclaration de Principes—, très lointain des terribles auto-
considérations, auto-justifications et auto-éloges des systèmes 
caducs, des stéréotypes de morale rance et décadente, 
fanatique et pharisaïque qu’ils veulent faire de la connaissance 
la plus révolutionnaire depuis l'aube du christianisme. 

Nous les missionnaires, comme de simples apprentis ou 
Imitatus, nous devons éviter de nous considérer avancés sur le 
chemin, mais nous devons tous les jours nous mettre à zéro, au 
zéro radical, zéro absolu, nous reconnaître tel que nous 
sommes: 

Des diables, des gens pervers… Et si nous en doutons, 
révisons nos pensées. 

Il dit ainsi notre bien-aimé Gourou dans le «Suprême 
Manifeste Universel du Mouvement Gnostique» de 1963: 

«Qu’il nous plaise ou qu’il ne nous plaise pas, la vérité est 
que nous sommes des diables, des gens pervers. 

Si nous nions cette terrible vérité il est impossible de 
dissoudre le moi. 

Si nous acceptons cette terrible vérité nous commençons 
immédiatement à mourir d’instant en instant. 

(…) Si nous voulons dissoudre le moi nous devons nous 
décider à nous auto-explorer profondément à tous les 
niveaux de l'esprit, nous avons besoin d’être sincères 
avec nous-mêmes, être honnêtes dans la vie et ne 



pas se vanter de bons ni de saints parce que nous 
sommes tous réellement méchants. 

Ce que nous avons dit c'est dur, très dur, trop dur, et il se 
peut que cela ne plaise pas aux tartuffes, mais c'est la 
vérité et si nous ne la reconnaissons pas, il est absolument 
impossible de dissoudre le moi. 

Nous devons parler clairement, nous devons parler 
franchement sur ces choses si nous voulons réellement 
que les gens comprennent ce qu'est la technique de la 
dissolution du moi.» 

Seul de cette manière, nous auto-reconnaissant, sans auto-
tromperie ou auto-justification, nous pourrons nous corriger. 

On ne peut pas corriger ce que —selon ça— va très 
avancé, très «corrigé». 

Si nous nous auto-observons dûment, à chaque fois que 
nous nous croyons avancés, notre Père qui est en secret et qui 
nous surveille minutieusement, nous démontrera dans la vie 
pratique qu’en réalité nous sommes à zéro. C’est une simple 
question d'auto-observation... 

Malheureusement, nous avons vu dans le Chemin de la Vie 
que lorsqu’on cite les mots précédents du Maître Samael sur 
«Repartir à zéro», certains pseudo-instructeurs et étudiants 
gnostiques réagissent comme si on leur offensait 
personnellement. 

Oui, même les propres mots du Maître sont ignorés 
et rejetés, et «on chahute le guêpier»*, car ils se croient très 
avancés sur le chemin gnostique, très par-dessus du zéro 
absolu, du zéro radical que nous indique notre Seigneur 
Samael. 

*N.T.: Lorsqu’on secoue un guêpier les bestioles nous 
attaquent brutalement, farouchement. 

Ils ne sont pas d'accord avec cette question de repartir à 
zéro et le déclarent ouvertement! Comme si 
l'enseignement devait passer tout d'abord par leur 
tamis, car ils doivent approuver quelles parties du Cinquième 
Évangile s'appliquent et lesquelles non; même ça, ils sont 
«sélectifs»… de ce qu’il concerne la pointe de leur nez, mais 
non pas du respect qu'il nous mérite l'Enseignement. 



De cette manière ils n’atteindront pas la mort mystique ni la 
sagesse; il n’y a pas d’humilité, ils sont pleins d'eux-
mêmes. Avec ces attitudes égotistes ils peuvent s'écarter du 
chemin de l'initiation et embrasser farouchement le chemin 
qui conduit à la perdition. 

Nous éprouvons une grande tristesse à voir comment se 
trouve ankylosée, stéréotypée la Gnoses et sa sémantique, sa 
signification, car la révolution de la Conscience, la 
révolution de la Psychologie, la révolution de la Dialectique, 
s’est «institutionnalisée», s’est «médiatisée», a cessé 
d'être «révolution». 

Outre, non seulement l'enseignement s’est stéréotypé, mais 
il s’est «pétrifié» proprement, de façon qu’ils se résistent aux 
mêmes mots —angulaires— sur lesquels se fonde notre 
Enseignement Révolutionnaire. 

Et en plus de se pétrifier, ils commencent à ORNER TELLE 
PÉTRIFICATION avec une série de règles obtuses et 
interprétations absurdes, c'est-à-dire, ils suivent un 
«processus involutif décadent». 

Alors, face aux refus des Messages et Manifestes du Christ 
Samael, ils viennent à être en vigueur les mots de Saint 
Stéphan: 

«Hommes obstinés et incirconcis de cœur et d’oreilles!, 
toujours vous résistez à l'Esprit Saint.» (Actes 7:51) 

Il ne sert à rien de s’auto-nommer, s’auto-intituler 
gnostiques ou missionnaires gnostiques, s’ils se rebellent, s’ils 
se résistent aux très clairs mots du Christ Samael… Qui en 
outre est le prophète de Jéhovah, le Troisième Logos, 
le Saint Esprit (voir «Rose Ignée» 13:33). 

Il est inutile, incongru et vide de s’appeler gnostiques s’ils 
font l'opposé à l'enseignement qu’il nous a livré avec tant de 
souffrances le Vénérable Maître Samael Aun Weor… 

Il est totalement contradictoire de s’auto-qualifier 
gnostiques s’ils rejettent ses mots, et stéréotypent ou 
pétrifient, ou tordent, involutionnent et dégradent sa sagesse 
sempiternelle. 



Celui qui se comporte comme gnostique, celui qui respecte 
la Loi et soit fidèle aux Prophètes, celui qui admettre de bon 
cœur et pratique l'Enseignement, celui-là sera gnostique. 

«Car le nom de Dieu est blasphémé à cause de vous 
parmi les Gentils [à cause des infules de supériorité des soi-
disant «gnostiques» et leurs très mauvais exemples], 
comme c’est écrit. 

La circoncision [l’appartenance à la Gnoses, à la Deuxième 
Chambre] en effet, n’est utile que si tu pratiques la loi; mais 
si tu es rebelle à la loi [l'Enseignement du Seigneur 
Samael, le Cinquième Évangile], ta circoncision est 
devenue incirconcision. 

Si donc un incirconcis garde les justices de la loi, son 
incirconcision ne sera-t-elle pas comptée comme 
circoncision? 

Et l’incirconcis qui est tel de nature te jugera en exécutant 
la loi, toi qui, avec son code écrit et la circoncision, 
tu es transgresseur de la loi. 

Car il n'est pas juif [ou gnostique] celui qui l'est au-dehors; 
et elle n’est pas circoncision celle qui l’est au-dehors dans la 
chair: 

Mas il est juif celui qui l'est au-dedans, et sa circoncision 
c’est celle du cœur par l’esprit, et non par un code 
écrit; la louange de celui-là vient non des hommes, mais 
de Dieu.» (Romains 2:24-29) 

Malheureusement, le nom de Dieu continue d’être 
blasphémé parmi les gentils à cause de nombreux pseudo-
gnostiques, parce qu’ils ne gardent pas les justices de la LOI. 

À ce point on atteint à cause d'ignorer les mots —clairs, sans 
ambages— du Christ Samael, pour ne pas être gnostiques à 
l’intérieur, car la Gnoses est celle du cœur, par l’esprit, non par 
un code écrit… 

Le stéréotype et la pétrification de la Gnoses ont produit ces 
sectes pseudo-gnostiques avec leurs pseudo-maîtres, qui avec 
leurs mauvais —très mauvais— exemples et infules de 
grandeur donnent dénigrement à la Divinité qu’on vénère, 
générant ainsi le blasphème, car même avec un code écrit et la 
circoncision ils sont rebelles à la Loi. 



S’il n’y a pas de Rénovation Interne il n'y a pas de 
Rénovation Externe, tombant dans le stéréotype, la 
stagnation et l’involution décadente. 

Bien évidemment, s’ils s’adonnaient à se rénover eux-
mêmes par le biais de la Révolution de la Conscience, cela se 
refléterait sur le Mouvement Gnostique. 

Mais la réalité nous informe qu'il y a un notoire et évident 
processus involutif décadent —comme il l'avertissait 
l’Avatara en 1976— motivé catégoriquement par le manque 
d'étude et pratique du Cinquième Évangile. 

Par conséquent, les solutions immédiates sont l'étude et la 
pratique ou vécu de l'Enseignement que pendant tant 
d'années nous a remis notre Patriarche, le Vénérable Maître 
Samael Aun Weor, pour notre libération psychologique. 
Continuons à chercher des solutions! 

Notre bien-aimée Maîtresse Litelantes, nous soulignait pour 
le même effet: 1er Étude, 2e Méditation et 3e Prière: «Étudiez 
les œuvres du Maître, méditez et demandez à votre 
Père qui est en Secret.» 

Nous savons bien que nous n'avons comment payer au Béni 
Avatara de Verseau et à son épouse-prêtresse, notre très aimée 
Dame Litelantes, de nous avoir remis le Message Christique 
original, le message de Jeshoua le Béni soit totalement dévoilé 
et expliqué, ainsi que ses Mystères Majeurs. 

Toutefois, il y a quelque chose que nous pouvons faire pour 
essayer de les remercier: respecter la Loi, le nouveau 
Tora, le Cinquième Évangile, qui ratifie tous les Évangiles 
précédents et Messages de Vishnou, et il ne leur modifie 
pas un seul accent. Nous pouvons et devons être fidèles à la 
Loi et les prophètes, si en réalité de vérité nous voulons être 
reconnaissants… 

«Celui qui a mes commandements et qui les observe, c’est 
celui-là qui j'aime. Et celui qui m'aime, sera aimé de mon 
Père, et moi je l’aimerai et je me montrerai à lui 
distinctement.» (Jean 14:21) 

 



VV. MM. Litelantes et Samael Aun Weor 

  



19. AUTO-CRITIQUE 
ET AUTO-CORRECTION 

En cherchant à exercer avec honnêteté notre Ministère, pour 
donner suite à l'ordre de la Rénovation de la Gnoses —
exprimée en toute amabilité par notre bien-aimé Patriarche le 
1er juin 1976—, nous continuons d’enquêter les origines, les 
causes les plus fréquentes à l'échec, les erreurs et les 
systèmes caducs qui empêchent cette Rénovation, et à cet 
effet nous faisons une brève liste: 

1. Faire de la Gnoses une affaire. 

2. Abuser des dévotes du Sentier. 

3. Ne pas respecter le Mariage, ni le propre ni celui des 
autres. 

4. Avoir des vaisselles hermétiques (plusieurs foyers sous 
prétexte de la loi du Karma). 

5. De l’incongruité avec ce qu’on prêche. La théorie très 
jolie et la pratique, on verra…, même totalement 
opposées. 

6. Paresse ou rébellion pour étudier et vivre l'Enseignement 
(ils n'ont pas étudié, n'ont pas vécu mon enseignement). 

7. Mauvaise volonté (ils ont voulu saboter la Grande 
Œuvre). 

8. Fausse Personnalité (Lettre du 29 janvier 1976). 

9. S’étaler en tant qu’initiés, bodhisattvas, maîtres ou 
illuminés (c’est interdit, Introduction à la Gnoses). 

10. Fausse Morale (Il y a une marquée tendance à 
transformer ce merveilleux enseignement en de 
nouveaux codes de moral). 

11. Fanatismes et tartufferies (Le seul que j'ai tiré des 
fanatiques et tartuffes, ce sont des traîtres, disait le 
Maître à Dondita). 

12. Stéréotype de l'Enseignement (Il existe toujours la 
tendance de prendre la sagesse pour l’adapter à nos 
caprices). 



13. Abus en général (Chacun de nous veut adapter la 
sagesse à sa manière pour justifier ses délits) car nous 
pourrions continuer de compter indéfiniment… 

Or, les solutions didactiques immédiates le propre 
Maître les donne: 

1. Esprit analytique, ouvert et cœur prêt: 

Le moment est venu d'analyser toutes les possibilités du 
mystique-sensoriel et du psychosomatique 

2. sans fanatismes, 

3. sans préjugés et 

4. sans dogmatismes; 

5. nous avons besoin d’être plus studieux, 

6. plus éclectiques, 

7. plus didactiques. 

Également, nous pouvons faire cette synthèse à partir de 
diverses œuvres, si seulement cela nous servait pour vraiment 
tenir nos engagements et résoudre le dilemme de l'Être ou ne 
pas Être: 

1. Respect et Vénération pour les Maîtres de la Fraternité 
Blanche, en particulier envers nos Fondateurs Samael 
Aun Weor et Litelantes (ouvrent complètement les 
portes des Mondes Supérieurs). 

2. Étude et Pratique du Cinquième Évangile (ils n'ont pas 
étudié, n'ont pas vécu mon enseignement). 

3. Engagement sérieux et pratique des Trois Facteurs de la 
Révolution de la Conscience (Travaillez dans les trois 
facteurs de la révolution de la conscience de manière 
ordonnée et parfaite). 

4. Auto-observation (Le seul qui nous sert dans la vie c’est 
l'auto-observation psychologique). 

5. Auto-critique (utiliser le bistouri). 

6. Auto-correction (se repentir, pardonner et transcender, 
c'est-à-dire, la mort mystique). 



7. Continuité de buts (Nombreux sont ceux qui 
commencent, rares sont ceux qui arrivent. La plus 
grande partie s'écarte par le Chemin Noir). 

8. Bonne Volonté de pensée, parole et œuvre 
(Conformément nous mourons de moment en moment, 
la bonne volonté déplace, peu à peu, la mauvaise 
volonté). 

9. Adoration permanente à l'Être, à notre Père qui demeure 
en Secret —et aux Maîtres de la Blanche Fraternité— et le 
rendre heureux avec le droit penser, droit sentir et droit 
agir. 

10. Étude, méditation et prière, disait Dondita. 

Notre effort se dirige par-là, recherchant avec du sérieux 
d’utiliser le bistouri de l'AUTO-CRITIQUE, pour parvenir à 
l'auto-correction… 

Nous demandons de sincères excuses à ceux qui se 
considèrent évoqués ou identifiés aux causes les plus 
fréquentes à l'échec, aux fardeaux qui vont contre la 
Rénovation de la Gnoses. 

Il n'est pas de notre intérêt à offenser personnellement qui 
que ce soit, nous ne sommes que de présentateurs respectueux 
et auto-critiques de la vérité de la Gnoses, du Mouvement 
Gnostique (quel que soit le nom qu’on lui donne et dans le 
pays que ce soit) et ses contrastes comportementaux. 

Nous n'avons aucun intérêt à la vie individuelle ou 
personnelle de nul, et à contredire ses actions ou omissions et 
son interprétation de la doctrine, «nous le faisons à titre 
d'exemple pour l'humanité, la conduisant vers la Lumière, 
alors elle pourra voir l'abîme pour éviter de tomber dedans», 
comme disait notre Gourou dans son premier livre, «Le 
Mariage Parfait de l’École Maternelle ou la Porte d'Entrée à 
l'Initiation» (1950). 

C'est pourquoi nous ne pouvons pas exempter certains 
aspects de leur comportement qui sont parvenus au-delà dans 
le domaine public, par rapport à sa proximité ou éloignement 
de l'Enseignement que préconise notre Seigneur Samael —car 
ils disent suivre son enseignement—, ainsi que l'influence 
positive ou négative dans le cadre du développement du 



Mouvement Gnostique, fondé par les Vénérables Maîtres 
Samael Aun Weor et Litelantes. 

Nous éclaircissons aimablement que nous ne remarquons 
que les comportements et il ne nous intéresse pas les 
personnages, dans ce petit apport —le plus petit, disait le 
sincère Saint Paul— à la caractérologie de la conduite et 
la culture du Mouvement Gnostique (quel que soit le nom 
qu’on donne à la Gnoses et dans le pays que ce soit). 

Par conséquent, dans le cadre de telle caractérologie, il 
nous intéresse d’analyser: 

a) Comment elle a été appliquée dans la pratique 
gnostique la Doctrine de la Synthèse, 

b) La proximité ou l'éloignement de la Sacrée Doctrine du 
Cinquième Évangile, des conduites des suiveurs de la 
Gnoses, c'est-à-dire, la bénie congruité, et 

c) Les directions qu’ont pris les différentes 
interprétations du Message de Vishnou… 

Par définition, tout celui qui se nomme gnostique doit 
s’auto-observer, s’auto-connaître et se critiquer lui-même, 
et s’auto-critiquer de nouveau, et s’il ne le fait pas alors 
tout simplement il ne pratique pas la règle psychologique 
numéro un de l’Avatara. 

Par conséquent, dans cette auto-critique sérieuse, en vue de 
résoudre les erreurs et d'abandonner les systèmes caducs 
qui empêchent la Rénovation, nous sommes réellement francs 
et la première chose que nous reconnaissons c’est que nous 
devons nous arrêter de faire l’idiot ou de nous auto-
tromper, si en réalité vraiment nous allons bien initier la 
Rénovation de la Gnoses… 

Ou plutôt, poursuivre avec l'Ère Rénovatrice qui a 
commencé avec le Maître Samael et ses Grands Manifestes, a 
été soutenue face aux adversités indicibles par notre 
Dame Litelantes, et en obéissance à leurs mandats, nous 
ratifions et postulons aujourd'hui. 

Par conséquent, nous devons reconnaître 
publiquement nos échecs et ceux des autres 
institutions, de tous ceux qui nous faisons appeler 



gnostiques, alors de cette manière l'humanité pourra voir 
l'abîme et éviter d’y tomber. 

Suivant l'instruction du Maître Samael, il faut abandonner 
les systèmes caducs sans considération aucune, et par 
conséquent, nous révolutionner à nouveau avec l'auto-critique 
de nos propres erreurs. 

Nous devons nous consacrer à développer l'AUTO-
COMPRÉHENSION CRÉATRICE DE L'OCTUPLE SENTIER. 
«L'expérience du réel» est fondamentale et définitive pour la 
compréhension créatrice», dit notre bien-aimé Gourou dans 
«Si, il y a l'Enfer, Si, il y a le Diable, Si, il y a le Karma» (1973). 

Et il dit également dans «Éducation Fondamentale» 
(1970): 

«Il est urgent, il est indispensable de développer la 
compréhension créatrice pour qu'elle apporte à l'être 
humain la véritable liberté de vivre. Sans compréhension il 
est impossible d’atteindre l’authentique faculté 
critique de l'analyse profonde.» 

En conséquence, recherchant la compréhension créatrice et 
l’authentique faculté critique de l'analyse profonde, si nous 
exposons certaines erreurs et systèmes caducs à remettre 
l'Enseignement, nous les traitons et exposons comme le 
ferait un chimiste lorsqu'il doit analyser des substances 
malodorantes, faisant aussi partie «du réel». Vous devrez 
nous excuser, celle-ci est une approche de la question de 
l'auto-critique… 

Mais étant donné que tout enferme son anti-pôle, son 
antipode ou antithèse, aussi existe-t-il l’agréable de la 
question, c'est ce que le propre Maître Samael nous a 
donné l'exemple plein d'auto-critique et d’auto-
correction, de RÉNOVATION DE SOI-MÊME, non 
seulement en ce qui concerne sa Perfection Intérieure et son 
Enseignement, mais aussi, à la manière de le donner, et alors 
nous avons l’auto-critique parfumée avec le béni parfum 
de la spiritualité, faisant également partie «du réel»… 
Rappelons que: 

● Il s’est rétracté du végétarisme. 



● Il a modifié son critère à ne pas fonder une nouvelle 
organisation (1er édition de «La Révolution de Bel», question 
36) et a créé les Institutions Gnostiques. 

● Il a aboli les conseils sacerdotaux, les pratimokchas et 
d’autres pratiques initiales. 

● Il a cessé de se référer au Moi Supérieur, au Moi Christ et 
au Je suis et s’auto-critiquant, il s’est référé ci-après à 
l'Être. Il a fait de même par rapport à l’Ego-Manas, lequel il a 
qualifié par la suite comme l'Âme Humaine (corps causal ou 
de la volonté). 

● Aussi, a-t-il corrigé les premières éditions de beaucoup de 
ses œuvres, notamment «Les Mystères Majeurs», où il cite le 
Sepher Toldos Jeshu sur la naissance de Jésus Christ. En 
effet, le Sepher Toledot Yeshú (graphie originale), que cite le 
Maître, est une œuvre médiévale possiblement du dixième 
siècle, dont la fausse version de la naissance de Jésus Christ a 
été abandonnée après par le Maître Samael, selon nous 
pouvons apprécier à ses œuvres «Traité de Médecine Occulte 
et Magie Pratique» (Message de Noël 1977-1978), «Le Pistis 
Sophia Dévoilé», etc. Toutefois, les mots qui ont motivé le 
Maître Samael à dire cette fausse version, sont merveilleux, 
selon nous pouvons apprécier d’après sa lecture... 

● Il a rectifié le concept que, pour parvenir à la 
christification on requérait que les femmes réincarnent en 
corps d’homme, car il avait connu des Êtres Auto-réalisés en 
corps de femme. 

● Il a également reconnu que c’était une erreur de rappeler 
à l’ordre à la Vénérable Maîtresse Litelantes parce qu’elle 
jouait comme une enfant à l’intérieur des temples, puisque les 
Maîtres de la Fraternité Blanche l’ont fait voir son erreur car il 
faisait de même que son épouse-prêtresse… Etc., etc., etc. 

Celle-ci a été une constante de la part de notre bien-aimé 
Gourou: Il a toujours rectifié où il y avait erreur à sa 
personne et à son Enseignement. Et de cela, il a 
démontré sa véritable Maîtrise, car il ne s’est pas accroché à 
ses erreurs, ni a eu honte de les reconnaître, il a toujours 
exercé d’une unique dextérité le bistouri de l'auto-critique. 
Voilà la conduite d’un vrai Quetzalcóatl. 



Un véritable Maître vainc, détruit son orgueil, sa vanité, son 
amour-propre, et reconnaît ses erreurs, procédant à leur 
rectification immédiate… 

Je me rappelle que moi, nouveau arrivé vivre chez la 
Vénérable Maîtresse Litelantes —ce grand Don de Dieu— je lui 
ai commenté sur l'erreur qu'il existait à mentionner «le Nom 
profondément sacré Leu», car tant au «Pistis Sophia Dévoilé» 
comme au «Glossaire Gnostique», le Maître écrit Jeu et se 
prononce Ieou (I-E-OU), que sans doute il s'agissait d'une 
erreur typographique qui se perpétuait depuis longtemps. 

Alors rapidement elle m'a dit: «S’il y a erreur, alors 
corrigez l'erreur.» Et ainsi a été fait, car la Vénérable 
Maîtresse Litelantes a été persistante à corriger les erreurs 
personnelles et institutionnelles. Elle ne donnait la possibilité 
de rien à l'ego, elle le contenait toujours et s’’y anticipait, et s’il 
y avait une erreur, elle le corrigeait immédiatement. Quelle 
beauté!... Quels beaux temps! 

C’était tout un spectacle de voir comment notre bien-aimée 
Gourou analysait et résolvait immédiatement les situations 
égoïques, comment elle s'auto-étudiait et étudiait l’humaine 
nature des autres; elle était super-douée pour cela, super-
intuitive. De toute évidence, elle saisissait rapidement les 
véritables intentions derrière les melliflus mots d'adulation, 
ou des asséchés et défiants, et elle «voyait» ce qu’ils feraient 
avec leurs nominations… 

Je reconnais qu’elle savait ce que nous pensions. Pour 
quelques-uns qui l’aimons cela a été super-démontré, bien 
qu’il coûte à croire aux externes, néophytes et pseudo-
illuminés… Nous sommes parvenus avec de la foi —sinon alors 
pourquoi y parvenir— tant dans l’Enseignement comme dans 
l’Avatara et son épouse-prêtresse, et les actes de Dondita 
nous ont confirmés dans la FOI, et nous y continuons. 

Sans aucun doute, elle nous donnait la possibilité à tous, 
malgré nos entêtements et obstinations égoïques. Et aussi 
savait-elle avec certitude qui parmi nous éprouvait envers elle 
une réelle et véritable affection, sincère et de tout cœur en 
dépit de nos erreurs, et elle réciproquait les effluves du cœur à 
des puissances incalculables… Elle est terrible la Terreur 
d'Amour et Loi… 



Eh bien, notre Bouddha de l'Extrême Compassion, le 
Bouddha Maitreya —que signifie en sanscrit «Celui dont le 
Nom (le Verbe) est la Bonté»—, nous dit que défaut découvert 
doit être jugé et désintégré: 

«Défaut détecté, doit être dûment jugé, analysé, étudié, et 
après, dissout, désintégré. (Chaire: Étude Gnostique Sur la 
Matière) 

«Défaut découvert, défaut mort; lorsque nous 
découvrons un défaut nous devons le voir sur scène comme 
si on regardait un film, mais sans juger ni condamner. 

Il ne suffit pas de comprendre intellectuellement le défaut 
découvert; il est nécessaire de nous submerger en 
profonde méditation intérieure pour piéger le défaut dans 
les autres niveaux de l'esprit.» (Technique pour la 
Dissolution du Moi, Message de Noël 1964-65) 

Tel est l'Enseignement que nous a donné directement notre 
bien-aimé Gourou, le Bouddha de l'Extrême Compassion ou 
de l'Extrême Bonté, Samael Aun Weor, le Bouddha Maitreya. 

Et nous disons de l'Extrême Compassion ou de l'Extrême 
Bonté, donc sans aucun doute le Maitreya est le plus sacrifié 
de tous les bouddhas, c’est celui qui incarne dans les temps de 
la fin, à la fin du Kali-Yuga, lorsque tous les diables sont 
relâchés… 

Par conséquent, une requise fondamentale est de repartir 
à zéro radical pour rendre effective l'auto-observation, et 
avec l’auto-analyse, l’auto-critique et l’auto-correction —
toujours avec l'aide de la bénie Mère Divine— on parviendra à 
désintégrer l'agrégat psychologique, le moi-diable… 

La nommée «erreur» que les Maîtres corrigent 
immédiatement, dont ils nous donnent leur exemple 
contondant, comme l'a donné le Maître Samael, c’est  
en corrigeant son Œuvre sans hésiter. 

«Celui qui a mes commandements et qui les observe, c’est 
celui-là qui j'aime. Et celui qui m'aime, sera aimé de mon 
Père, et moi je l’aimerai et je me montrerai à lui 
distinctement. …Si quelqu’un m’aime, il observera ma 
parole, et mon Père l’aimera, et nous viendrons à lui et 



nous ferons chez Lui notre demeure» (Jean 14:21 et 
23) 

 

 

 

Yacatecuhtli 
Le Quetzalcóatl Missionnaire 

 
  



20. LES SYSTÈMES CADUCS 

Nous invitons aimablement à considérer les faits historiques: 
Le Vénérable Maître Samael Aun Weor n’a vécu en Colombie 
que cinq ans depuis qu’il se fait connaître publiquement, à 
partir de la publication de sa première œuvre (1950-1955), 
pays où il a écrit onze livres, et au Mexique, il y a vécu vingt 
et un ans de vie publique (1956-1977), où il a écrit le reste de 
son œuvre, c'est-à-dire, près de cinquante livres de plus (en 
sus des manifestes, œuvres courtes, petites pièces de théâtre, 
conférences et brochures).  

Par conséquent, il a réussi sa maturité ésotérique et son 
indéniable perfection de la Maîtrise au Mexique. 

Dans ce pays, il a dû se rénover lui-même et la manière de 
transmettre son Enseignement, car si nous analysons sa 
correspondance, ainsi que les témoignages de ses étudiants, 
nous pourrons comprendre que le système qu’il a suivi en 
Colombie n’a pas suffi au Mexique, il y fallait plus de culture et 
une didactique supérieure. 

À cet effet, il a poli sa didactique, a augmenté sa culture, a 
étudié d'autres auteurs tant ésotéristes que scientifiques et 
philosophes, a commenté des œuvres classiques comme 
«L'Eneide» (Magie Runique, 1969) et «La Divine Comédie» 
(Si, il y a l'Enfer, Si, il y a le Diable, Si, il y a le Karma, 1973), a 
abordé la Psychologie et l'Anthropologie, etc., etc. 

Enfin, il a laissé derrière tout dogmatisme et préjugé, et a 
corrigé ses erreurs… S’il était déjà Universel, il l’est devenu 
davantage. En conséquence, il a prêché avec son propre 
exemple l'absence de fanatismes, préjugés et 
dogmatismes, et il nous a proposé d'être plus studieux, plus 
éclectiques, plus didactiques, dans son œuvre «Notions 
Fondamentales d'Endocrinologie et Criminologie», œuvre de 
1957, c'est-à-dire, un an après son arrivée au Mexique. 

Cependant, nous disons avec de la peine qu’en Colombie —
et dans le monde entier— on y a continué de remettre la 
Gnoses, en général, avec des fanatismes, préjugés et 
dogmatismes, en ignorant les très clairs mots de l’Avatara. 

Alors, beaucoup sont restés raccrochés à leurs systèmes 
caducs et n'ont pas écouté les droits mots du Christ Samael 



jusqu'à nos jours. «Ils n'ont pas observé les justices de la 
Loi», ils continuent d’être «rebelles à la Loi» (l'Enseignement 
du Seigneur Samael), donc, leur circoncision est faite 
incirconcision et ils suivent «le processus involutif décadent». 

Il est évident qu’à suivre ces «systèmes caducs», certains ne 
vont pas accepter les mots du Christ Samael —qu’ils disent 
vénérer— et repartir à zéro, à zéro radical, zéro absolu, alors, 
nous allons continuer d’avoir une super-abondance de 
pseudo-illuminés, selon l’avertissait le propre Avatara, et 
comme nous l'avons vu jusqu'à la satiété. 

Malheureusement, certains ont continué à mal-appliquant 
le système que le Maître Samael avait utilisé les cinq 
premières années de vie publique (1950-1955) quand il a vécu 
en Colombie. 

En effet, ils ne se sont même pas assujettis à ce système 
naissant, mais en outre, malheureusement, beaucoup l'ont 
tordu et ont mis en œuvre leur propre système de caprices 
égoïques, mythomanes et mercantilistes, puisqu’ils «ont 
adapté la sagesse à leurs caprices, à leurs façons, 
pour justifier leurs délits», et ne respectant pas les 
instructions de notre Seigneur Samael, ils continueront 
évidemment de dire et de faire des maladresses. 

Ces maladresses s’adressent toujours à l’intention de 
corriger ou «réparer» la page au Maître Samael, telles 
que: 

► ne jamais se considérer à zéro, mais se croire très 
avancés par le seul cours du temps dans leur institution; 

► promouvoir la mythomanie et le culte de la 
personnalité; 

► un machisme effrayant où la femme est sous-estimée et 
sous-évaluée, y comprise évidemment la Vénérable Gourou 
Litelantes; 

► d’énormes auto-justifications et auto-considérations; 

► d’insupportables arrogances; et 

► déifier n’importe qui se faisant passer par maître ou 
bodhisattva… 



Et nous éclaircissons qu’ils déifient non seulement ceux qui 
se font passer par maîtres, mais aussi, ceux qui s'étalent 
ouvertement en tant que bodhisattvas. 

Lorsque ma personne a servi à la Vénérable Maîtresse 
Litelantes (ce grand don de Dieu) en tant que son Secrétaire 
Général des Institutions Gnostiques, dans ce même Siège 
Patriarcal du Mexique, nous avons eu l'occasion d'analyser 
comment certains pseudo-initiés se nommaient ou auto-
proclamaient «boddhisattvas», et leur bouche se remplissait 
avec le mot. 

Le curieux de la question, c’est qu’il n'y en a un plus grand 
traître qu'un bodhisattva échu, car il a trahi consciemment son 
Père Interne. Il n'est pas agréable d’être un boddhisattva, car 
comme l'a dit le Maître Samael, «les boddhisattvas échus 
sont pires que les démons» (Les Mystères Majeurs, 1956). 
Rappelons aussi ce qu'il affirme dans le «Collier du Bouddha» 
(1966): 

«Les châtiments les plus grands sont pour ceux qui ont 
déshonoré les dieux, les boddhisattvas échus, les 
hanasmussiens au double centre de gravité, et pour les 
parricides et matricides, et pour les assassins et les chefs 
de guerre, et les maîtres de magie noire.» 

Nous pouvons apprécier qu’en premier lieu, ils y sont ceux 
qui ont déshonoré les dieux (les blasphèmes et ceux qui sont 
dans les doctrines de l'erreur et les apprennent, et ceux qui 
maudissent des envoyés des dieux et les trahissent), après, les 
boddhisattvas échus, puis, les hanasmussiens... 

En fait, dans sa chaire «La Christification», notre bien-aimé 
Gourou exprime les mots suivants: 

«Aux frères vénézuéliens, sur américains, j’ai à vous dire 
ce qui suit: Là-bas, dans ces pays du Sud, les frères 
gnostiques se soucient beaucoup des initiations, 
des grades, des pouvoirs, mais ils ne se soucient 
pas, en réalité vraiment, de se nier eux-mêmes. 

Le Grand Maître a dit: «Celui qui veut venir après moi, 
qu’il renonce à lui-même, qu’il se charge de sa croix et qu’il 
me suive». 



Ils ne se soucient pas, dans les pays de l'Amérique du Sud, 
de la dissolution de l'ego. 

Cela m'a tenu assez préoccupé car je crains que nous 
allons avoir une grande récolte d’hanasmussen en 
Amérique du Sud, au double centre de gravité. 

Si ces frères-là se consacrent exclusivement à la 
transmutation, ils parviendront à la création des corps 
existentiels supérieurs de l'Être, mais s’ils ne travaillent 
pas correctement en éliminant le mercure sec, c'est-à-dire, 
les éléments psychologiques indésirables que nous 
charrions dans notre intérieur, évidemment ils 
échoueront, ils deviendront —je le répète— des 
hanasmussiens au double centre de gravité, et rateront 
malheureusement.» 

Bien que ces mots puissent rester sans le moindre 
commentaire, nous osons noter qu'un hanasmussen réussit au 
moins la création de corps solaires… 

Mais la réalité est que de nombreux soi-disant maîtres et 
illuminés sur américains, ne parviennent même pas à la 
création de ces corps d'or; par conséquent, ils restent dans le 
triste rang de simples boddhisattvas échus. 

En outre —il ne pouvait pas manquer dans un processus 
involutif décadent—, ils suivent une grande variété d’► 
interdictions des plus absurdes que l’on puisse 
concevoir, comme lire la Bible jusqu'à toute autre œuvre qui 
ne soit pas celle du Maître Samael, des restrictions à 
l’intérieur de l’Œuvre elle-même (seulement certains livres), 
aimer mieux lire les œuvres des pseudo-maîtres par-dessus de 
l'Œuvre de l’Avatara… En outre, il est interdit d'aller au 
cinéma, aux bals et réunions sociales, etc., etc., etc. 

Ces interdictions, propres aux églises échouées, sont très 
loin des Principes du Gnosticisme Universel, qui rejettent 
énergiquement le fanatisme. 

Elle disait notre bien-aimée Gourou Litelantes: «Ils ne 
fument pas un cigare, ne prennent pas un coup, ne vont pas à 
une fête, un bal, mais s’ils voient passer une femme ils la 
déshabillent du regard.» 



De la première chose dont se repent Sophia (chapitre 32) 
c’est qu’elles sont entrées en elle de mauvaises pensées… 

C’est donc la première chose que nous devons surveiller et 
auto-observer. «Comme la vigie en temps de guerre», disait le 
Maître. 

Ce sont beaucoup plus importantes les pensées que les 
futiles règles extérieures chargées de fanatisme et auto-
justification, parce que les apparences pharisaïques trompent 
toujours… et des pensées nous passons aux faits, triste affaire! 

À quoi bon autant de règles fanatiques et tartuffes, s’ils vont 
se livrer à «mesurer le feu» aux dévotes du sentier, ou à  
«prouver» si elles servent à l’Alchimie, ou ils vont « changer 
de verre» hermétique tout contre les règles de la Loge 
Blanche, ou ils vont exploiter les étudiants, ou ils vont s’auto-
introniser comme de grands maîtres ou illuminés dans leur 
institution pseudo-gnostique? 

Aussi nous commentait notre Dame Litelantes que le 
Vénérable Maître Samael Aun Weor, affirmait 
emphatiquement: 

«Des fanatiques et tartuffes, le seul que j'en ai tiré ce sont 
des traîtres.» 

En général, nous pouvons apprécier un ► exacerbé 
fanatisme et la paresse, la paresse la plus absolue 
pour étudier toute matière, n’en  parlons pas du Cinquième 
Évangile, car ce n'est pas la même chose lire que étudier. 

Il y a des démonstrations évidentes du rejet fanatisé aux 
propres paroles du Maître Samael au sujet d’être moins 
dogmatiques, plus studieux, plus éclectiques, plus didactiques, 
car ce sont des choses de «l'intellect». 

En quelques mots, ils méprisent l'enseignement du Maître 
Samael et ► ils considèrent qu'il est «immoral» d’étudier, 
que cela va contre la Gnoses parce que l'intellect se fortifie, et 
de ce prétexte, avec cette fausse morale, beaucoup 
auto-justifient leur propre ignorance, inculture, 
rusticité, etc., et les résultants mauvais exemples. 

De cette manière ils suscitent le fanatisme et l'ignorance —
et donc le contrôle sectaire de la part de leurs pseudo-
illuminés— et beaucoup sont très hautains à être ignorants et 



incultes car ils ne sont pas «intellectuels» et nous le disent en 
face. Pauvres, ils sont des victimes d'eux-mêmes, et de leur 
propre complexe d'infériorité-supériorité. 

Toutefois, ils sont dominés par l'intellect, par l'esprit, 
comme tout le monde, car le diable de l'esprit, de 
l'intellect —qui met la queue n’importe où—, est présent 
manifestement tant chez les personnes éduquées 
comme chez les ignorantes, et c'est le propre moi de 
l'intellect celui qui se vante de ne pas être intellectuel, et s’ils 
en doutent, qu’ils s’auto-observent avec de la sincérité. 

Tout processus d'auto-justification et auto-
considération est le produit de l'intellect, du démon 
de l'esprit, du Pilâtes qui se lave toujours les mains et se 
justifie, auto-justifie et justifie à nouveau. 

Toute argutie pour escroquer et tromper est le produit de 
l'intellect. 

Toute auto-considération, tout auto-éloge, toute odieuse 
comparaison et préjugé, tout raisonnement mécanique, toute 
médisance, toute diffamation et calomnie sont causés par 
l'intellect, par le démon de l'esprit, le pervers Pilâtes… 

Rappelons ce que dit le Vénérable Maître Samael Aun Weor 
dans «La Transformation Sociale de l'Humanité» (1965): 

«La cause fondamentale de la stagnation individuelle et 
sociale, se trouve dans l'esprit. 

Nous sommes rances, maladroits, têtus, parce que nous 
vivons à tout moment en train de raisonner des 
stupidités qui nous semblent géniales et des bêtises 
sans aucun sens, nous nous croyons nous-mêmes 
très savants car nous sommes à tout moment en 
train de comparer, juger, calculer, peser le pour et 
le contre, etc., etc., etc. 

Si nous voulons véritablement nous Transformer 
Totalement nous avons besoin d’épuiser le processus du 
penser, ne pas élaborer, ne plus projeter, parvenir au 
calme et au silence total de la pensée. 

Si nous voulons vraiment nous échapper à ces fouillis 
stupides de l'esprit, nous avons besoin d’Aimer; seul 



l'Amour Véritable peut nous transformer 
radicalement. 

La Substance de l'Amour produit la Révolution 
permanente: la Substance de l'Amour entraîne des 
changements Radicaux. 

L'Amour n'est pas un produit de l'infidèle mémoire, 
l'Amour ne peut jamais être le produit du Raisonnement 
Mécanique.» 

Alors, tout raisonnement mécanique est intellectuel, il se 
trouve dans l'esprit, au Pilâtes, ce qui touche tous: les éduqués 
et les ignorants. 

Le Pilâtes peut raisonner et causer, et justifier largement, 
depuis comment et par où conduire les mules par le pauvre 
muletier, jusqu'aux compliqués systèmes philosophiques sans 
fondement ni utilité… 

Alors, à donner suite à l'absurde critère «anti-intellectuel», 
il y aurait tout simplement de millions d'auto-réalisés qui 
n'ont jamais assisté à l'université et qui n'ont pas la moindre 
culture, il existe des milliers de millions de personnes dans ces 
circonstances, tristement c’est ce qui abonde le plus au 
monde: des gens pauvres et sans éducation… 

Donc, l’attitude intellectuelle qui attaque tant le Maître 
Samael n'est pas à celui qui étudie et se forme une culture, 
autrement, il n'aurait jamais encouragé ses propres enfants à 
faire des études universitaires. 

Mais l'attitude de ceux pseudo-savants qui veulent 
tout résoudre par l'esprit, ou qui pensent que 
seulement avec les études intellectuelles on peut 
réussir la sagesse, l’éveil de la conscience ou 
l'Autoréalisation. 

Observons avec attention l'œuvre du Maître et nous 
pourrons apprécier une grande érudition, l'emploi des 
«vocables de haute lignée», la connaissance de trop d’auteurs 
anciens et modernes, un énorme bagage culturel… 

Et non par cela il était «intellectuel» au sens péjoratif que 
prétendent ces ignares du pseudo-gnosticisme. 



Si c’était le cas, le Maître Samael n’aurait jamais insisté sur 
ce que «nous devons être moins dogmatiques, nous devons 
être plus studieux, plus éclectiques, plus didactiques». 

D’autre part, il y a des sectes où ► ils ne méditent 
même pas sur la mort du Moi, car cela est pour les 
«avancés», c'est-à-dire, leurs pseudo-maîtres, et ils se 
contentent des pratiques de concentration sur la bougie et 
d’autres pratiques mineures. 

Avec lesquelles évidemment, nous sommes d'accord car 
elles font aussi partie de l'enseignement du Maître Samael, 
mais il ne nous semble pas gnostique ni didactique qu’ils aient 
abandonné totalement la méditation, quelle que soit sa 
nature. 

Et même encore, certaines sectes affirment qu’► il est 
impossible que le Moi meure, qu'il faut le séparer, 
l’enfermer, le réduire, l'éduquer, le conduire, le canaliser, etc… 
De toute évidence, pour qu’il serve à la «grande cause» du 
super-leader qui «pardonne» le Moi. 

Il ne peut pas y avoir une plus grande aberration dans ce 
chemin qui suit le Christ et le Bouddha, et qui postule 
l'Annihilation Bouddhiste. 

Alors, ça n'est pas la Gnoses. Or, la négation d’eux-
mêmes —Premier Facteur de la Révolution de la Conscience— 
vient être «nié» par ces pseudo-savants. 

On conclut que, pour telles sectes, les Trois Facteurs de la 
Révolution de la Conscience, se transforment ou deviennent 
en: «ÉVITER de se nier eux-mêmes», (apparemment) naître, 
et (apparemment) se sacrifier par l'humanité. 

Qu’elle est déviée l'affaire! Une doctrine de plus de l'erreur! 

En d'autres sectes, ► les étudiants se considèrent graciés et 
sauvés, parce que leur «gourou gnostique» leur a 
pardonné le Karma… Et ici, ils n’ont pas besoin de 
pratiquer de confession préalable. Quelle audace, vraiment, se 
comparer ainsi au Père Anubis! 

D'autres pseudo-illuminés ► donnent les «noms 
internes» à leurs étudiants… Réellement ignorés par 
les uns et par les autres. Bref, rien que des généraux et 
pas de soldats. 



Ils touchent la fibre sensible de la mythomanie et la 
gloriole de leurs étudiants, ils leur cajolent l'ego et le super-
ego (et non pas précisément le freudien) et ainsi, ils se font du 
contrôle des autres mythomanes, qui savent «maintenant» 
leur «nom interne», grâce à leurs «super-sages» leaders. 

La manœuvre est évidente, mais non pas pour les naïfs des 
suiveurs qui ne veulent pas reconnaître la vérité parce que 
leurs illusions —leur «nom» inventé— seraient détruites. 

D'autres sectes ► ont aboli la Deuxième Chambre, 
soit parce qu'ils croient que c’est l’ego qui prie, médite et 
participe à cette Chambre, et selon ça ils ne vont pas 
«nourrir» l’ego, soit parce que leurs leaders pseudo-illuminés 
sont déjà en contact permanent avec les hautes hiérarchies et 
«ils répandent leurs bénédictions» sur leurs étudiants. 

Dans ce cas, il ne faut pas la Deuxième Chambre, car selon 
ça «ils ont déjà reçu» les atomes christiques par 
l'intermédiaire de leurs super-dirigeants. Pauvres gens, ils 
sont si loin de la Gnoses! 

«La magie sexuelle, la prière et la rupture du pain et la 
répartition du vin, formeront le Christ en vous», nous dit le 
Maître Samael dans son «Message Suprême de Noël de 1952». 
La contradiction chez ces pseudo-savants est totale, 
contondante. 

D'autres ignares illustrés du supposé gnosticisme 
samaëlien, disent qu’ ► il est correct de vénérer leurs pseudo-
maîtres malgré leurs très mauvais exemples, qu’il 
n'importe pas qu’ils aient chuté. 

Ils se fondent sur l'hypothèse que comme «le Maître 
n’échoue jamais», il faut continuer à respecter et à vénérer, et 
à obéir à leur bodhisattva… Mais, quelle sorte de super-
tordus «syllogismes» sont-ils ceux-là? 

Cette fois-ci, Mon Dieu et la Sainte Marie! De cet absurde 
critère il faudrait alors vénérer le Jahvé, que Dieu le confonde 
—et qu’il Vive le Christ pour toujours!—, car le Maître, le Père 
divin de ce pervers n'a jamais échoué… 

Alors tout ce qu'a dit le Maître Samael sur les bodhisattvas 
échus et l’Avitchi est en vain, ils ne rappellent pas —exprès— 
le plus élémentaire; par conséquent, ils vénèrent l'inverse. 



D'autres se vantent de ne jamais avoir reçu un seul cours 
d'instructeurs et malgré tout, ils donnent d’excellentes 
conférences, selon eux, et ils nous le disent en face. 

Et curieusement, la première chose qu’ils font par système 
c’est de ► demander de l'argent, en cela ils ont bien 
étudié et mis au point le «système», et à cet effet, ils n'ont pas 
eu besoin d’assister à un cours spécial. 

Il y a des sectes qui exigent le ► dîme obligatoire pour le 
missionnaire ou instructeur et pour leur «Siege Mondial». 
Quels abusifs! 

Il y a ceux qui croient qu’► à lire certains passages du 
Pistis Sophia c’est assez pour le salut de l'âme du défunt. 

C'est-à-dire, ils ignorent les lois du Karma et Dharma, 
réincarnation et évolution-involution, et estiment que la seule 
lecture du Pistis Sofia est suffisante, ce qui équivaut à faire 
faire des messes au défunt. 

Celle-ci n'est pas une église échouée de plus, il ne nous 
intéresse pas  —mais nous les respectons— les critères 
orthodoxes ou protestants sur les défunts, ou leurs messes, 
services et rites… 

Nous savons bien qu’ils ne seront pas sauvés par le rite, ni à 
la lecture de la Bible ou le Pistis Sophia, mais avec les bonnes 
œuvres qu’ils auraient faites en vie, et nous savons aussi que 
la Loi du Karma est inexorable. 

L'enseignement gnostique souligne l'importance du résultat 
de nos actions, celles qui nous engagent d’instant en instant, 
et sont enregistrées par la surveillance du Kaom intérieur. 

La loi de cause et effet ne régit pas uniquement les 
phénomènes physiques, mais aussi les moraux ou 
métaphysiques, cela dit au sens étendu. 

Rien n'échappe à la super-mathématique Loi 
Divine, ni aux très Grandes Puissances chargées de 
l'appliquer, elles ne sont pas corruptibles ni commettent des 
erreurs judiciaires. 

Il ne suffit donc pas de nous repentir aux moments 
précédents à la mort pour atteindre le salut et le pardon total 
de nos mauvaises actions. 



Il est indispensable d'une permanente et constante 
conduite juste qui se traduit par de bonnes actions, une vie 
entière consacrée au service de l'Être Divin que nous avons à 
l'intérieur, pour pouvoir atteindre le tant espéré pardon. 

«La mort ne résout pas le problème fatal de l'ego. Seul la 
mort du moi peut résoudre le problème de la douleur 
humaine, mais le moi s'aime lui-même et ne veut pas 
mourir en aucune manière. 

Alors que le moi existe, elle tournera la roue du 
Samsara, la roue fatale de la tragédie humaine.» (La 
Révolution de la Dialectique, écrite en 1976-77) 

Voilà les très clairs mots de l’Avatara. C'est pourquoi ici, à 
nos Institutions Gnostiques, nous ne cherchons qu’à aider le 
défunt pour qu’il éveille la conscience dans le processus post 
mortem, et qu’il parvienne à passer le Jugement 
consciemment, c'est tout… 

En cela nous suivons directement le Grand Bouddhisme 
Tantrique Tibétain (Bardo Thodol) qui prépare pour la 
réincarnation. 

Nous ne pouvons pas changer le Karma des autres ni même 
le nôtre une fois décédés, il ne reste qu’à attendre la 
Bienveillance des Seigneurs du Jugement... 

À cet acte nous Manifestons notre plus grande louange 
aux Grands Maîtres Bhagavan Vairochana, Bhagavan 
Vajrasattva, Bhagavan Ratna Sambhava, Bhagavan Amogha 
Siddhi, Padma Sambhava, et à tous les Grands Seigneurs 
du Rayon de la Mort.  Bénis soient leurs Noms!... 

Il y a d'autres sectes qui ► tordent la langue, selon ça 
parce que l'espagnol est corrompu —étant la langue dans 
laquelle il a écrit en toute clarté et érudition le béni Avatara de 
Verseau— et par conséquent, ils créent un jargon 
inintelligible. 

Dans ce cas, suivant leur «raisonnement», notre Avatara 
était corrompu de même que son langage. 

En outre, ceci laisse implicite l'idée que leurs dirigeants 
pseudo-illuminés sont dans une position supérieure à celle du 
béni Avatara, car ils lui corrigent la Gnoses et même sa propre 
langue. 



C'est en vérité un manque de respect à notre intelligence… 
et à celle du Maître Samael et ses Supérieurs, bien sûr. 

Dans ce cas, suivant leur sot critère de réforme du langage, 
il faudrait refaire toutes les langues au monde, non seulement  
l'espagnol ou castillan… Allez-y donc, qu’ils procèdent en 
conséquence. (C’est une sorte d’argot gnostique généralisé.) 

De toute évidence, à modifier le langage courant donne la 
sensation à leurs étudiants d’être un groupe spécial, privilégié, 
qui a accès à un langage «non corrompu» ou «immaculé», tel 
qu'ils considèrent la prétendue —super prétendue— maîtrise, 
sainteté et illumination de leurs dirigeants. 

Il y en a d'autres qu’► insistent sur le végétarisme, 
bien qu’il ait été notoirement abandonné par le Maître 
Samael. 

Et pour justifier cette absurdité et d’autres —
innombrables— sottises de plus, ils affirment catégoriquement 
que le Maître Samael s’est repenti à la fin de sa vie et a dit qu'il 
fallait continuer de pratiquer le végétarisme, et qu’il a corrigé 
les «erreurs» qu’il — selon ça— avait commises. 

Et ils disent en plus avoir du «contact spirituel» permanent 
avec l’Avatara, celui qui leur «confirme» toutes leurs folies. 

Nous n’avons jamais entendu telles choses à la Maîtresse 
Litelantes et sa famille, ni le Maître Samael a laissé de 
registre écrit ou enregistré sur les «inventions» de ces 
pseudo-illuminés… 

D’autres de plus ► mélangent ou incorporent à la 
Gnoses d'autres enseignements, comme si c’était une 
«grande nouveauté», tel que le kriya, le tao, le sufisme, etc., et 
ils ne sont ni une chose ni l'autre. 

«Ils oublient» — pour varier— les justes mots de notre béni 
Avatara dans son «Grand Manifeste Gnostique de la 
Troisième Année de Verseau, Mexique 1964»: 

«L'absurdité est d’adultérer la Gnoses, d’adultérer 
la connaissance ajoutant cette kriya au sein du 
Mouvement Gnostique. L'adultère est totalement interdit 
dans l'Évangile chrétien.» 



Et finalement (apparemment cela n'a pas de fin), il y en a 
ceux qui ► incorporent à la Deuxième Chambre des éléments 
que le Maître Samael n’en a jamais dit. 

À ce sujet —il nous fait de la peine de le dire— dans d'autres 
sectes ► ils mésestiment, négligent d'autres Grands Maîtres, 
comme Saint Germain, Kout-Houmi, Moria, Adonaï, 
Aroch, Sanât-Kumara, etc., et ne les invoquent jamais. 

Selon eux parce qu’il est interdit, parce que d’autres sectes, 
qui ne sont pas gnostiques, les invoquent, étant donné que le 
Maître Samael les exalte en permanence. 

De toute évidence, ils négligent également la vénération à 
notre bien-aimée Gourou Litelantes et d’autres grands Êtres, 
certes, notre bien-aimé Gourou Samael Aun Weor les nomme 
à peine —il y aura une raison— comme l’Ange Baruk, par 
exemple, rien de moins que le Gourou de notre Seigneur 
Jeshoua le Béni. 

Cela sans compter que beaucoup ► se croient clairvoyants, 
et ils voient partout des attaques de magiciens noirs et 
fourguent à leurs propres compagnes tout genre de 
sorcelleries. 

Ils jugent ou qualifient les autres en disant qu'ils 
vampirisent les chaînes, ou qu’ils ont tels grades (de maitrise) 
et autant de réincarnations, etc. De toute évidence, ils 
n'acceptent jamais qu'il s’agît d’une fausse clairvoyance, et 
ils s’auto-trompent lamentablement. 

Justement dans l'œuvre «Notions Fondamentales 
d'Endocrinologie et Criminologie» (1957), notre bien-aimé 
Gourou nous éclaire sur le thème de la clairvoyance, et de sa 
réelle et véritable importance comme échelon vers 
l'intellection illuminée: 

«Le pire ennemi c’est l'ignorance. Nous recommandons 
aux lecteurs, la grande œuvre de la Maîtresse Hélène 
Pétronille Blavatsky, intitulée «La Doctrine Secrète». Nous 
recommandons «Le Kundalini Yoga» de Sivananda, les 
œuvres du docteur Arnold Krumm Heller, les œuvres du 
docteur Adoum, les œuvres du docteur Rudolf Steiner, etc. 

Seulement d’une grande culture intellectuelle et une 
grande discipline ésotérique on réussit la 



clairvoyance positive. La clairvoyance véritablement 
positive ne l’obtient que les personnes hautement cultivées, 
soumises aux plus rigoureuses disciplines intellectuelles. 

L’intellection illuminée est le résultat de la 
clairvoyance positive.» 

Par conséquent, pour réussir la véritable et positive 
clairvoyance, on requiert normalement d'une grande culture 
intellectuelle et d’une grande discipline ésotérique. 

Deux grandes choses qui exigent beaucoup d'efforts, des 
nuits blanches, catharsis, etc., enfin, une véritable 
«discipline» dans les deux matières, la culturelle et 
l'ésotérique. 

Nous éclaircissons que ceux qui naissent avec l’intellection 
illuminée —produit des efforts de nombreuses 
réincarnations— ne s'opposent jamais à ce que les apprentis 
acquérons la culture, mais bien au contraire, ils fomentent la 
culture, dont il a été le cas de notre Dame Litelantes. 

En effet, notre bénie Gourou nous encourageait tous à 
étudier non seulement le Cinquième Évangile, mais notre 
profession et tout ce qui était nécessaire pour nous éduquer 
et nous polir culturellement, de plus de didaxis et 
diplomatie. 

Et à ceux qui se faisaient appeler «médecins gnostiques», 
elle leur disait qu'il fallait tout d’abord assister à la Faculté de 
Médecine pour après pouvoir s’appeler médecins gnostiques. 

Elle rejetait toute ostentation de grades ésotériques 
ou de médecine —selon ça— gnostique. 

Il y a d'autres sectes qui développent ► un fort machisme 
délirant, d’une soumission absolue, et entre autres choses, 
les dames gnostiques ne peuvent pas diriger les chaînes, ni en 
participer en pantalons, ou lorsqu’elles sont enceinte elles ne 
peuvent même pas être au milieu des chaînes, comme si la 
sacrée grossesse était une impureté… Quel manque de charité, 
quelle barbarie!  Il y en avait beaucoup plus au Moyen Âge. 

Pour varier un peu «ils ont aussi oublié» —et continueront 
d’accumuler avec beaucoup de dévouement une 
grande quantité d’«oublis»— le très clair contenu de la chaire 
«Les Nouvelles Générations Face à la Gnoses», qui comprend 



un «Message du V.M. Samael Aun Weor aux Jeunesses 
Gnostiques Révolutionnaires de la Centre Amérique» (à 
Guadalajara, au Jalisco, le 9 juillet 1975): 

«Au nom de la vérité, je dois informer au Mouvement 
Gnostique Centraméricain et Suraméricain aussi, qu’ici, 
au Mexique, les femmes participent à nos rites et chaînes 
en pantalons. Elles peuvent s’habiller à leur guise. 

Ici nous n'avons de préjugés d'aucune sorte. Il est 
regrettable que dans les pays de l'Amérique Centrale et 
Suraméricains il existe encore ce type de préjugés. 

(…) La femme et l’homme ont les mêmes droits. Alors, si 
l'homme a le droit de diriger des chaînes, des groupes 
ésotériques, etc., etc., etc., la femme a aussi les mêmes 
droits.» 

Intéressante l'autorisation que le Maître accorde dans ce 
«Message aux Jeunesses» (notre avenir), car en cas d'absence 
de l'homme, les femmes peuvent diriger la Deuxième 
Chambre. 

Cette autorisation l'a effectuée à un an et près de quatre 
mois du Congrès de Guadalajara de 1976, et à deux ans et 
presque cinq mois de sa désincarnation, sans que nous ayons 
appris la nouvelle jusqu’à date qu’elle ait été révoquée par le 
Maître… 

Et avec ces mots et autorisations, fondés sur le Cinquième 
Évangile, on combat contre ces systèmes caducs machistes. 
S’il dit que la femme a les mêmes droits que l'homme, nous 
ne devons pas ajouter ou enlever ni un seul accent à la Loi. 

En fin, nous avons pu apprécier dans la pratique ► un 
grand etcetera de maladresses que nous ne voulons même pas 
rappeler… 

Sans doute, tous ceux qui suivent les systèmes caducs 
identifiés ici, sont définitivement opposés à l'Enseignement 
Gnostique, et ils méritent notre plus chrétienne 
compassion… 

Or, dans l'interprétation historique et d’une sérieuse 
herméneutique, nous pouvons apprécier en toute clarté 
comment le béni Avatara dans ses œuvres de 1956, 1957 et 



suivantes, s'efforce de reconduire ou rénover —depuis 
lors— la Gnoses en Colombie et en Amérique du Sud: 

Alors que le Maître Samael fondait des Institutions 
Gnostiques en Amérique Centrale dans son voyage vers le 
Mexique (1955-1956), l’Avatara n'y étant plus présent, il s’est 
donné une expression plus forte des tendances bonnes et 
mauvaises du Mouvement Gnostique. 

C'est pourquoi dans «Les Mystères Majeurs», première 
œuvre écrite au Mexique —en 1956, l'année exacte de 
son arrivée, après son exode de la Colombie en 1955— 
réprimande durement ceux qui abusent de la 
Gnoses: Des adultères mystiques, séducteurs, commerçants 
du sacré, faux clairvoyants, prophètes inverses, bodhisattvas 
échus et rebelles, mythomanes, ingrats, traîtres, etc. 

C'est-à-dire, un très clair message AUTO-CRITIQUE 
du Mouvement Gnostique, très axé sur les étudiants de 
l’Amérique du Sud, étant donné qu’au Mexique il n'y avait pas 
encore d’étudiants, il lui a pris cinq ans à former une 
deuxième chambre à Mexico (jusqu'à 1961), et en Amérique 
Centrale, on commençait à peine. 

Message très clair —diaphane—, afin qu’ils quittent ces 
pratiques anti-gnostiques, qu’ils abandonnent ces systèmes 
caducs qui génèrent précisément ces conduites contraires aux 
principes au Gnosticisme Universel. 

En outre, dans ce livre aussi a-t-il dit clairement —très 
clairement— à tous ses disciples et étudiants: 

Qu’en Colombie il ne restait qu'un seul véritable et 
indéniable Maître «réellement préparé pour la Gnoses», un 
indien sauvage de la Chaîne de Montagnes Enneigée, le béni 
Mama ou Maître arahuaco Ceferino Maravita. C'est-à-dire, 
un (1) Vénérable. 

Et l'autre personne à cette hiérarchie, c'est à dire, 
«réellement préparée pour la Gnoses», c’était rien de moins 
que son épouse-prêtresse (2), la Vénérable Maîtresse 
Litelantes, à ses côtés au Mexique. 

Au total, seul DEUX PERSONNES, comme il l'affirme 
clairement dans cette œuvre de 1956, et il n’inclut plus 



personne d'autre, ni dans cette œuvre ni dans une autre 
qu’il ait écrite après. 

 L’œuvre suivante qu’il a écrite résidant déjà au Mexique, 
a été en 1957, intitulée «Notions Fondamentales 
d'Endocrinologie et Criminologie». 

Et ici il continue d'auto-critiquer le Mouvement Gnostique, 
et demande à ses étudiants suraméricains d’agir sans 
fanatismes, sans préjugés et sans dogmatismes, lests notoires 
qui freinent la Rénovation de la Gnoses. 

Il nous exhorte à être moins dogmatiques, plus studieux, 
plus éclectiques et plus didactiques, et il éclaircie que la 
clairvoyance véritablement positive ne l'obtiennent que les 
personnes hautement cultivées —soumises aux plus 
rigoureuses disciplines intellectuelles et ésotériques—, 
clairvoyance qui est un tremplin ou pré requis pour atteindre 
«l’intellection illuminée». 

Malheureusement, en Amérique du Sud —et avec le cours 
du temps dans tout le monde— on a ignoré ses clairs et 
instructifs mots et ils ont continué avec ces systèmes 
caducs… 

Ceux qui sans doute génèrent cette involution décadente 
qu’il observait déjà, que remarquait déjà le Maître Samael 
depuis 1956, et laquelle vingt ans après continue de lui faire de 
la peine, dans son «Grand Manifeste Gnostique du 1er juin 
1976». 

C'est-à-dire, vingt ans après avoir signalé de l’index du feu 
les erreurs et les abus décrits dans «Les Mystères Majeurs», 
les étudiants continuaient de les répéter et de les pétrifier, 
c’est pourquoi il insiste en 1976 sur la Rénovation du 
Mouvement Gnostique. 

Toutefois, personne ne connaît les destinées de la 
Rénovation désignées par les Maîtres, et il peut être 
précisément en Amérique du Sud —au milieu de tant de 
désordre, tant de chaos, dans la multiplicité de tant de sectes 
gnostiques— où elle puisse aussi réussir la Rénovation de la 
Gnoses… 



Donc au milieu du chaos même c’est d’où il surgit l'ordre. 
Conformément au Maître Samael, du chaos il surgit tout le 
cosmos infini… 

«Nous tous avons créé ce chaos social dans lequel nous 
vivons et entre nous tous devons travailler pour le 
dissoudre et faire un monde meilleur, au moyen des 
enseignements que je remets dans cette œuvre.» (La 
Révolution de la Dialectique, œuvre posthume, écrite en 
1976-77) 

Elle disait notre bien-aimée Gourou Litelantes qu’«au 
plus échu plus on lui tend la main». Ce sont nos 
postulats. Il ne faut pas perdre la FOI, encore moins 
l'ESPOIR… 

Nous souhaitons de tout cœur que le béni et miséricordieux 
Bouddha de la Santé, de la Guérison, guérisse toutes les 
blessures, physiques, psychologiques et métaphysiques… Et 
qu’ils s’allégèrent nos cœurs à la pratique compatissante du 
pardon et la demande du pardon, et que notre esprit se calme 
par la bénie prière et vénération au Bouddha Interne. 

Pour qu’on enseigne à nouveau la Gnoses comme une 
véritable École de Régénération, «école de normalité» 
psychologique, qui recherche la simplicité et le calme du cœur 
tranquille, et à avoir l'esprit en paix… 

«Le véritable travail d'un instructeur avec l’âme, sera celui 
de réformer tous ceux qui acceptent la réforme, faire 
devenir les personnes normales, diriger une école de 
normalité. 

Réellement, seul les normaux peuvent se développer. Seul 
les normaux peuvent devenir super normaux. Les foules 
n'ont pas d’âme, sont contrôlées par le moi pluralisé, et 
par conséquent, elles n'ont pas d'individualité, elles sont 
anormales. 

(…) Les Lumisiaux du Mouvement Gnostique doivent être 
des académies ésotériques, et temples de Liturgie 
Solaire.» (Grand Manifeste Gnostique de la Troisième 
Année de Verseau, Mexique 1964) 



 

  



21. LE CULTE DE LA PERSONNALITÉ 

En général, on peut apprécier tant en 1976 que de nos jours —
et partout— un bas niveau didactique et pratique, une 
stagnation ostensible, un stéréotype manifeste, un fanatisme 
exacerbé, et dans certains cas, un dogmatisme pire que dans 
les églises échouées, des préjugés pour tout et des 
interdictions ici, et là. Mais ça oui, ils rendent un énorme culte 
de la personnalité de leurs leaders pseudo-gnostiques et au 
dieu Mammon. (Qu’il est difficile le travail du chimiste de 
résister la fétidité!) 

Rappelons les mots de notre bien-aimé Gourou dans son 
œuvre «Le Mariage Parfait»: 

«Le Personnalisme et le culte de la Personnalité est une 
tumeur cancéreuse qui doit être Extirpée 
Radicalement du sein du Mouvement Gnostique.» 

Ces mots ont été dits dans la Troisième Édition agrandie et 
corrigée du «Le Mariage Parfait», plutôt, réécrite en 1966, car 
la 2e édition a été réellement une réimpression de la 1e 
édition. 

C'est-à-dire, ces mots ont été dits 16 ans après avoir vu la 
lumière son premier livre —et à la fois la 1e édition— de «Le 
Mariage Parfait de l’École Maternelle ou Porte d'Entrée à 
l'Initiation» (1950). 

Nous insistons sur ce qu’en 1966, plutôt avoir fait une 
nouvelle version ou Troisième Édition agrandie et corrigée, il 
a proprement réécrit l'œuvre, et a raccourcie le titre comme 
«Le Mariage Parfait». 

Alors qu'en 1966 on continuait de voir clairement ces 
tendances mythomanes, cette tumeur cancéreuse du 
personnalisme et le culte de la personnalité au sein du 
Mouvement Gnostique, comme il notait déjà le Maître depuis 
1956, et que dire maintenant de cette surabondance de soi-
disant «maîtres»… 

En synthèse, elles sursautent les suivantes auto-critiques 
du Mouvement Gnostique: 

● En 1956, lorsqu'il arrive au Mexique, il commence 
formellement son auto-critique du Mouvement Gnostique 



dans «Les Mystères Majeurs», précisant toutes les erreurs et 
réclamant les abus à l'Enseignement. 

En outre, il éclaircie définitivement qu’il «ne connaît 
que deux personnes qui sont réellement préparées pour la 
Gnoses», c'est-à-dire, ils ne sont accrédités que deux 
réels et véritables Maîtres de la Loge Blanche: 

1) un indien sauvage de la Chaîne de Montagnes Enneigée 
—le Mama Ceferino Maravita— qui est resté en 
Colombie avec sa bénie Liberté montagnarde, et 

2) la Vénérable Maîtresse Litelantes, à ses côtés au 
Mexique. 

● En 1966, lorsqu’il réécrit «Le Mariage Parfait», il 
poursuit son auto-critique du Mouvement Gnostique, en 
attaquant la tumeur cancéreuse du personnalisme et le 
culte de la personnalité, et la mythomanie, parmi d’autres 
mauvaises herbes égoïques, telles que la trahison, par exemple 
(voir l'Introduction). 

● En 1976 —année du Congrès de Guadalajara et un an 
antérieur à sa désincarnation— il poursuit son auto-critique 
apercevant un processus involutif décadent, et le 1er 
juin dans son «Grand Manifeste Gnostique», il ordonne la 
Rénovation du Mouvement Gnostique et l'abandon des 
systèmes caducs. 

On dirait que tous les dix ans il rendait publique une 
réflexion auto-critique de ses Institutions… Et enfin, 26 ans 
après «S’être révélé» ou être apparu publiquement avec 
son premier livre en 1950, le point sur lequel il insiste dans 
son fameux «Grand Manifeste», c’est la Rénovation du 
Mouvement Gnostique et l'abandon des systèmes 
caducs. 

Conclusions: ► L'étude et la pratique du Cinquième 
Évangile ont été naissantes et on constate un grave 
détournement vers le culte de la personnalité et la 
mythomanie, le fanatisme et la tartufferie, des abus et la 
commercialisation, etc. 

En général, on apprécie l’affirmation, au lieu de la négation 
des systèmes caducs qui mènent à l’involution décadente, 
exposée publiquement par le Vénérable Maître Samael Aun 



Weor dans son «Grand Manifeste Gnostique» du 1er juin 
1976. 

Et nous voilà de même jusqu’à date, 41 (quarante et un) 
ans après nous avoir proposé notre bien-aimé Avatara 
l'abandon des systèmes caducs et la Rénovation du 
Mouvement Gnostique, nous continuons avec les mêmes vices 
qui produisent l’involution décadente, vices qu’il avertissait 
déjà dans son œuvre «Les Mystères Majeurs» de 1956, c'est-à-
dire, il y a 61 (soixante et un) ans… 

Voilà le regrettable résultat de l'analyse préliminaire de  la 
caractérologie de la conduite et la culture gnostique, 
ou plutôt, du gnosticisme moderne, ou samaëlien. 

Toutefois, nous ne voulons en aucune manière généraliser, 
pas tous ne tombent dans de tels abus et dans le 
culte de la personnalité, car nous reconnaissons qu'au 
milieu de tout ce désordre, il y a des gens nobles et de bon 
cœur, livrés réellement au service de leur Père Interne et au 
service de l'humanité, et généralement ils ignorent les faits de 
l'histoire troublée de la Gnoses, et ses écarts sémantiques et 
pratiques… 

Voici le «désolant panorama» qui se présente avec le 
Mouvement Gnostique (quel que soit le nom qu'on lui donne 
et le pays que ce soit): 

Les routes foulées aux pieds sans respect, les infules de 
grandeur partout, les offenses à droite et à gauche, les luttes 
fratricides, les abus généralisés contre les étudiants, et un 
ostensible et très répandu manque d'étude et vécu du 
Cinquième Évangile, qu’ils disent —car ils disent seulement— 
prêcher. 

Mais enfin, pour les rebelles prêts à l’aborder, à 
s’intégrer au Service malgré le «désolant 
panorama» avec le sérieux de celui qui ne fait pas de la 
Gnoses une affaire, ne la modifie pas et la livre avec de 
l’affection à l'humanité —comme l'a remise le Maître, disait 
Dondita—, nous sommes ici pour collaborer avec les 
Seigneurs, et nous serons persistants dans notre devoir 
jusqu’à la fin, et nous serons de bon gré de bons compagnons 
avec les frères de la Voie de très bon gré; mais à l'Atelier, ils 



n'y entreront que ceux bien déterminés et d’admission 
franche… 

Il peut toujours arriver la naissance des fleurs 
bénies au milieu de cette bruyère, de ce monde traître de la 
plus absolue relativité, de cette Vallée de Larmes, des terribles 
traces du Samsara… 

C’est pourquoi les Avataras donnent leur Message, et quelle 
beauté pouvoir être nos personnes les —indignes— porteurs 
du Message… C'est pourquoi nous continuons et nous 
continuerons de servir... 

Or, poursuivant avec l'analyse du «panorama gnostique», 
nous insistons aimablement sur la stagnation et le stéréotype 
de l'Enseignement, il y a généralement du refus aux mots 
du Maître Samael sur être moins dogmatiques, plus 
studieux, plus éclectiques, plus didactiques, car ils 
considèrent que ce sont des choses de «l'intellect», sans parler 
de l'horreur de repartir à zéro, ils se croient très avancés et 
s'auto-trompent lamentablement. 

De toute évidence, à une plus grande ignorance un 
plus grand contrôle. Tant qu’il y ait plus de stéréotype et 
pétrification de l'enseignement, et de plus grands systèmes 
caducs et fausse morale, il y en aura par conséquent, un plus 
grand contrôle et domination des esprits et conduites des 
pauvres étudiants, ceux qui sont normalement des gens 
simples et de bonne foi, des proies faciles du fanatisme et de 
l'abus... Tout simplement, les pseudo-maîtres appliquent les 
«techniques de manipulation des masses», étudiées par le 
célèbre Noam Chomsky, en ce cas les suivantes: 

«5.  S'adresser au public comme à des créatures à court 
âge. 

6.  Utiliser l'aspect émotionnel plutôt que la réflexion. 

7.  Tenir le public dans l'ignorance et la médiocrité. 

8. Encourager le public à être complaisant avec la 
médiocrité.» 

Total, échec après échec, stéréotype et encore du stéréotype 
de l'enseignement, fausse morale et torsion systématique du 
Cinquième Évangile, rejet aux mots et indications de l’Avatara 
sous prétexte de l'interprétation qu’ils donnent à leur 



magnifique Œuvre dont ils disent être les héritiers, 
patriarches —deuxième, troisième, quatrième, etc.,— 
évolutionnateurs, réformateurs, restaurateurs, dépositaires, 
etc., de la Gnoses livrée par notre béni Gourou, le Bouddha 
Maitreya, le Khalki-Avatara, à qui supposément ils disent 
suivre. 

Rien que vanitas vanitatum et omnia vanitas (vanité des 
vanités) on trouve chez les soi-disant maîtres gnostiques et 
leurs suiveurs, non seulement en Colombie mais ubi et orbi. 

Et à l'inverse, dans les authentiques Maîtres Gnostiques 
Samael Aun Weor et Litelantes, nous trouvons une véritable 
sagesse, de l'humilité, de la simplicité, la reconnaissance de 
leurs erreurs… 

Donc, dans cette tessiture de l'auto-reconnaissance de ses 
erreurs et leur correction immédiate, notre Vénérable Maître 
Samael Aun Weor, depuis son arrivée au Mexique en 
1956, a entamé un processus d'auto-
perfectionnement de son sacré Enseignement et 
polissage de sa didactique, ce qui se reflète certainement 
sur son merveilleux Ouvrage, sur les corrections aux 
premières éditions de ses livres, toujours en s’auto-critiquant, 
s’autocorrigeant, rénovant son ouvrage et l’adaptant à 
l’époque. 

Entre autres choses, nous pouvons apprécier l'élan qu’il a 
empreint à la technotronique et aux plus nouveaux moyens 
électroniques de communication pour diffuser la Gnoses (la 
Sagesse). 

Et non seulement à cet aspect il a actualisé sa didactique, 
mais son langage conceptuel a changé, ainsi qu’il a modernisé 
sa sémantique… 

Et ainsi nous voyons dans son œuvre posthume «La 
Révolution de la Dialectique», qu’il parle de la super-
dynamique sexuelle et la super-dynamique mentale; il parle 
de la psychogénèse, de l’esprit dispersé et l’esprit intégral, etc.; 
il emploie des termes de la psychologie officielle comme les 
catexis, qui ont une très simple explication à son stylo. 

En effet, le Maître Samael fait usage dans cette œuvre de 
vocables freudiens, comme la catexis, employé par les 



traducteurs de Freud à l’anglais ou au français pour définir le 
mot allemand Besetzung. 

Pour Freud la catexis (Besetzung) fait qu'une certaine 
énergie psychique soit associée à une représentation ou 
groupe de représentations, une partie du corps, un objet, etc. 

Le Maître donne un sens pragmatique et neuf à la catexis —
insoupçonné pour la Psychologie officielle—, la classifiant 
comme la «catexis libre, qui est l'énergie du corps et qui 
malheureusement, a toujours été dominée par la catexis 
détachée qu’est l'ego», et la «catexis liée, qui est l'énergie 
psychique dynamique», c'est-à-dire, l'Être. 

Nous pouvons également constater que notre bien-aimé 
Gourou nous parle de «l'intelligence émotionnelle» longtemps 
avant qu’il apparaisse le célèbre livre de Daniel Goleman en 
1995. Voici un exemple: 

«De toute évidence, la destruction totale des émotions 
inférieures advient avec l'annihilation de ces éléments 
psychiques indésirables qui font le rapprochement, 
justement, avec la partie émotionnelle inférieure. 

Mais en attendant et pendant que ces éléments sont 
éliminés, nous devons contrôler le centre émotionnel 
inférieur avec la partie émotive de l'intellect, un 
intellect éclairé par la mystique gnostique. Tel est le 
chemin évident à suivre, seul par ce chemin il pourrait 
se mettre en marche véritablement un changement qui est 
aussi nécessaire. 

On a précisément besoin de changer peu à peu; cela de 
changer peu à peu est possible si nous introduisons les 
règles gnostiques, la sagesse du gnosticisme 
universel dans notre pensée, dans notre esprit.» 
(Chaire: Étude Gnostique sur la Matière) 

Incontestablement, pour introduire les règles gnostiques, 
LA SAGESSE DU GNOSTICISME UNIVERSEL DANS 
NOTRE PENSÉE, DANS NOTRE ESPRIT, pour avoir un 
intellect éclairé par la mystique gnostique, «nous 
devons être moins dogmatiques, nous devons être plus 
studieux, plus éclectiques, plus didactiques»… 



Donc «le moment est arrivé d'analyser toutes les 
possibilités du mystique-sensoriel et du psychosomatique, 
sans fanatismes, sans préjugés et sans 
dogmatismes», comme dit le Christ Samael dans ses 
«Notions Fondamentales d'Endocrinologie et Criminologie" 
(1957). 

En conclusion, pour éviter la fausse morale et le stéréotype 
de l'enseignement, pour éviter le processus involutif décadent, 
nous devons éviter les systèmes caducs, les fanatismes, 
préjugés et dogmatismes, et être plus studieux, plus 
éclectiques, plus didactiques… 

Comme une note de plus, rappelons les mots du Maître 
Samael dans «Les Trois Montagnes» (Message de Noël de 
1972-1973): «Rois sublimes dont ces autres notes étonnantes 
de Diodore Sicules, qu’il nous reste encore à étudier, 
font un compte détaillé.» 

C’est-à-dire, en 1972, 22 ans après avoir publié son premier 
livre, le Maître Samael avait encore l’esprit pour étudier 
Diodore Sicules et ses étonnantes notes. Voilà l'attitude, voilà 
le système, voilà la véritable didactique gnostique! 

La Gnoses que le Maître Samael a remise au 
Mexique et que malheureusement ont rejetée beaucoup de 
colombiens et suraméricains —et aussi des centre américains 
et mexicains, tous égaux— c’est beaucoup plus exigeante pour 
le missionnaire ou instructeur, encore plus pour les dirigeants. 

Il ne s’agît pas d’introniser l'intellect, le moi de l'esprit, le 
Pilâtes, mais de nous préparer correctement pour 
éviter que nos conférences soient détruites, comme l'a 
dit le Maître. 

En outre, une grande culture intellectuelle et une 
grande discipline ésotérique sont nécessaires à la 
clairvoyance positive, et celle-ci en même temps est 
nécessaire pour l’intellection illuminée, selon nous informe le 
béni Avatara dans ses «Notions Fondamentales 
d'Endocrinologie et Criminologie» (1957). 

L'étude n'est pas en dispute avec la Gnoses, au contraire, 
Gnoses signifie justement «connaissance», et si nos 
missionnaires ne se fondent que sur des dogmatismes et 



fanatismes, nous ne sommes pas en train de démontrer cette 
«connaissance». 

Il est très facile de dire qu’ils n'étudient pas parce qu'ils ne 
veulent pas devenir «intellectuels», lorsqu’en vérité ce n’est 
qu’un simple prétexte pour ne pas se perfectionner dans la 
didactique gnostique et une auto-justification de leur propre 
inculture et paresse, et ils s’en fichent de bien faire leur 
travail. 

À juste titre disait le Maître que la paresse est l'un des 
principaux obstacles sur ce chemin. 

Juste quand le Maître Samael a commencé l’étude de 
l'Anthropologie ceci est devenu fatigant —ils disaient 
certains—, beaucoup de drôles de noms et des raisonnements 
difficiles, des index croisés, quelle paresse tout cela!… Donc, 
ils ont mieux continué avec la «rengaine» des pouvoirs et 
facultés. 

Et bien sûr, la reconnaissance implicite que le 
missionnaire ou instructeur possède tels pouvoirs 
ou facultés, ça, ça plaît beaucoup aux gens: Ils achètent leur 
morceau de ciel, ou leur billet vers l’inconnue Île du Pacifique, 
ou leur droit à une réincarnation de plus, et on le leur vend, 
bien sûr, et ainsi ils tous sont heureux… 

En quelques mots, «Péchez avec notre consentement», 
comme le disait Dostoïevski (Poème du Grand Inquisiteur). 
Des louanges mondaines et un ventre engraissé, laissent l’Être 
très oublié… 

Et si en plus ledit manque de préparation —et les systèmes 
caducs et le stéréotype et la fausse morale, des stagnations et 
pétrifications de l'enseignement— nous ajoutons les très 
mauvais exemples des leaders et missionnaires pseudo-
gnostiques, comme l’invétérée habitude de demander de 
l'argent et «changer de verre hermétique» lorsqu’ils en ont 
envie —adultères systématiques—, «prouver le feu» aux 
dévotes du sentier, etc., etc., alors nous obtenons l'explication 
au dénigrement de la Gnoses dans tout le monde. Voilà les 
résultats de la désobéissance à l’Avatara! 

Nous les missionnaires, nous devons étudier, ACCROÎTRE 
NOTRE CULTURE, comme l'a fait le Maître Samael— 
qui était déjà un érudit avant d'arriver au Mexique— et nous 



a donné son propre exemple et nous insiste pour que nous 
revenions plus studieux, plus éclectiques, plus didactiques… 

Nous devons également éviter toutes sortes de fanatismes, 
préjugés et dogmatismes, pour ne pas tomber «dans le 
processus involutif décadent», qui était plus que notoire en 
1976, ou plutôt depuis 1956. 

Nous devons DONNER L'EXEMPLE en tout, et 
abandonner radicalement les systèmes caducs. 

Nous devons en vérité nous révolutionner et nous auto-
reconnaître dans l'erreur, nous auto-critiquer sérieusement, 
et nous auto-corriger, nous auto-améliorer en notre vie 
personnelle et sociale, pour mettre en œuvre les techniques les 
plus didactiques que nous a remises le Maître Samael au 
Mexique, sans fanatismes ni dogmatismes. Il faut écouter 
l’Avatara, il n’y a pas de perte du nord. 

C'est pourquoi nous ne cesserons pas de réitérer les paroles 
de notre bien-aimé Gourou Samael Aun Weor dans son 
«Grand Manifeste Gnostique du 1er juin 1976»: 

«Le Mouvement Gnostique doit se rénover lui-
même, en aucune manière il ne pourrait 
poursuivre avec des systèmes caducs. Si le 
Mouvement ne se rénovait pas lui-même continuellement, 
il entrerait dans le processus involutif décadent.» 

Ce dont nous avons le plus besoin pour telle Rénovation de 
la Gnoses, ordonnée par le béni Avatara, c’est de la BONNE 
VOLONTÉ, voilà le quid… 

Dondita, notre très-aimée Maîtresse Litelantes, nous disait 
qu'il fallait avoir de la Volonté, «ne pas se fatiguer à moitié du 
chemin», c'est-à-dire, avoir de la continuité de buts, remplir 
toujours nos engagements, mais elle affirmait qu'il fallait en 
outre avoir de la Bonne Volonté, avec toutes les merveilles que 
celle-ci implique… 

Malgré les grandes aides des Vénérables Maîtres Samael 
Aun Weor et son épouse-prêtresse, la réalité est que nous 
continuons entêtés à ne pas permettre de nous faire aider, à ne 
pas mourir mystiquement, à ne pas éliminer radicalement nos 
erreurs et péchés… 



Et ils continuent de régner Jude, Pilâtes et Caïphe… et 
d’une très mauvaise volonté «nous adaptons l'Enseignement 
à nos caprices pour justifier nos délits»… Là, ils s'associent le 
Pilâtes et le Caïphe, et le Jude est toujours juste derrière, en 
mordant la queue des deux autres, les poussant pour qu’ils 
bougent. 

Nous pouvons apprécier clairement que l'irresponsabilité 
en la mission, le manque d'étude et pratique de ce qu'on 
préconise, la regrettable incongruité théorie et pratique 
de la Gnoses, produit une prononcée sensation intime 
d'infériorité, et la frustration résultante, génère une 
réaction psychologique «compensatoire» de supériorité… 

Et elle peut conduire à la mythomanie, la mégalomanie, 
l’orgueil mystique, l'auto-élévation, le débauche de la luxure, 
la cupidité et tous les abus contre les étudiants que nous avons 
vus tout le long des années contre les étudiants… Rien que de 
l’auto-affirmation du moi. 

De cette manière, au lieu de servir à l'humanité, beaucoup 
terminent se servant d’elle, enfreindant leurs serments, et 
tristement ils sont précipités par la large et sensuelle porte —
très agréable à l'ego animal— conduisant à l'Abîme. 

L’Avatara l'a déjà averti pleinement dans toute son Œuvre, 
alors, sur la mise en garde il n’y a pas de tromperie. Dernier 
appel! 

Luttez pour entrer par la porte étroite du Mariage Parfait, la 
négation radicale de soi-même et la vénération la plus absolue 
à nos Gourous Samael Aun Weor et Litelantes, et vous 
trouverez le repos et la joie pour vos âmes… Et en vérité, vous 
vivrez l'exquise Autoréalisation de votre Réel Être. 

Comme le disait notre Seigneur Samael, «soyez humbles 
pour atteindre la sagesse [la Gnoses] et une fois atteinte, 
soyez encore plus humbles…» 

En vérité qu’elle est terrible, profondément intense et 
inexorable, LA TERREUR D'AMOUR ET DE LOI. 

Nous sommes de nouveau dans les mêmes circonstances 
que mentionne notre Gourou dans «Le Message de Verseau» 
(1960): 



«Nous, les Frères du Temple, nous avons remis autrefois 
l'Arcan A.Z.F. à l'humanité de l'ancienne Terre-Lune. 
Alors, ceux qui ont accepté le Grand Arcan se sont élevés à 
l'état angélique. À l'époque de l'ancienne Terre-Lune, 
nous avons fait les mêmes mises en garde. 

Notre travail a été effectué lorsque l'humanité lunaire était 
parvenue à l'âge où se trouve l'humanité terrestre de nos 
jours. Alors la vie commence son retour à l'Absolu, et 
nous les frères acquittons toujours avec le devoir 
d'avertir et d'apprendre. Ceux qui autrefois sur 
l'ancienne Terre-Lune ont rejeté le Grand Arcan, sont 
devenus des démons lunaires terriblement pervers. Ces 
démons sublunaires demeurent actuellement dans l'Abîme. 

Certains êtres humains de la cinquième race racine de la 
lune ont accepté le Grand Arcan très tard, et 
maintenant ils sont en train de se redresser à l'état 
angélique. À ce groupe en retard on lui a donné une 
nouvelle demeure. Ce groupe vit maintenant sur une 
autre planète.» 

Le problème est que la grande majorité ne veut même pas 
se considérer faisant partie de ce «groupe en retard», elle 
estime faire partie d'un «groupe privilégié, avancé», et qu’elle 
a son passeport assuré vers cette île inconnue de l'Océan 
Pacifique; enfin, elle croit déjà avoir «Dieu tenu par les 
barbes»*, comme disait Dondita. Le drame historique de la 
Gnoses moderne l'indique tout à fait… 

* N.T.: Croire que Dieu est à notre merci remplissant 
nos désirs et besoins. 

Est-ce qu’on ne s’est pas encore rendus compte, à ce stade 
du match** —et pardonnez-moi l’expression familière—, que 
nous sommes des démons terriblement pervers, comme nous 
le réitère invariablement l’Avatara? 

**N.T.: Malgré l’évidence et le temps qui s’est écoulé. 

C'est pourquoi le Maître insiste sur que nous repartions à 
zéro, à zéro radical, car nous n’allons rien tirer à la 
mythomanie mais l'échec, et nous ne sommes en vérité que 
d’Animaux Intellectuels —avec des corps lunaires— 
condamnés à la peine de vivre, comme il avait l’habitude de 
nous dire avec la plus grande compassion… 



C'est l'une des caractéristiques de cette Sagesse Ancestrale 
(la Gnoses), de ne pas considérer bon l'être humain par 
nature, de même que le bouddhisme... 

Mais au contraire, nous sommes le 97 % méchants, c'est-à-
dire, des démons (agrégats-psychologiques), et à peine le 3 % 
des anges (Conscience), et celui qui en doute qu’il se 
regarde sérieusement au-dedans. Où sont alors les 
maîtrises et les doctorats? 

Mon cher compère Gabriel Muñoz, nous commentait que 
lorsqu’il a fait son cours de missionne au Summum 
Supremum Sanctuarium sur la Chaîne de Montagnes de Santa 
Marta, en Colombie, les vieux expérimentés du Summum lui 
ont raconté que notre bien-aimé Maître Samael, leur exigeait 
au début que: 

● Pour pouvoir diriger la deuxième chambre, d’avoir gagné 
la première initiation de Mystères Majeurs, et 

● Pour être missionnaire gnostique, de posséder la 
troisième initiation de Mystères Majeurs. 

Mais voyant qu’il ne résultait pas de disciples à remplir ces 
conditions, à avoir ces capacités ésotériques, alors le Maître a 
dit: 

 «Alors nous les tiendrons par les cornes et la queue et les 
mettrons à travailler.» 

Cela explique peut-être pourquoi ils sont arrivés tant 
d'événements désagréables générés par certains pauvres soi-
disant missionnaires, car ils n'ont pas travaillé à l'élimination 
des cornes et de la queue, ils n’ont pas atteint encore moins la 
troisième initiation de Mystères Majeurs. 

Toutefois, la moindre observation et auto-observation nous 
amène à la conclusion qu’il n'y en avait clairement —et il n’y 
en a non plus— personne d’autre pour faire la tâche, mais 
nous, les plus indignes… 

Ceux qui ne devons jamais oublier de repartir à zéro… et 
que seulement par la Grande Miséricorde du Père, on nous 
permet d'aider à la diffusion de l'Enseignement des Majeures, 
et ainsi payer un peu de ce beaucoup de karma que nous en 
devons... 



Malheureusement, nous ne nous sommes pas encore 
rendus compte que nous tous menons un Paul de Tarse 
au-dedans de nous. 

C'est une partie dérivée de notre propre Réel Être… 

Le Treizième Apôtre, le plus petit et indigne, celui 
qui a persécuté avant le Christ et maintenant le Vante et 
préconise. 

Nous ne nous sommes pas encore rendu compte qu'avant 
de connaître la Gnoses nous pensions, nous disions et nous 
fassions des choses contre Dieu et sa Sagesse (la Gnoses)? 

Outre, nous attaquions et persécutions la Sagesse 
Christique et ses Savants… depuis une causette de café 
jusqu’aux «enseignements sur la vie pratique» à nos enfants, 
etc. 

Et après l'illumination (le choc à la Conscience) sur le 
chemin de Damas (la vie même) le Christ est venu (Samael) et 
nous a montré quels aveugles que nous étions, et il nous a 
rendu la vue avec la propreté de la Vérité, et il nous a appris 
comment nous corriger… Et aujourd’hui nous bénissons la 
Sagesse et nous ne la persécutons pas, mais nous la 
prêchons... 

La Gnoses a encore de nombreux mystères merveilleux, 
vraiment nous avons un monde insoupçonné à découvrir, là, 
au-dedans de chacun, au lieu de se disputer par des postes et 
prééminences… 

Mieux vaut rappeler les paroles d'encouragement du 
Treizième Apôtre: 

«Mais grâce soit rendue à Dieu, car il nous donne la 
victoire par notre Seigneur Jésus Christ! Ainsi donc, mes 
frères bien-aimés, devenez fermes et inébranlables, 
ayant toujours beaucoup de travail dans l’œuvre du 
Seigneur, sachant que votre labeur n'est pas en vain 
pour ce qui est du Seigneur.» (1e à Corinthiens 15:57 et 
58) 



 

  



22. LA RÉSURRECTION 

En vérité nous devons remercier infiniment notre béni 
Avatara de nous tendre sa Main Généreuse et nous remettre 
cet Enseignement, qui ouvre réellement les portes de notre 
Cœur et met objectivement en fonctionnement, en activité, les 
Fonctionnalismes Naturels de la Conscience… 

Parmi d’autres ineffables Connaissances, il nous apprend 
que la bénie Résurrection commence, l'Être va resurgissant, se 
redressant du sein de notre «Terre Philosophale», Revit à 
notre intérieur, progressivement, dès le moment où nous 
commençons à préparer cette Résurrection. 

On ne peut rien réussir qui n'ait été préparé à l'avance, tout 
est causal —et de causes adossées— dans le Cosmos infini. 
La génération spontanée est déjà démodée il y a quatre siècles. 

Il ne peut y avoir d'apprentis, compagnes et Maîtres par la 
génération spontanée, et encore moins des Maîtres Parfaits, 
Exentus et Résurrectes. 

Par ailleurs, ce grand coffre de Vérités Éternelles qui est le 
mythe solaire de la Résurrection, se répète de même à Osiris, 
Krishna, Mithra, Dionisios, Viracocha ou Quetzalcóatl… 

La déité revient et revit toujours. Cela se répète et répète à 
nouveau sans cesse dans tout le cosmos infini. 

L'Oiseau Phénix renaît et continuera à renaître de ses 
cendres ad aeternum… (Voir: Traité d'Alchimie Sexuelle) 

L’archéologie et l’anthropologie modernes ont confirmé peu 
à peu ce que Jung indiquait, et que la moderne recherche 
historique a emphatisé: que les mythes et légendes des 
anciens enferment un contenu réel, objectif, historique du 
subconscient et la mémoire collective des peuples, et la bénie 
Gnoses nous apprend que la forme poétique dont ils sont 
revêtus, n'est que ça: de la forme, un beau coffret qui enferme 
des trésors ancestraux… 

Quand il aura rugi l'Ouragan du Karma, dans la Suprême 
Tranquillité du Paiement, du Pardon et de la Bonne Volonté, 
nous verrons comment le Père resurgit à nouveau, il 
commence à ressusciter au centre de nous revêtu des 
Vêtements de la Paix, lorsque nous parcourons le béni et 



vénéré Chemin du juste penser, juste sentir et juste agir, 
fidèles à la Loi et aux Prophètes, comme nous a donné 
l'exemple notre Seigneur Samael, Prophète de Jéhovah 
(Rose Ignée 13:33)… 

Il dit notre bien-aimé Gourou: «Si chacun des présents ici, 
si toute personne de bonne volonté se propose de vivre en 
accord avec la Loi et les prophètes, il fera la volonté du 
Père, tant dans les cieux comme sur la Terre.» (Si, il y a 
l'Enfer, Si, il y a le Diable, Si, il y a le Karma) 

Sur ce béni Chemin à vivre en accord avec la Loi et les 
Prophètes, nous devons réussir qu’Osiris (le Père) 
ressuscite au-dedans de nous, avec l’inestimable aide 
d'Isis (la Mère Divine), Thot (le Mercure des savants) et 
Anubis (la Loi; et la mort, qu’il gère également), ceux qui sont 
toujours prêts à aider tant l'apprenti que l’Initié, pour qu’ils 
puissent nettoyer leur maison et accueillir dignement le Père 
—résurgent et resplendissant— en ressuscitant au centre de 
nous. 

Le mythe de la Résurrection d’Osiris nous donne les clefs 
nécessaires pour opérer: 

Après que Seth (l'ego) l'a tué et dépecé (réduit la conscience 
en poudre pour nourrir ses multiples agrégats), Isis (la Mère 
Divine) a combattu Seth (l’obstiné) et a essayé de récupérer 
par tout le Égypte (le Samsara) les parties dépecées 
(l’Essence) d’Osiris. 

Isis (la Divine Mère) avec l'aide de Thot (le Mercure des 
savants) et Anubis (la Loi) récupère les bénies parties; 
toutefois, il n’en reste qu’une pour compléter le sacré Corps 
d’Osiris, pour unir ou coudre toutes les pièces et réussir la 
souhaitée résurrection… Ishtaphar, «l'homme cousu», 
diraient les hébreux. Béni soit le Nom! 

Cette partie manquante n’est rien d’autre que le phalo (le 
sexe), qui est reconstruit grâce à la magie (sexuelle) par Isis 
(la Divine Mère), du fait que l'original avait été mangé par les 
poissons dans le fleuve (les multiples fornications). 

Une fois complété le sacré corps solaire d’Osiris (le Père), il 
ressuscite et se lie en heureux connubium avec Isis (la Divine 
Mère), engendrant leur fils Horus (le Chrestos), qui a succédé 
son Père Osiris en tant que Roi, et a attaqué et blessé de mort 



Seth (l’obstiné ego)… Et ainsi, tel qu'il a pu se compléter le rite 
de la Résurrection d’Osiris dans le cosmos infini, il peut se 
compléter au-dedans de nous. 

Ce mythe nous incite à la plus sérieuse réflexion, donc 
clairement il nous indique que seul par le sexe se complète en 
vérité la Résurrection du Père, d’Osiris au sein de nous, c'est-
à-dire, l’authentique Autoréalisation Intime de l'Être. 

Par conséquent, l’Arcan A.Z.F., le Grand Arcan, est la 
clef absolue pour notre régénération, pour la 
Résurrection d’Osiris, notre Père au-dedans de nous. 

Nous devons avoir dans nos organes génitaux la propreté 
du propre Osiris et la magie sexuelle d’Isis (la Divine Mère), 
pour que ses «sacrées parties» puissent être unies ou cousues 
à son Béni Corps Solaire. 

Isis (la Mère Divine) travaille toujours avec l'aide de Thot 
(le Mercure des sages) et Anubis (la Loi-Mort), et on réussit 
ainsi la Résurrection d’Osiris et la procréation d’Horus (le 
Chrestos) au-dedans de nous. 

Sans aucun doute, «Le Mariage Parfait» est la clef 
impérissable pour que l'enfant ingrat revienne à son Père et 
puisse être traité comme le fils prodigue, et un heureux jour 
avec la correction de sa conduite, puisse de nouveau 
s’incliner sur la poitrine de son Père… 

La Résurrection de Jeshoua le Béni, ce sont des mots 
majeurs, des mystères ineffables… mais celui qui a de la Foi 
dans le moins en a de la Foi dans le plus. 

Pour résumer: ► Une fois prise la décision de consacrer 
nos forces à la recherche de la Vérité, au triomphe de la 
Justice et à aider nos frères et semblables, il n'y a plus de 
marche en arrière. 

Tout est pesé minutieusement et le Kaom s'aiguise. 

Par conséquent, nous devons nettoyer définitivement la 
maison pour que le Père, Osiris, l'Être, habite ou «vit à 
nouveau» chez nous et «ressuscite» à l’intérieur, ainsi 
que le fait l'Oiseau Phénix de parmi ses cendres… 

Évidemment, il ne va même pas venir faire la visite si la 
maison de l'enfant ingrat est toujours sale, avec une assiette 
de luxure sur le lit, le linge sale de la nonchalance et la paresse 



sur le plancher, les chaussures encore avec des traces fraîches 
de la mesquinerie, et la venimeuse envie salissant tout. 

Nous devons passer strictement par l'Annihilation 
Bouddhiste, avec une sincère auto-observation, auto-
connaissance, auto-critique et auto-correction —et la prière 
profonde à notre Divine Mère— et de toute certitude il y aura 
la Résurrection des plus hautes valeurs du Père à 
l'intérieur de soi, notre Père commencera l'insigne 
processus de la prise de possession de sa maison, soit nous, 
ses enfants ingrats... 

Certainement, dans la mesure où nous pardonnions nous 
serons pardonnés (Mathieu 6:14, 15)… 

Il faut nettoyer la maison de la scorie égoïque —avec l’Épée 
flamboyante de la Volonté ou Thélème, le Feu de Pluton que 
nous donne affectueusement notre bien-aimée épouse-
prêtresse, et le Sublime Amour inconditionnel du Christ— 
pour qu’un heureux jour notre Père déménage pour vivre en 
permanence avec nous, pour qu’il récupère sa maison… bien 
qu’elle l’ait toujours été et sera à Lui. 

Tout ressuscite, tout resurgie et se renouvelle, revit —
commence à revivre— lorsque le Père met la digne plante de 
son pied chez l'enfant ingrat: «et mon Père l’aimera, et 
nous viendrons à lui et nous ferons chez Lui notre 
demeure» (Jean 14:23) 

Ainsi commence-t-elle également, pas à pas, l'Incarnation 
de son Fils supersubstantiel, le Chrestos, pour qu’il ressuscite 
aussi au-dedans de nous, représentant son merveilleux Drame 
Cosmique… Panem nostrum supersubstantialem 
[quotidianum] da nobis hodie! (Vulgata, Mathieu 6:11) 

Et il ressuscite à la fois le Saint Esprit, et son Oiseau 
Phénix resplendit à nouveau, lorsque les Clefs de la 
Science sont conquises… Et alors nous comprenons les 
sacrifices et le profond amour d’Isis, notre Divine Mère, à 
nous avoir accompagnés durant tout le chemin… C'est elle la 
bénie Patronne de la Grande Œuvre.  Salut Vierge Brune! 

Le mythe de la Résurrection d’Osiris est un coffret 
merveilleux de Sagesse. Le Maître nous apprend que la 
résurrection est Tripartite, les Trois Forces Sacrées du 
cosmos et de la nature revivent ou ressuscitent au-



dedans de nous, comme le Nil lorsque les crues 
commencent à remplir d'abondance et de nombreux dons de 
Dieu les terres incultes. 

Il est clair que le plus important de la question est de 
rendre heureux le Père, Lui c’est Lui, le Premier, celui qui 
commande, qui a le Pouvoir de la Genèse, c’est le Pro-Genetor, 
le Pro-Pator… c'est Osiris, c’est Amon-Ra, à l'extérieur et à 
l’intérieur de nous. 

Et notre Seigneur Samael des Armées, nous dit que pour le 
contenter, le rendre heureux, il faut de notre droit penser, 
droit sentir et droit d'agir. 

De là jusqu'à la totale Autoréalisation! 

En outre, par conséquence logique, nous devons être 
FIDÈLES À LA LOI et aux Prophètes, cherchant à incarner 
véritablement la Justice au-dedans de nous, et conquérir 
l'Équilibre du Fidèle de la Balance, pour ainsi mieux servir 
et être d’une utilité effective au Père, et participer de sa 
Bienveillante Compassion… 

Et dans cet esprit de servir de tout cœur à notre Père qui est 
en Secret et aux Seigneurs de la Balance, et servir avec la plus 
grande joie et dévouement à nos bien-aimés Gourous Samael 
Aun Weor et Litelantes, c’est que nous continuons encore, et 
nous continuerons, de servir avec une grande affection dans 
l'Atelier des Fondateurs, les Seigneurs qui nous ont appris les 
sacrés mystères archaïques de la Résurrection, la Fleur bénie 
du Mariage Parfait… 

Et Dondita continue d’être l’Équerre et le Maître 
Samael le Compas, ils continuent de tout mesurer, 
continuent de tout tracer … 

De toute évidence, nous prenons très au sérieux les 
aimables instructions de la Maison Patriarcale du 1er juin 
1976 —une année antérieure à la désincarnation du 
Patriarche—, pour orienter nos efforts à la Rénovation du 
Mouvement Gnostique (quel que soit le nom et le pays), c'est-
à-dire, la Rénovation de la Gnoses, pour éviter le 
processus involutif décadent. 

Et en apportant notre pierre à l’édifice dans ce processus de 
Rénovation, qui a initié le Maître avec son «Grand Manifeste 



Gnostique du 1er juin 1976», nous cherchons sincèrement 
l'auto-critique pour parvenir à l'auto-correction, pour 
amender les errements qui ont causé de la tristesse à notre 
bien-aimé Gourou, et ses plus sincères mots sur la 
nécessité de la Rénovation du Mouvement Gnostique. 

Comprenant —sans nous auto-tromper— les erreurs du 
passé, nous pourrons mieux Servir dans le présent, nous 
corrigeant, et exerçant sincèrement la Charité, à livrer 
cette Connaissance Sublime à l'humanité souffrante, 
même qui aide à guérir les plaies et à panser ses blessures, et 
donne l’Espoir à ceux qui agissent conformément à la 
rectitude de l’Équerre: Le Triple Sentier de la Vie Droite. 

Et si c’est à peine que nous parlons et faisons, c'est donc 
précisément le moment propice pour faire et dire, comme 
l'explique notre bien-aimé Gourou: 

«Les Frères du Temple sommes obligés de parler lorsqu'on 
doit parler, et de se taire lorsque l'on doit se taire. Il y a 
des silences délictueux, il y a des paroles infâmes. C'est si 
mauvais de parler lorsqu'on doit se taire comme de se 
taire quand on doit parler. Nous ne haïssons personne, 
nous n’attaquons personne, nous montrons le danger, 
c'est tout.» (Grand Manifeste Gnostique de la Troisième 
Année de Verseau, 1964) 

Et nous nous fondons substantiellement sur le fait de ne 
pas nous faire les idiots, de ne pas nous auto-tromper, mais 
nous auto-reconnaître comme ce qu’on est réellement (bons-
méchants et méchants-bons). C'est-à-dire, nous suivons 
sincèrement le Grand Sentier de la Rébellion 
Psychologique préconisé par le Maître Samael. 

En conséquence —et bien qu’il semble incroyable ces 
temps-ci— nous essayons de servir à l'humanité de façon 
désintéressée, de tout cœur, en cette NOUVELLE ÈRE DE 
SERVICE DU SIÈGE MONDIAL DES INSTITUTIONS 
GNOSTIQUES. 

Ère de Rénovation où nous obéissons avec sérieux les 
aimables instructions de notre bien-aimée Gourou Litelantes 
et son mari-prêtre, le Vénérable Maître Samael Aun Weor, nos 
FONDATEURS, et à cet effet, en aucune manière nous ne 
faisons une affaire de la Gnoses et la remettons avec de 



l’affection, sans l’altérer… Clefs sans équivoque pour la si 
souhaitée Rénovation de la Gnoses, dépassant ainsi les vieilles 
erreurs et les systèmes caducs. 

L’accomplissement de ces instructions dans le substantiel, 
l’implique également dans l'accessoire, et conformément à 
Dondita, toutes nos réunions, conventions et congrès, 
cherchent à réduire au minimum les dépenses des 
participants, comme nous le savons, car nous ne nous 
consacrons pas à faire des affaires ou du «tourisme 
gnostique», mais nous pratiquons l'Enseignement 
sincèrement, et nos réunions sont toujours à l'honneur et la 
gloire des bénis Maîtres de la Blanche Fraternité et à la joie de 
notre Père qui est en Secret… 

Et ainsi, nous essayons d'agir dans l'ensemble à un plus 
grand honneur et gloire au Grand Architecte de l'Univers, 
Seigneur de tout ce qui est, a été et sera, et de ses actifs 
représentants, les bénies Hiérarchies Blanches et nos bien-
aimés Maîtres de la Lumière, Litelantes et Samael Aun Weor, 
à ceux que nous ne nous fatiguerons pas de révérer, vénérer et 
respecter profondément. 

Nous nous sommes libérés des pensées d'affaires et 
d'argent —que pèsent tant dans d'autres respectables 
institutions— et la tranquillité est entrée en tout… 

Au moins les mauvaises astuces au sein du gnosticisme 
nous les connaissons presque toutes, nous les avons déjà vues 
être pratiquées par les personnages les plus variés depuis que 
nous avons commencé à servir chez la Vénérable Maîtresse 
Litelantes. 

Ce que nous voulons apprendre et, en ce cas, apprendre 
avec l'exemple, ce sont les bonnes habilités, les bonnes 
habitudes, pour atteindre avec fermeté —un jour radieux— le 
réel et véritable Éveil, faire resurgir ou ressusciter l'Étincelle 
Divine dans nos cœurs… et de cette manière pouvoir écouter à 
nouveau le rugir du béni Lion très profondément au-dedans 
de nous. 

Par conséquent, nous remercions les autres compagnons, 
amis et connaissances de la Voie, du Sentier de la Gnoses, de 
nous avoir aidés avec leur bon exemple pour le bien de la 
Grande Cause, et aussi de leurs mauvais exemples, pour ne 



pas commettre les mêmes erreurs qu'eux, et nous leur 
reconnaissons sincèrement leurs discernements au milieu de 
leurs erreurs. 

Nous rendons également un très élevé et exalté honneur à 
ceux qui de leur invariable exemple nous encouragent à 
poursuivre toujours sur le Chemin de la Lumière… 

Or, dans notre auto-critique nous reconnaissons largement 
que plus nous recherchons, et recherchons à nouveau 
dans les erreurs du passé, afin d'y remédier et Rénover la 
Gnoses, tout en évitant son involution décadente et 
dégradante, à dépasser les systèmes caducs, comme l'a 
ordonnée le Maître Samael en 1976, et chaque fois que nous 
recherchons, nous nous étonnons davantage que ► les 
formes simples originales, que nous avons pu apprécier 
chez les Maîtres —spécialement chez Dondita, célèbre 
Maîtresse Djinns— donnent les meilleurs résultats. 

Des formes ou modes originaux, très solidement basés sur 
la simplicité de la prière, l'adoration et la vénération la plus 
absolue aux Maîtres de la Blanche Fraternité et à notre Maître 
Interne, notre bien-aimé Père qui demeure en Secret, qui 
d’une grande Compassion guident nos pas et font croître notre 
FOI dans le Très Haut Sacré… 

«Continuez donc à chercher d’abord le royaume de 
Dieu et sa Justice [le Tora, la Loi] et toutes ces autres 
choses vous seront ajoutées par surcroît.» (Mathieu 6:33) 

Cas curieux! La Rénovation est plus près de la simplicité de 
l'Ancien qu’on ne pourrait y penser! 

Par exemple, ce que dit notre bien-aimé Gourou Samael 
Aun Weor en relation avec le rappel de soi: 

● «Je vais vous dire, la clef est très simple: Ne jamais 
s’oublier de soi-même, de notre propre Être. 

Si l’on oublie son propre Être Intérieur en présence d'un 
insulteur, on finit par insulter. 

Si l'on s’oublie de soi-même, de son propre Être en 
présence d'un verre de vin, on finit ivre. 

Si l'on s’oublie de soi-même, de son propre Être en 
présence d'une personne du sexe opposé, on finit par 
forniquer.» (Chaire: L’Aliment des Impressions) 



● «Si tu dis «Je suis ici» [sujet-objet-lieu], tu peux être en 
train d’affirmer le robot; tu te trouves tout simplement 
affirmant le robot. 

Le robot dit: «Oui, moi, je suis ici» (voilà le robot). 

Il ne s'agit pas de cela; il s'agit de ne pas s’oublier de 
son propre Être, que c’est différent. 

Il vit normalement dans la Voie Lactée et il n'est pas 
incarné actuellement dans le robot, parce que l’Ego et 
l'Être sont incompatibles. 

Il s'agit de ne pas s’oublier de l'Être; il ne s'agit pas 
d'affirmer le robot, mais d'affirmer l'Être, que c’est 
différent.» (Chaire: La Transformation des Impressions) 

● «N'oublions pas l'Être, prêtons toujours 
attention au cœur tranquille; et ainsi, en réalité de 
vérité, nous ne créerons pas de nouveaux Egos. 

Mais alors que nous nous oublions de l'Être, les 
Impressions arriveront à l'Esprit et y resteront sans 
«digérer». 

Alors elles deviendront de nouveaux Moi, ou fortifieront 
les Moi déjà établis dans les Cinq Cylindres de la machine 
organique; ça c’est évident.» (Chaire: Protection 
Psychologique face aux Impressions) 

Notre Divin et Réel Être est pragmatique à cent pour cent, 
Il vit intensément la Réalité Réelle… 

Et bien qu’il ait dans son esprit toute la Sagesse des siècles, 
son activité principale et grâce est la continue et permanente 
Adoration au Très-Haut Sacré, et nous devons lui collaborer 
depuis le physique —si nous le voulons bien, c'est une 
question personnelle— pour compléter cette si Noble et Belle 
Activité.  Adveniat regnum tuum! 

C'est pourquoi dit notre bien-aimé Gourou que le rappel de 
soi est tout simplement ne pas s’oublier de notre Réel Être, 
car en plus d'éviter le péché en tenant en compte son Divin 
souvenir, aussi nous le vénérons et le respectons, et par la 
grâce de son Nom, nous pouvons nous connecter avec la 
Réalité Réelle dans laquelle il vit in-ten-sé-ment notre Béni 
Réel Être… 



Et par conséquent, nous collaborons également avec la 
Grande Œuvre de la Blanche Fraternité, toujours au profit de 
cette humanité souffrante, qui ne cesse pas d'être ingrate avec 
son Créateur. Voyez combien de choses on peut faire avec une 
simple clef, très simple, comme c'est le rappel de soi! 

Ainsi l'apprenti, l’Imitatus, s’exerçant dans le rappel de soi 
—avec beaucoup d'auto-observation, prière, adoration et 
vénération— commence à comprendre le Sacrifice suprême 
que fait le Logos, le Chrestos, dans chaque atome et dans 
chaque Soleil. 

Et le souhait que le Christ Renaisse au-dedans de 
nous, et qu’il nous conduise, nous guide de retour au Père —
car seul Lui en tant que le Grand Médiateur peut nous faire 
parvenir au Père de toutes les Paternités— il resurgira 
également, renaîtra dans nos cœurs, si nous nous consacrons 
avec de la continuité de propos aux simples clefs du rappel de 
soi. 

Nous avons de la FOI qu’en ► revenant à la SOURCE, à 
l'ORIGINE, à la SIMPLICITÉ INITIALE qu’a toujours 
maintenue et nous a apprise Dondita, notre bien-aimée 
Gourou Litelantes, nous pourrons Rénover la Gnoses… 

La rendre neuve, comme lorsqu'elle était neuve au début, 
avec la simplicité initiale du Verbe, pour qu’elle resplendisse à 
nouveau… 

Pour que les mots véraces de toute Véracité de son mari-
prêtre, le Vénérable Maître Samael Aun Weor, reprennent à 
nouveau leur sens et son originaux, et qu’on leur enlève les 
lambeaux que nous les avons mis pendant ces années: rien 
que de l’auto-contemplation de l’ego, et la production et 
reproduction de ses stupidités. 

Si en réalité nous nous auto-observons, nous pourrons 
apprécier les altérations à l'Enseignement, ces lambeaux 
que nous lui avons mis sont dus à ce que —tant intentionnelle 
et subconsciemment— «nous oublions», nous évitons de 
prêter l’attention voulue à ce que nous dit le béni Avatara… 

Et normalement nous prêtons attention à notre continue 
causette intérieure, à notre «causette gnostique 
intérieure», toujours auto-justificative de nos chères 
erreurs. 



C'est-à-dire, nous entendons préférablement le charlatan et 
mauvais secrétaire que nous charrions à l'intérieur 
—notre cher Ego— qui cherche toujours des tactiques qui 
distraient du point central: Sa propre mort et la conséquence, 
la renaissance ou la résurrection d’Osiris et toutes ses parties 
dérivées au-dedans de nous. 

Et à cet effet, ce secrétaire diabolique que nous menons 
tous à l'intérieur, utilise les plis et replis de notre esprit, notre 
centre intellectuel, où il a son principal repaire. C'est pourquoi 
le Maître Samael nous indique qu'il faut le comprendre à tous 
les niveaux de l'esprit… et en plus, il souligne: 

«Le moi traduit toutes les informations recueillies 
par l'esprit [la Gnoses y comprise, évidemment] à sa 
propre langue de préjugés, désirs, craintes, souvenirs, 
préconcepts, malice d'un certain genre, fanatisme, haine, 
envie, jalousie, passions, etc., etc. Le clairvoyant a 
toujours un mauvais secrétaire dont il a besoin de se 
libérer. Ce secrétaire est le moi, le moi-même, l'ego.» 
(Notions Fondamentales d'Endocrinologie et Criminologie) 

Le célèbre ego médiatise l'enseignement, le détourne et 
l'annule, de sorte qu'au fil du temps la sacrée Gnoses au-
dedans de nous devient seulement de la mémorisation ou la 
«cumulation de concepts» que nous n'avons pas vécus ou 
constatés, ni nous voulons le faire non plus… 

En outre, la Gnoses gèle dans des formalités sociales, afin 
que le groupe continue de nous apprécier et de nous tenir en 
considération, et par conséquence logique, nous glissons par 
les obtus chemins du fanatisme, le pharisaïsme et la 
tartufferie des systèmes caducs, et en définitive, la 
trahison aux Principes de la Gnoses Universelle. 

En résumé, rien que de l’auto-considération, auto-
justification, auto-éloges et auto-exonération. 

C'est pourquoi nous abandonnons l'élan initial, le choc 
primitif que notre Conscience a reçu quand elle a reconnu la 
Gnoses, qui a toujours été déposée au-dedans de nous depuis 
des temps immémoriaux… 

Vue la question de manière décharnée, nous sommes un 97 
% d’ego, du moi-même, des moi-diables, des démons pervers. 
Ce 97 % lit et écoute l'enseignement gnostique; par 



conséquent, l'ego sait très bien qu’il n'y a aucun avenir pour 
lui si l’on suit fidèlement cet enseignement, car sa mort serait 
inévitable, dont il s'agit justement cette Connaissance 
Supérieure, c'est ce qu'elle poursuit, son objectif est la mort 
radicale de l’ego animal, la bénie Annihilation Bouddhiste. 

Par conséquent, notre cher ego cherche par tous les moyens 
de nous faire quitter la Gnoses, de médiatiser, tordre la 
connaissance… C’est pourquoi le propre Maître Samael, dans 
son célèbre «Traité de Psychologie Révolutionnaire» (1975), 
nous dit ce qui suit: 

«En ce qui concerne la Gnoses, le chemin secret, le travail 
sur soi-même, nos tentations particulières se trouvent 
précisément dans les «moi» qui haïssent la Gnoses, le 
travail ésotérique, car ils n'ignorent pas que leur 
existence au sein de notre psyché est mortellement 
menacée par la Gnoses et par le travail. 

Ces «moi négatifs» et bagarreurs s'emparent facilement 
de certains rouleaux mentaux stockés dans notre centre 
intellectuel et entraînent de façon séquentielle des courants 
mentaux nocifs et préjudiciables. 

Si nous acceptons ces pensées, ces «moi négatifs», qu’à un 
moment donné contrôlent notre centre intellectuel, nous 
serons alors incapables de nous débarrasser de leurs 
résultats. 

Nous ne devons jamais oublier que tout «moi négatif» 
«s’auto-trompe» et «trompe», en conclusion: Il ment. 

Chaque fois que nous ressentons une soudaine perte de 
force, lorsque l’aspirant se déçoit de la Gnoses, du travail 
ésotérique, lorsqu'il perd l'enthousiasme et abandonne le 
meilleur, il est évident qu'il a été trompé par un moi-
même négatif. 

Le «moi négatif de l'adultère», annihile les nobles 
ménages et fait malheureux les enfants. 

Le «moi négatif de la jalousie», trompe les êtres qui 
s’adorent et détruit le bonheur d’eux-mêmes. 

Le «moi négatif de l’orgueil mystique» trompe les 
dévots du chemin et ceux-ci, se croyant savants, 
détestent leur Maître ou le trahissent... 



Le moi négatif appelle à nos expériences personnelles, nos 
souvenirs, nos meilleurs vœux, notre sincérité, et, au 
moyen d’un rigoureux tri de tout cela, il présente 
quelque chose sous une fausse lumière, quelque 
chose qui fascine, et alors il arrive l'échec...» 

Alors donc, la Gnoses passe, d’être un activateur du 
Fonctionnalisme Naturel de la Conscience, à une simple 
«accumulation de concepts» assez pétrifiés, et pratiques 
sociales sans aucun respect ni vénération authentique. 

C'est pourquoi elle devient en une Église échouée de plus, 
ou un simple «remuement» au lieu d'un Mouvement puissant 
et ascendant. 

La nation reste toujours aujourd'hui, comme dans les 
temps de Platon, l'image agrandie de l'individu, il faut 
changer l'individu gnostique —étudiant et instructeur— 
si nous voulons changer la masse. 

Certains le prendront peut-être avec de l’humorisme: Telle 
est la solution pour la Rénovation de la Gnoses? Quelle 
nouveauté! Alors la question va continuer de même, ni le 
propre Maître Samael n’a pu les corriger… 

En effet, telle est la nouveauté, nous ne pouvons pas nier la 
réalité et la très simple solution pour la Rénovation Totale de 
la Gnoses: 

► La Mort Mystique. Solution qui fait honneur à son 
créateur et Fondateur, notre béni Avatara; il ne pourrait pas 
en être autrement… 

Il faut écarter et éliminer la cupidité, la vanité, la luxure, 
l'auto-adulation, la vengeance, la mauvaise volonté, etc., chez 
les missionnaires et étudiants, et faire accroître 
substantiellement leur dévotion, Vénération et Respect aux 
Maîtres de la Blanche Fraternité, à commencer par leur 
Maître Interne, leur Père qui est dans le Secret, et tout se 
rénovera facilement. 

Le problème est comme toujours la volonté, le Thélème: 

«Toutefois, les gens ne veulent pas se voir eux-mêmes, 
quelques-uns ayant envie de travailler sur eux-mêmes, 
justifient leur négligence avec des phrases comme: «Le 
travail au bureau ne permet pas de travailler sur soi-



même». Ces mots sans sens, vides, vains, absurdes ne 
servent qu’à justifier l’indolence, la paresse, le 
manque d'amour par la Grande Cause. 

Des gens pareils, bien qu’ils aient de nombreuses 
inquiétudes spirituelles, il est évident qu’ils ne changeront 
jamais. 

Nous observer nous-mêmes est urgent, pressant, ne peut 
pas être reporté. L'auto-observation intime est 
fondamentale pour le changement réel.» (Traité de 
Psychologie Révolutionnaire, 1975) 

Malgré les mots éloquents de l’Avatara, l'auto-observation 
intime devient normalement un autre «concept» de plus dans 
notre mémoire, et non un système faisant partie de notre vie, 
selon nous invite notre bien-aimé Gourou. 

«Étudiez-vous-mêmes, ne vous aimez pas tant, 
corrigez-vous», nous insistait notre bénie Maîtresse 
Litelantes. 

Grâce au mauvais secrétaire que nous menons à 
l'intérieur, nous argumentons des délais, des reports et 
justificatifs, enfin, nous évitons à tout prix et nous ne voulons 
pas subir la mort de l'ego. 

Par conséquent, nous ne voulons pas nous voir comme ce 
que réel et véritablement nous sommes, et nous nous arrêtons 
de pratiquer quelque chose d'aussi simple, d’aussi naturel 
qu’est l'auto-observation. 

Voyons ce qu’a dit le Maître Samael à répondre aux 
«Questions des Dames Gnostiques», par rapport à sa 
«Conférence à la Femme» pendant le Congrès de Guadalajara: 

«Question. Maître, moi, j’éprouve une grande difficulté 
par rapport à la pratique de la mort de l'ego. J'essaie de la 
faire, mais lorsque je crois que j’ai déjà compris plus ou 
moins l’un des «moi», soudain, je ne sais pas si je le fais 
mal. 

Je comprends bien la partie théorique, mais à faire la 
méditation, à tenter de comprendre l'ego, je me confonds. 
Peut-être Vous pourriez nous donner une orientation à ce 
sujet. 



Réponse. Eh bien, franchement, je n’y vois pas de difficulté, 
je n’y vois aucun problème. 

On doit s’observer pendant toute la journée, pour 
voir ce qu’on trouve. Soudain, on s’emporte par la colère, 
par la fureur, et alors vous découvrez que vous avez le moi 
de la colère. 

Vous devez essayer de le comprendre, de réfléchir sur lui 
—essayer, disons, de revivre la scène de colère— et une fois 
que vous l’avez compris, alors vous devez le désintégrer. 

On se concentre sur la Mère Divine Kundalini et 
on «lui pleurniche et lui pleurniche et lui 
pleurniche», jusqu'à ce qu’à la fin elle vous désintègre le 
moi de la colère. 

Quel travail il y en a dans cela? Moi, je n’y vois pas de 
difficulté. Vous y voyez de la difficulté? Moi non! 

(…) Question. Nous devons connaître une technique pour 
la compréhension du moi ? 

Réponse. Non, pour cela il n'y a pas besoin de tant de 
technique. Lorsque tu te mets à penser par-là, disons, à 
n’importe quoi de la vie, tu ne dois pas en avoir de 
technique. Lorsqu’on est intéressé à quelque chose, on y est 
intéressé, et si l'on est intéressé à savoir pourquoi on a la 
colère, on n'a pas besoin d'autant de technique; on ne veut 
que savoir, et on a le droit, en outre. 

De sorte qu’alors, après qu’on y est intéressé, on médite 
sous une forme aussi naturelle, qu’on n’y pense même pas, 
c'est-à-dire, qu’on ne doit pas se mettre à penser comment 
on va méditer. On est intéressé à comprendre un moi, et 
c'est tout; savoir pourquoi il s'exprime d’une manière 
déterminée et à un moment donné, et pourquoi dans 
d'autres occasions il ne s'exprime pas, etc., etc., etc. 

De sorte que lorsqu’on l'a déjà compris, on demande alors 
à la Mère, à Devi Kundalini, qu’elle lui «donne des 
grattons»*, et elle le fait. Pour ça il ne faut pas être «la 
grande chose»...»  

*N.T.: Expression très mexicaine voulant dire brûler, 
éliminer. 



La réalité est que ses mots nous passent quelque part sans 
gloire, ils nous entrent d’une oreille et sortent de 
l'autre, grâce au mauvais secrétaire que nous 
menons à l'intérieur. 

Ainsi les très simples clefs que nous donne l’Avatara dans 
sa merveilleuse Œuvre, le Cinquième Évangile, nous passent 
inaperçues. 

Par exemple, il nous dit que l'humanité a déjà perdu la 
capacité d'étonnement, nous le reconnaissons intérieurement 
et l'oublions, nous ne faisons aucun effort pour la récupérer. 

De même, il nous affirme clairement que l'imagination, 
l’inspiration et l'intuition sont les trois chemins obligatoires 
de l'initiation, et c'est comme si nous mettions un tableau de 
plus sur nos très froids murs intellectuels. 

«Tout celui qui ait monté les marches d'imagination, 
d’inspiration et d’intuition, est éveillé dans les mondes 
supérieurs. Tout initié lorsqu'il est en dehors du corps 
physique, peut demander à son Maître de lui montrer la 
future Jérusalem, et les choses qu'il est nécessaire qu’elles 
soient faites au plus vite. 

Ce qu’il faut c’est de laisser de côté la paresse et faire 
les pratiques d'imagination, d'inspiration et d'intuition qui 
nous amèneront jusqu'à l'Initiation. 

«Et voici, je viens vite! Bienheureux celui qui garde les 
mots de la prophétie de ce livre» (Apocalypse 22: 7).» (Le 
Message de Verseau, 1960) 

Ces mots ignorés, s'accumulent à d'autres aussi clairs et 
simples, également ignorés, comme le rappel de soi, par 
exemple: «la clef est très simple: Jamais s’oublier de nous-
mêmes, de notre propre Être.» 

Et quoi dire du respect et la vénération qui ouvrent 
«complètement» les portes des Mondes Supérieurs; 
l'élévation et la simplicité de la magie amoureuse; la sortie 
astrale, etc., etc. Il dit ainsi le Maître dans son «Manuel de 
Magie Pratique» (1954): 

«150. L'important est que les disciples laissent de côté la 
paresse. 



151. Ceux qui n'ont pas appris à sortir en Corps Astral, 
c'est parce qu'ils sont très paresseux. 

152. Les atomes de la paresse constituent un grave 
obstacle au progrès vers les mondes supérieurs.» 

C’est pourquoi nous ne cesserons jamais de louer notre 
bien-aimée Gourou Litelantes, qui nous a insisté sur la 
simplicité des clefs de ce merveilleux Enseignement 
Christique… C'est ce qu'elle a vu et a vécu à côté de son 
mari-prêtre, le Grand Avatara de Verseau. Qui de mieux 
qu'elle, son épouse-prêtresse, pour savoir les clefs? Soit dit en 
passant: Je n’ai jamais vu de paresse ni dans l'administration 
de sa maison ni dans sa personne! 

En effet, la paresse, l'envie, la luxure, la vanité, la 
mythomanie, etc., sont les ennemis à surmonter si nous 
voulons respecter nos engagements envers le Béni Avatara de 
son aimable instruction de Rénover le Mouvement Gnostique 
et abandonner les systèmes caducs. Le diagnostic est 
invariable, il s’ajuste exactement au béni 
Enseignement du Messager de Vishnou. 

Il faudra aussi s’arrêter d’intellectualiser la Gnoses 
(concepts mécaniques de l'esprit, simple mémorisation) et 
revenir à la simplicité initiale de la Gnoses, et s’arrêter 
de s'auto-tromper avec la supposée «maîtrise» ou 
«connaissance» de l'Enseignement que nous en vantons tant… 
et avec la plus grande humilité recommencer tout depuis le 
cœur. 

Or, pour tous ceux qui sont prêts à bien s’auto-observer et 
éviter l'auto-tromperie —s’auto-analyser, reconnaître ses 
auto-tromperies et s’auto-critiquer— et lutter pour se 
corriger, ainsi qu'à ne pas se déchirer les pharisaïques 
vêtements de la fausse morale et le stéréotype de 
l'Enseignement… 

À tous les Rebelles prêts à servir de tout Cœur à 
ces deux Grands Êtres qui nous ont donné la Lumière et la 
Vie sur le Chemin de la Gnoses, nous leur ouvrons les portes 
de ce Siège Patriarcal du Mexique, nous leur souhaitons avec 
plaisir la bienvenue à la lutte pour la Rénovation de la Gnoses, 
initiée par notre béni Maître le 1er juin 1976. 



Nous leur remercions sincèrement leur sympathie et bonne 
volonté pour la Grande Cause des Vénérables Maîtres Samael 
Aun Weor et Litelantes. 

Et si seulement un étudiant comparaît, à cet étudiant-là on 
lui donne le cours, comme le disait Dondita, notre bien-aimée 
Gourou Litelantes, et nous sommes invariablement prêts à 
acquitter toujours notre Ministère de livrer la sacrée 
Connaissance Régénératrice. 

Elle peut toujours naître une fleur bénie au milieu des 
cardons et des orties sur ce monde traître de la plus absolue 
relativité, «à cette époque de faillite de tous les principes», 
comme le disait notre bien-aimé Gourou. 

Si l'humanité accepte cette Connaissance Régénératrice, 
une grande joie dans les cieux, et si elle ne l'accepte pas, les 
cieux restent et resteront encore… 

Certainement, dans l'action missionnaire «il est préférable 
un soldat fidèle qu'une armée de mercenaires», et ici nous 
n'avons pas de mercenaires, nous ne faisons pas d’affaires de 
la Gnoses, nous ne payons à personne par ses gentils services, 
ici nous agissons tous de très Bonne Volonté. 

On ne doit pas mélanger les affaires avec la Gnoses, et vice 
versa. «Au César ce qui est au César, et à Dieu ce qui est à 
Dieu.» 

C’est pourquoi que, claire et franchement nous disons qu’il 
ne nous importe pas la quantité mais la qualité… C'est-à-dire, 
nous savons par l’expérience que cette connaissance est pour 
les peu, comme l'a dit notre Seigneur Samael et cela s’est 
réalisé pleinement: 

«J'ai rappelé les salles de quelques professeurs 
d'occultisme, toujours remplies de milliers de personnes; 
j'ai rappelé les temples du monde, comblés de milliers 
d'êtres humains; j'ai rappelé les loges qui se font appeler 
rosicruciens [ou gnostiques] avec ses millions d’affiliés, et 
maintenant ici, en plein temple de la Loge Blanche, 
les peu qu’il y en avait, on pouvait les compter sur 
les doigts de la main. Alors j’ai tout compris. 

Au début ils venaient à nos réunions ésotériques trop de 
personnes. Au fil du temps le nombre de participants a 



diminué considérablement et maintenant, quelques peu 
assoiffés de sagesse et amour venaient à nous. 
Lorsque j’ai compris cela j’ai exclamé spontanément: «Les 
temples, loges et écoles du monde sont toujours pleins de 
beaucoup de gens parce que Satan les tient alléchés, 
mais aux temples de la véritable Sagesse Divine ils ne 
viennent que quelques-peu». 

(…) Maintenant je suis prêt à continuer avec les 
peu. Il ne m'intéresse plus à avoir la salle remplie 
de gens. Réellement ce sont nombreux ceux qui 
commencent mais peu ceux qui arrivent. Le 
Mariage Parfait est la Voie du Tranchant du 
Rasoir. Adhérer à n’importe quelle école, loge, ordre, etc., 
c’est une chose de très facile. Étudier du yoguisme, 
hermétisme, philosophie, astrologie [ou la Gnoses même], 
c’est très beau et facile, mais naître en tant qu’Ange, c’est 
terriblement difficile.» (Le Mariage Parfait) 

De notre part nous ne voulons que vivre et laisser vivre, 
comme le disait Dondita, et il ne nous intéresse pas les 
répliques, dupliques et contre répliques.  

Chacun est l'architecte de son propre destin, et on 
remarque seulement avec sérieux les contrastes psycho-
sociaux, les contradictions de comportement de la 
théorie-pratique et pratique-théorie de la Gnoses, qui 
se sont présentées à 67 ans de la publique apparition de 
l’Avatara de Verseau avec son premier livre (1950)… Enfin, 
nous vous communiquons le message de la part de Dondita et 
c'est tout. 

Il avait 33 ans le Seigneur lorsqu’il a commencé à nous 
remettre le béni Message de Vishnou, 60 lorsqu'il a 
désincarné, et à 100 ANS DE SA NAISSANCE, nous faisons 
honneur à son Enseignement et nous auto-observons et auto-
critiquons… et à cet effet, nous rappelons ses mots: 

«Nous ne haïssons personne, nous n’attaquons personne, 
nous montrons uniquement le danger, c'est tout.» 
(Grand Manifeste Gnostique de la Troisième Année de 
Verseau, 1964) 

C'est pourquoi nous obéissons et lançons ce Manifeste… 
Et avec la meilleure ténacité nous continuons de tout cœur les 



instructions de la Rénovation de la Gnoses, édictées par notre 
bien-aimé Patriarche. 

Nous qui servons dans ce très SACRÉ ATELIER DU SIÈGE 
PATRIARCAL DU MEXIQUE, reconnaissons largement que 
nous ne sommes pas parfaits non plus, nous ne nous croyons 
pas meilleurs que les autres, car nous savons avec certitude 
qu’«il y a beaucoup de vertu chez les méchants et beaucoup 
de méchanceté chez les vertueux». 

Nous savons que nous sommes pires que les autres 
méchants, et en vérité nous voudrions être la moitié de bons 
qu’ils le sont… 

«Beaucoup de choses que nous croyons ne pas en avoir, 
nous les avons, et beaucoup que nous croyons en avoir, nous 
ne les avons pas», dit notre bien-aimé Gourou dans «La 
Grande Rébellion», et par conséquent, il nous invite à tenter 
d’en être conscients… 

Au moins nous essayons avec sincérité, d’être fidèles au 
Christ et aux Enseignements de l’Avatara de 
Verseau, et nous lui servons avec de la rectitude, sans faire 
de la Gnoses une affaire, ni abuser de personne. 

Nous remercions toujours toutes les expressions de critique 
qui nous aident à améliorer notre Ministère, et nous nous 
ajoutons au Béni Avatara dans son «Grand Manifeste 
Gnostique de 1972»: 

«De toute évidence je mets l’emphase sur le suivant: «Dans 
toute AUTO-DÉCOUVERTE il y existe AUTO-
RÉVÉLATION». 

J'aime mes pires critiques parce que grâce à eux je me 
connais de plus en plus. Bénis soient mes détracteurs!» 

Nous respectons toutes les écoles, religions et sectes, y 
comprises les pseudo-gnostiques… Pourtant, elles ne font pas 
partie de notre Fraternité celles qui ne révèrent pas les deux 
Maîtres Fondateurs, nos très bien-aimés Gourous Litelantes et 
Samael Aun Weor, ceux qui nous ont appris le Chemin 
Miraculeux du Mariage Parfait. 

Les seuls et véritables Maîtres que jusqu'à date l’ont été, au 
moins au sein du gnosticisme samaëlien… 



En dehors du Mouvement Gnostique (quel que soit le nom 
et le pays), nous vénérons leur bénie union —depuis le début— 
avec les sacrés Mama arahuacos, et d'autres Grands Seigneurs 
comme Sivananda et Luxemil… 

Et nous Manifestons ici de tout cœur que nous bénissons 
et louons le Nom de notre Sacré Mama Ceferino Maravita, 
Lumière sur les Hauteurs. 

De toute évidence, nous vénérons également avec la plus 
Haute et Sincère Vénération Jeshoua le Béni, la Fraternité de 
la Lumière Intérieure et sa Muraille Gardienne… 

Également, nous manifestons notre plus grande Vénération 
et Respect aux Sacrés Maîtres de la Loge Blanche qu’exalte le 
Grand Avatara de Verseau: 

Sanât Kumara, Kout-Houmi, Moria, Adonaï, Aroch, Baruk, 
Saint-Germain, Huirakocha, entre autres Grands Seigneurs de 
la Lumière, et en général, à tous les Grands Christs, Vierges et 
Bouddhas que dans le monde l’ont été... 

Chers amis de la Voie: De tout cœur nous vous invitons à 
vénérer d’une véritable dévotion, simplicité et humilité aux 
Maîtres de la Lumière, n'importe où, s'il est au plus profond 
du mont sauvage ou dans un luxueux temple, pour qu’elle soit 
rénovée sans cesse la louange et la Vénération à nos bien-
aimés Gourous Litelantes et Samael Aun Weor… 

Vénérons tous les deux conjointement, car ils sont la Pierre 
Angulaire de la Doctrine du Mariage Parfait, et assurément 
cette bénie pratique commencera à corriger les 
erreurs, et leur miraculeuse aide se manifestera pour 
abandonner les systèmes caducs et réussir la Rénovation de 
la Gnoses… 

Si nous sommes persistants, nous allons sûrement y 
parvenir avec une seule et simple clef initiale de Vénération et 
Respect aux Maîtres de la Blanche Fraternité, que nous 
ouvrent «complètement" les Portes des Mondes Supérieurs, 
dit l’Avatara. 

En effet, ceux qui commencent à vénérer les deux Maîtres, 
par un simple Fonctionnalisme Naturel de la Conscience, 
reconnaissent immédiatement l'erreur d'oublier ou 



refuser la vénération à la très Vénérable Maîtresse 
Litelantes… 

Simplement par le fait d'être l'épouse-prêtresse de notre 
Grand Avatara de Verseau, car les deux Seigneurs sont les 
Fondateurs de la Gnoses. C’est-à-dire, du Sentier Christique 
du Mariage Parfait. 

Ceux qui font de même, se trouvent sur le chemin d'aimer 
davantage le Béni Avatara, car ils aiment et vénèrent 
également la Dame-Adepte, qui l'a redressé de la poussière de 
la terre, sa bien-aimée épouse-prêtresse Litelantes, c'est-à-
dire, ils aiment ce qu'Il aime de tout son cœur christique. 

(Et dans le Cinquième Évangile, jamais, jamais, il n’a renié 
des extraordinaires mots qu’il a dit d'Elle, sa très bien-aimée 
épouse.) 

De toute évidence, à aimer tous les Deux Maîtres, elles se 
fortifient leurs forces christiques au-dedans de nous, 
car nous sommes en train de recevoir une aide double pour 
notre libération psychologique et karmique. 

Nous sommes en train de recevoir l'aide du Couple 
Marié Patriarcal, des Seigneurs  FONDATEURS DE LA 
GNOSES, et de la Troisième Force qui se forme avec ce béni 
Mariage. 

Qu’il nous manque de la FOI et la CHA-RI-TÉ, c’est 
incroyable! 

Qu’il est triste de voir que la Gnoses est devenue du 
bavardage, national et international!… De la chair —certes, 
très belle— mais sans os, sans la congruence minimale des 
points essentiels, comme c'est le respect à la Maison 
Patriarcale et à ses propriétaires, aux deux Fondateurs, et quoi 
dire de la fidélité, l’obéissance et la vénération aux Maîtres de 
la Lumière… 

«Des faits ce sont des amours et non de bonnes raisons!» 

Alors partant des Bases exposées dans ce 

Manifeste, avec de la dévotion au béni Avatara de Verseau 
et à la puissante Gourou Litelantes, nous pourrons 
commencer à parler avec l'apprenti sur son admission à 

l'Atelier des Maîtres, les Fondateurs, et délibérer sur ça et 
considérer son admission. 



Bien que les portes de la Maison Patriarcale soient 
ouvertes, nous nous réservons notre droit légitime 
d'admission à l'Atelier, en attendant que le néophyte 
remplisse les conditions requises. 

De toute évidence, un apprenti sincère peut devenir un 
sérieux Imitatus, suivant les clefs directes et simples de 
nos bien-aimés Fondateurs, pour commencer à marcher 
sur le propre et lumineux Chemin de la Gnoses… 

Pour qu’un joyeux jour nous puissions devenir Adeptus, et 
notre Père qui est en Secret atteigne dans notre intérieur, 
l'Autoréalisation intime de son Être. 

C'est ce qu’en substance nous propose notre courageux 
Avatara Samael Aun Weor avec son enseignement et exemple, 
qui est prêt à tout, directement à se conquérir lui-même, pour 
que le Père incarne —ressuscite— totalement chez son fils 
bien-aimé, chez son fils repenti, qui permet de se faire aider, 
et nettoie sa maison de toute iniquité et saleté. Fiat voluntas 
tua! 

Béni soit le jour où le Père habite en nous! 

Bien entendu, nous ne cessons pas de considérer la réalité 
surréaliste de ce monde traître, où elle prive la plus absolue 
relativité. 

Nous ne sommes pas pessimistes mais réalistes, et bien que 
nous reconnaissions les faits assez frappants du Kali Yuga, 
nous aurons et conserverons toujours la FOI et l’ESPOIR dans 
le Seigneur des Armées. 

Parmi ces faits frappants de cet Âge Noire, nous 
rappelons qu’il n’a servi de rien au Maître Samael d’avoir les 
cachets et les timbres, les comptes rendus et les archives, la 
Pierre, les outils, le sacré marteau et le burin!, l'Équerre et le 
Compas dûment incarnés, enfin, les Bénies Clefs de l'Atelier… 
lorsqu’en 1955 il a commencé son parcours pour venir vivre au 
Mexique, après cinq ans de vie publique dans sa natale 
Colombie. 

Il ne lui a servi de rien, en effet, car il n'y est resté aucun 
qui puisse gérer l'Atelier, sauf cet «indien sauvage de la 
Chaîne de Montagnes Enneigée» et son épouse-prêtresse, la 



Puissante Gourou Litelantes, la Vierge de la Loi, qui était 
déjà avec lui au Mexique. 

«Nous avons terminé ce livre. Malheureusement, nous 
comptons sur les doigts de la main ceux qui sont 
préparés pour la Gnoses, nous n’avons connu que 
deux personnes préparées pour cela: un indien et la 
Maîtresse LITELANTES. 

(…) Nous connaissons deux puissants illuminés qui sont 
très simples: l'un est un indien sauvage de la Chaîne de 
Montagnes Enneigée de Santa Marta, en Colombie, 
l'autre, c’est la puissante Gourou LITELANTES, Grande 
Maîtresse de la Justice Cosmique; ces deux puissants 
initiés jouissent du privilège de posséder la conscience 
continue. 

Dans de telles conditions privilégiées, ces deux initiés 
possèdent des connaissances qui ne pourraient 
jamais être écrites, car si elles s’écrivaient, on les 
profanerait. Les grands intellectuels qui ont connu ces 
deux Gourous les ont regardés avec du mépris parce que 
ces initiés ne parlaient pas comme des perroquets, parce 
qu’ils n'étaient pas remplis de tartufferie, parce qu’ils 
n'étaient pas intellectuels, parce qu’ils ne racontaient pas 
leurs affaires ésotériques.» (Les Mystères Majeurs) 

Nous réitérons que cet indien, selon nous a clairement 
informé notre bénie Maîtresse Litelantes, c'est rien de moins 
que le Mama Ceferino Maravita.  Béni soit son Nom! 

Nous insistons également qu'à l'époque où elle a été publiée 
la première édition de son œuvre «Les Mystères Majeurs» 
(1956) —c'est-à-dire, un an après son exode de la Colombie— 
il existait déjà quelques étudiants à qui le Maître Samael avait 
donné des initiations et des maîtrises, etc. 

Toutefois, il ne les inclut pas dans ces «deux» qui réel et 
véritablement «sont vraiment préparés pour la Gnoses». 

En conséquence, il a apporté l'Atelier au Mexique —
bien que le Summum et tout le reste soient restés là-bas— car 
au moins ici, il y avait deux Vénérables: Les deux 
FONDATEURS de l'Atelier, puisque l'autre Vénérable, le 
Sacré Mama Ceferino Maravita, vivait relâché sur la propre 
Chaîne de Montagnes Enneigée, avec sa très sauvage liberté… 



Par conséquent, DANS LE CENTENAIRE DE LA NAISSANCE 

DU VENERABLE MAITRE SAMAEL AUN WEOR, DANS CE SIEGE 

PATRIARCAL DU MEXIQUE, nous déclarons formellement: 

1er Que de tout sérieux, sincérité et ferveur, nous vénérons 
l’Autel du Foyer des Maîtres, l'Autel de la Maison 
Patriarcale, celui de l'Atelier des Fondateurs, et suivant leur 
très noble exemple, nous tendons notre main généreuse à tous 
ces amis qui veuillent sincèrement les vénérer aussi —toujours 
à l’abri miséricordieux de leur Bénie Grâce— et acceptent les 
rigoureuses normes de l'Atelier de nos bien-aimés Fondateurs, 
Litelantes et Samael Aun Weor. 

2e Qu'avec beaucoup de gratitude nous sommes ici —et 
nous y continuons et nous y continuerons—, et que nous 
connaissons sincèrement notre indigne position d'apprentis 
d’un aussi Élevé Atelier, où l’on reconnaît seulement comme 
uniques et véritables Maîtres Gnostiques les 
Fondateurs, les Vénérables Maîtres Samael Aun Weor et 
Litelantes… 

3e Qu’Ils sont les propriétaires de l'Atelier, et les auteurs de 
la Grande Œuvre du Père à livrer le message de Vishnou, 
le Deuxième Logos, pour le salut de l'humanité souffrante 
dans ces terribles temps de la fin… 

Tout passera, 
mais ses mots christiques 

ne passeront pas! 
 

     

Comme colophon ou corollaire, nous concluons ce Grand 
Manifeste avec les recommandations finales que nous fait 
notre bien-aimé Avatara, dans son dernière œuvre de 
caractère psychologique —et en outre posthume— «La 
Révolution de la Dialectique» (écrite en 1976-77): 

«L'ILLUMINATION. Pratiquez dans l'ordre les 
enseignements de la Révolution de la Dialectique. 
Commencez votre Révolution Intégrale depuis ce moment. 
Dédiez du temps au Moi-même, car ainsi, aussi vivants 
que vous l’êtes, avec cet énorme Moi au-dedans, 
vous êtes un échec. 



Je veux que vous vous déterminiez à mourir radicalement 
dans tous les niveaux de l'esprit. 

Beaucoup se plaignent de ne pas pouvoir sortir en astral à 
volonté. Lorsqu’on éveille la conscience, la sortie astrale 
cesse d'être un problème. 

Les endormis ne servent à rien! 

Dans cette œuvre de la Révolution de la Dialectique j'ai 
remis la science nécessaire pour atteindre l'éveil de la 
conscience. 

Ne commettez pas l'erreur de lire ce livre comme si 
on lisait un journal. Étudiez-le profondément 
pendant de nombreuses années, vivez-le, mettez-le 
en pratique. 

À ceux qui se plaignent de ne pas parvenir à l'illumination, 
je leur conseille de la patience et de la sérénité. 
L'illumination advient à nous lorsque nous dissolvons le 
moi pluralisé, lorsqu’en vérité nous sommes déjà morts 
dans les 49 niveaux du subconscient. 

Ceux qui convoitent des pouvoirs occultes, ceux 
qui utilisent le Sexe-Yoga comme prétexte pour 
séduire les femmes, sont totalement erronés et 
marchent contrairement aux objectifs et disciplines 
qu’établit le Gnosticisme Universel. 

Travaillez dans les trois facteurs de la révolution de la 
conscience de manière ordonnée et parfaite. 

Ne commettez pas l'erreur d’adultérer et 
forniquer. 

Abandonnez le papillonnage. Ceux qui vivent papillonnant 
de fleur en fleur, d'école en école, sont en réalité des 
candidats sûrs pour l'abîme et la mort seconde. 

Abandonnez l'auto-justification et l'auto-
considération. Devenez les ennemis de vous-mêmes si en 
vérité vous voulez mourir radicalement; seulement ainsi 
vous réussirez l'illumination. 

Repartez à Zéro Radical. Abandonnez l’orgueil 
mystique, la mythomanie, la tendance à vous 



considérer super-transcendés. Vous tous n’êtes que 
des animaux intellectuels condamnés à la peine de vivre. 

Il est urgent et incontournable que vous fassiez un 
inventaire de vous-mêmes pour pouvoir savoir ce que vous 
êtes réellement. 

Soyez humbles pour atteindre l'illumination, et après 
l’avoir atteinte, soyez encore plus humbles.» 

Il est dit le Décret en toute clarté, maintenant c’est notre 
tour de l'exécuter et nous corriger… 

Notre bien-aimée Gourou Litelantes, nous disait que 
l'Université de la Vie était la plus difficile et exigeante de 
toutes —«l'Initiation est la vie même», affirme le Maître— et 
que nous sommes venus pour ça à ce monde, pour 
apprendre à vivre la Vie. 

Aussi nous disait-elle que nous sommes ici dans ce monde 
pour nous corriger, que c’est ce que le Père veut de nous, 
pour pouvoir être diplômés à la bénie École de la Vie. 

Dans la simplicité de sa profonde sagesse, elle nous disait 
que dans cette vie nous n’avons que des moments ou étincelles 
de Bonheur, qu'il est très difficile à le réussir à long terme. 

En effet, comme disait son mari-prêtre, le Vénérable Maître 
Samael Aun Weor: «le Véritable Bonheur consiste à avoir 
Dieu à l'intérieur»… 

Et à l'évidence, cela est difficile à réaliser, c’est pourquoi 
elle souffre cette humanité, car elle s’est beaucoup éloignée de 
son Créateur. 

Toutefois, elle nous disait que la Paix on pouvait 
l’atteindre, qu’elle était plus viable à atteindre que le bonheur, 
et pour y parvenir il faut avoir de la bonne volonté. 

Son béni Enseignement nous rappelle la louange de l’Ange 
du Seigneur: 

«Et il y eut soudain avec l'ange une multitude de l’armée 
céleste, qui louait Dieu et disait: 

Gloire à Dieu là-haut dans les hauteurs, et sur la terre 
paix parmi les hommes de la bienveillance!» (Luc 
2:13 et 14) 



Notre bien-aimé Gourou Samael Aun Weor le ratifie aussi 
avec beaucoup d’affection dans son «Message de Noël de 
1953»: 

«À Verseau il ne pourra vivre que le peuple de Dieu. 

Il résonne déjà au loin les premiers coups de cloche de 
la résurrection de Verseau. 

Les sapins de Noël sont pleins de gloire, il y a la fête dans 
les cieux, et les Anges du Seigneur chantent: 

«Paix aux hommes de bonne volonté».» 

Seul de la bonne volonté nous avons vue en Dondita, même 
dans ses très sévères admonitions, car seul la Mère 
réprimande l'enfant. 

Son affection a été Sublime de toute sublimité… 

Et notre béni Avatara de Verseau —dont le CENTIÈME 
ANNIVERSAIRE DE SA NAISSANCE nous célébrons 
cette année avec une grande joie— rien que de bonne 
volonté n’a pour cette humanité souffrante, et il la livre 
généreusement dans chaque lettre, dans chaque mot de son 
Œuvre, avec sa Vie même… 

Béni soit Vishnou incarné! 

Béni soit le Logos Solaire! 

Béni soit le Christ Immortel! 

Louange pour toujours aux Maîtres de la Lumière! 

Gloire à Litelantes et Samael Aun Weor! 

Amen! ¡Amen! ¡Amen! 

 

Que la paix soit avec vous. 

Alfredo Dosamantes 
Directeur 
Au Mexique, le 27 octobre 2017. 
 



 

Ô Nuit!, 
toi, éternelle Séité du ciel, 
qui es l’Âme primordiale, 
qui es ce qui a été et ce qui sera. 
 
Isis, à laquelle nul mortel n’a levé la voile, 
quand tu sois sous les étoiles irradiantes 
du nocturne et profond ciel du désert, 
avec de la pureté de cœur 
et dans la flamme du serpent, 
nous t’appelons! 

  



SALUT, NOTRE PÈRE ANUBIS! 

 
Salut, Notre Père Anubis, 

guerrier toujours victorieux, 
propriétaire du cynocéphale et de l’Ibis! 
 

Salut, Osiris Un-Nefer glorieux, 
Dieu le Père au Tribunal, 
qui pèses le bien et le mal! 

 
Salut, Seigneur de la Rigueur! 

Salut, Seigneur de la Miséricorde, 
que dans la Salle de Maat 
donnes aux Dieux la concorde ! 
Soit notre chant en ta louange, 
maître et Seigneur de Montserrat! 
 

Ô toi, du Cosmos Réel Seigneur!, 
révérencieux auprès de toi ils s’humilient 
les grands, moyens et plus petits, 
car les couronnes tu les réduis en miettes 
et tu élevés avec ton grand Amour 
ceux qui viennent de l’Averne… 

 
Par toi les étoiles brillent, 

Ô toi, Main Puissante de l’Éternel! 
 

Tes desseins sont sacrés! 
Ta Volonté règne toujours 
sur la science des Hades 
et tu triomphes sur la chimère... 
 

Tu punis les méchants 
et humilies les orgueilleux. 
Tu diriges la Mort 
d’une main ferme et forte... 
et de la Résurrection tu donnes aux savants, 
des Dieux bien-aimés. 

 
Salut, Fidèle de la Balance 

de l’Absolu l'avant-garde! 
Bénie soit ta Rigueur, 



sacrée ta Miséricorde! 
 

Soient pour toi, Grand Seigneur, 
le chant et la louange! 

 

 
Vénérable Maître Anubis 

 
 
 

— HYMNE  AU  SEIGNEUR  ANUBIS — 
 
Le cœur d’Anubis se réjouit 
du travail de ses mains 
et le cœur du Seigneur de l'Enceinte Divine 
s’émeut lorsqu’il contemple ce bon dieu, 
Maître de ceux qui l’ont été, 
Recteur de ceux qui seront... 
 
Maintenant le pouvoir de l’Embaumeur s’éclaircit 
et ceux-là dans la Chambre se réjouissent 



lorsque les dieux anciens 
portent leurs peaux à panthère. 
 
«Que les sacrés emblèmes 
soient placés dans la Salle Funéraire», 
dit Anubis, 
alors qu’il vient comme Majordome. 
 
Il dit: 
«Examinez (le défunt) avec des visages vigilants! 
Purifiez-le des confédérés du malfaiteur (Set)!» 
 
Alors Anubis, 
Seigneur l'Enceinte Divine, 
se réjouit, 
à Lui on glorifie dans la Salle Funéraire, 
tandis qu’il reste à côté d'Isis, 
Dame des Montagnes. 
 
Et Anubis dit à Osiris: 
«Lève-toi et vit! 
Contemple ta nouvelle apparence!». 

[Coffin Textes I, 197, 215 et 55] 
 
 

— HYMNE  À  OSIRIS — 
 
Hommage à toi, Ô Osiris!, 
Seigneur de l'Éternité, 
Roi des dieux, 
toi, celui aux nombreux noms, 
dont les formes d'être sont saintes 
dont les attributs sont occultes dans les temples, 
dont le Double (Ka) est le plus vénéré... 
 

Tu es la Substance 
de laquelle ont été faites les deux terres; 
tu es Tum, le divin aliment des Doubles (Kas); 
tu es le Chef de la congrégation des dieux; 
tu es l'Esprit actif et bénéfique parmi les esprits; 
tu nous a apporté de la Mère Cosmique (Nu) ses eaux... 



tu produis la Lumière pour l'aliment divin. 
 

Les hauteurs des cieux 
et les dieux des étoiles t’obéissent; 
tu nous a ouvert les Grandes Portes du Ciel... 

[Hymne à Osiris, d'une stèle de la dynastie XVIII, 
Bibliothèque Nationale, Paris.] 

 

 
— HYMNE  À  THOT — 

Je suis Thot, Maître des cornes de la Lune, mon écriture est 
parfaite et mes mains sont pures. 
Je déteste le mal et abhorre l'iniquité. 
Je fixe par écrit la Justice Divine. 
En vérité, je suis le Pinceau avec lequel il écrit le Dieu de 
l'Univers. 

Je suis le Maître de la Rectitude et de la Loyauté, le 
Seigneur de la Vérité et de la Justice. 
Je détruis le mensonge et témoignage la Vérité devant les dieux. 
Mes paroles sont puissantes dans les Deux Mondes. 
J’humilie l’injuste victorieux et redresse le faible raillé. 
Je disperse les ténèbres et rejette les tempêtes... 

En vérité je suis Thot, le puissant, le bien-aimé de Ra! 
Tout ce Ra entreprend c’est, grâce à moi, couronné de succès. 
Comme Thot, je suis le Grand Mage. 
Assis comme lui sur «la Barque-des-Millions-d’Années», je suis 
le Seigneur de la Loi écrite et le Purifieur des Deux Terres. 
Ma splendeur magique protège Nut qui lui a donné la vie. 

J’abats les ennemis et détruis les obstacles. 
Je tiens les volontés de Ra dans son Sanctuaire. 
Je suis Thot qui triomphe des ennemis d’Osiris et que, vu les 
catastrophes qui les attendent, je dispose les mondes de demain. 
Dans ma qualité de Thot, je gère le Ciel, la Terre et le Duat, et je 
confère la vie aux âmes des générations futures. 



Par la puissance de mon Verbe Magique je fais parvenir l'air vers 
celui qui passe les épreuves des Mystères... 

Regarde! Je viens vers toi! Je suis Thot! 
Je tranquillise Horus et je calme la fureur des deux combattants. 
J'ai dompté les esprits rouges et les démons de la 
révolte. 
Je suis Thot que chaque jour vient à la ville de Kher-Aha. Voici 
que j’amarre ma Barque; je l'ai conduite de l'Est vers l'Ouest. 

En vérité, je surpasse en splendeur tous les dieux, car mon 
Nom est: «Celui qui est sublime». 
J'ai ouvert les chemins vers le Bien avec mon Nom d’Up-Uaut. 
Gloire à Osiris Un-Nefer, Infini, Éternel! 

Livre des Morts, Conjure 182 (XVI Siècle a.C.) 
— HYMNE  À  ISIS — 

J’ai été envoyée depuis le pouvoir 
et je suis venue à ceux qui réfléchissent sur moi 
et j'ai été retrouvée parmi ceux qui me cherchent. 
Considérez-moi, ceux qui réfléchissent sur moi, 
et vous qui entendez, entendez-moi. 

Ceux qui m'attendez, amenez-moi à vous. 
Et ne me perdez pas de vue. 
Et ne faites pas que votre voix me haïsse, ni votre ouïe. 
Ne m'ignorez nulle part ni à aucun moment. 
Soyez en garde! 
Ne m'ignorez pas. 

Parce que je suis la première et la dernière. 
Je suis la honorée et la méprisée. 
Je suis la prostituée et la sainte. 
Je suis l'épouse et la vierge. 
Je suis la mère et la fille. 
Je suis les membres de ma mère. 

Je suis la stérile 
et beaucoup ce sont mes enfants. 
Je suis celle dont le mariage est grand 
et je n'ai pas pris d’époux. 
Je suis la sage-femme et celle qui n’accouche pas. 
Je suis la consolation des douleurs de l'accouchement. 

Je suis la fiancée et le fiancé 
et il a été mon mari celui qui m'a conçue. 
Je suis la mère de mon père 
et la sœur de mon époux 
et il est mon enfant. 



… Je suis celle à laquelle on nomme la Vie, 
et vous m'avez nommée la Mort. 
Je suis celle à laquelle on nomme la Loi, 
et vous m'avez nommée le Chaos. 

… Je suis la substance et celle qui n'a pas de substance. 
Le Tonnerre, Esprit Parfait. 
Nag Hammadi. 6, 2 (II Siècle) 

Dieu  est  Sagesse. 
 
«Il n'est pas un savant ni un artiste, il est en soi Absolu, mais 
toute sagesse et tout art proviennent de Lui. 

Si nous connaissons Dieu, nous connaissons aussi sa 
sagesse [Gnoses] et son art. 

En Dieu tout est un et il n'y a pas de parties. 

Lui, c’est l'unité, l'Un dans toutes les choses. 

Une science qui ne s'occupe que d’une partie du tout, et perd 
de vue le tout auquel appartient la partie, est inutile et ne 
possède pas la vérité. 

Celui qui ne voit en Dieu que la Vérité et la Justice, voit 
correctement. 

Toute la sagesse appartient à Dieu; ce qui n'est pas à Dieu est 
illégitime. 

Par conséquent, ils tombent les royaumes de ce monde, on 
change les systèmes scientifiques, elles périssent les lois faites 
par les hommes, mais la reconnaissance de la Vérité est 
éternelle. 

… De très peu il sert à croire que Salomon était savant, si nous 
ne sommes pas savants nous-mêmes. 

Nous ne sommes pas nés dans le but de vivre dans l'ignorance, 
mais nous devrions être comme le Père, afin que le Père 
se reconnaisse dans son fils. 

Nous devons dominer la nature et non la nature à nous. 

Cela est dit de l'homme angélique dans lequel nous vivrons 
et par lequel nous verrons que c'est à Dieu tout notre agir et 
cesser d’agir, toute notre sagesse, et tout notre art» 

Paracelse. De Fondement Sapientiae, II. 
 



 

— E  L  O  H  I  M — 
 
Seigneur, tu as été refuge à nous 
dans génération et dans génération. 
 
Avant qu’ils naissent les monts 
et tu formes la terre et le monde, 
et depuis le siècle jusqu'au siècle, 
tu es Elohim. 
 
Tu viens à l'homme jusqu'à être enfreint, 
et tu dis: Convertissez, les enfants des 
hommes. 
 
Parce que mille ans devant tes yeux, 
sont comme le jour d'hier, qui est passée, 
et comme une des veilles de la nuit. 
 
… Apprends-nous de manière à compter nos jours, 
que nous apportions au cœur de la sagesse [Gnoses]. 

Psaume XC, 1-4 et 12. 
Prière de Moïse, homme de Dieu. 

 
 

— LE  CHEMIN  DU  MILIEU — 
 
«Pistis Sophia gère les forces de droite et de gauche qui sont 
les ailes du rayon de la lumière. 



Toutefois, Pistis Sophia marche sur le chemin du 
milieu. 

L’Initié doit apprendre à marcher à deux pieds. 

Il arrive que certains Initiés ne sachent pas utiliser le 
pied gauche et ils échouent. 

Les Bouddhas Pratyekas et les candidats Sravakas, 
s’effraient et aussi excommunient-ils le Bodhisattva qui sait 
marcher sur ses deux jambes. 

Les dévots, sincères et nobles, du chemin de droite, caillassent 
les Initiés qui apprennent à se soutenir en équilibre sur 
leur jambe gauche. 

Tout Initié qui sait marcher sur ses deux jambes 
terrorise les nobles de droite. 

Je parle en paraboles, je parle de brebis et de chevreaux. 

Quelques Initiés savent cohabiter avec les brebis 
mais ils ne savent pas cohabiter avec les chevreaux. 

Rares sont les Initiés capables de se soutenir en plein 
équilibre sur le pied gauche. 

Celui qui ait de l’entendement qui entende car ici il y 
a de la sagesse. 

Si le Christ se déguise en Diable pour descendre à l'Abîme et 
nous sauver, pourquoi nous n'aurions pas à imiter son 
exemple? 

Le Diable est blanchi et transformé en Faiseur de 
Lumière, en Lucifer, tu le sais. 

L’Initié, je répète, doit apprendre à se déplacer sur ses deux 
jambes. 

L’Initié doit apprendre à se déguiser et à se déplacer 
parmi les diables, non seulement dans l’Averne, mais aussi 
ici, dans ce monde dans lequel nous vivons. 

La Lumière est la cuirasse qui protège l’Initié. 

Tout Initié doit apprendre à graduer sa Lumière lorsqu’il 
descend aux Mondes Enfers. 



Si l’Initié qui descend aux Mondes Enfers n'apprenait pas à 
graduer sa lumière intérieure, il effraierait les démons, 
alors il ne pourrait pas secourir les perdus. 

Les Initiés doivent apprendre à vivre sereins et paisibles dans 
les terreurs de l’Abîme et de la nuit. 

Il faut apprendre à manier l'épée flamboyante.» 

Samael Aun Weor. Le Pistis Sophia Dévoilé, 67 

 

 
— L’OCTUPLE  SENTIER — 

 
«Il est difficile l’Octuple Sentier des bodhisattvas au cœur 
compatissant. 

… Le Sentier du Milieu, l’Octuple Sentier des 
bodhisattvas au cœur compatissant, nous conduit au port de 
la libération. 

La limite du bien c’est le mal; la limite du mal c’est le bien. 
L’Octuple Sentier des bodhisattvas au cœur compatissant 

n'a rien à voir avec le bien ou le mal. 
… Démons et saints regardent avec de l’horreur et de 

l’effroi les Adeptes révolutionnaires de la voie du milieu.» 
Samael Aun Weor. Le Pistis Sophia Dévoilé, 67 

 



— L'ÉVANGILE DU BOUDDHA — 

9. La cause de toute douleur est primordiale: elle gît occulte dans 
l'ignorance, d'où la vie évolue. Dissipez l'ignorance, et vous 
détruirez les mauvais appétits qui naissent d'elle. Détruisez 
ces mauvais appétits, et vous ferez disparaître la fausse perception 
qui naît d'eux. Détruisez la fausse perception, et l'erreur cessera 
parmi les êtres individualisés. Détruisez les erreurs chez les êtres 
individualisés, et les illusions des six champs disparaîtront. 
Détruisez les illusions et le contact avec les choses, et il ne produira 
plus de conception erronée. Détruisez la conception erronée, et vous 
finirez avec la concupiscence. Détruisez la concupiscence, et vous 
vous libèrerez de toute subjection malsaine. Détachez-vous de toute 
subjection, et vous détruirez l'égoïsme de la personnalité. Et si 
l'égoïsme du «moi» est détruit en vous, vous serez par-dessus de la 
naissance, de la vieillesse, de la maladie, de la mort, et vous 
échapperez à toute souffrance.» 

10. Le Savant a vu LES QUATRE NOBLES VÉRITÉS qui 
montrent le chemin du Nirvana, ou de l'extinction du «moi». 

11. «La première noble vérité est l'existence de la douleur. 
On souffre à la naissance, en grandissant, dans la maladie; on 
souffre à mourir. On souffre en restant uni avec ce qu’on n’aime pas. 
On souffre également, encore plus, en quittant ce qu’on aime, et on 
souffre en désirant ce qu’on ne peut pas obtenir. 

12. La deuxième noble vérité est la cause de la douleur. La 
cause de la douleur est la concupiscence. Le monde qui nous 
entoure affecte la sensation et engendre une soif d'attachement qui 
exige une satisfaction immédiate. L'illusion du «moi» nait et se 
manifeste dans l'attachement aux choses. Le désir de vivre pour la 
satisfaction du «moi» nous attrape dans les réseaux du 
mécontentement. Le plaisir est un appât, et le résultat c’est la 
douleur. 

13. La troisième noble vérité est la cessation de la douleur. 
Celui qui subjugue son «moi» se livre de la concupiscence. Et à ne 
pas sentir de l’attachement, la flamme du désir ne trouve pas non 
plus de l’aliment pour se nourrie. Et ainsi elle doit s'éteindre. 

14. La quatrième noble vérité est L’ÓCTUPLE SENTIER qui 
conduit à la cessation de la douleur. Il se sauve celui dont 
le «moi» disparaît devant la Vérité; celui dont la volonté est 
subordonnée au devoir; celui qui n'a d'autre souhait que réaliser 
son devoir. Le Savant suit ce chemin et met un terme au devoir. 

15. L’octuple sentier est: 
1e La bonne manière de comprendre. 
2e Les bonnes résolutions. 
3e La bonne manière de parler. 
4e La bonne manière d'agir. 



5e La bonne manière de gagner sa vie. 
6e Les bons efforts. 
7e Les bonnes pensées. 
8e La saine paix de l'esprit. 

16. Voilà le Dharma. Voilà la Vérité. Voilà la Religion. 
[Paul Carus, «L'Évangile du Bouddha», recueil de textes 
bouddhistes.] 

 

  



► Jamais dans notre esprit s’y trouve sentir ou même penser, 
de faire passer avant notre nom à celui du béni Seigneur de la 
Synthèse, notre bien-aimé Maître Samael Aun Weor, ainsi 
qu'avec tout le respect et vénération nous incluons comme un 
Annexe à cette œuvre son Grand Manifeste de 1964, car 
c’est une sorte de résumé de la Doctrine Gnostique, pour que 
ses merveilleux mots ne soient pas oubliés… Ainsi nous 
faisons également hommage et digne rappel de 
l'Enseignement du Grand Avatara de Vishnou, pendant ces 
mémorables CELEBRATIONS DU CENTENAIRE DE LA NAISSANCE DU 

BOUDDHA MAITREYA, LE KALKI-AVATARA DE LA NOUVELLE ÈRE DE 

VERSEAU… 
 

     

—LES ÉCOLES ÉSOTÉRIQUES— 

GRAND MANIFESTE GNOSTIQUE 

DE LA TROISIEME ANNEE DE VERSEAU 

Samael Aun Weor 
BOUDDHA MAITREYA 

KALKI AVATARA DE LA NOUVELLE ERE DE 
VERSEAU 

—Mexico, le 9 janvier 1964― 

* * * 

 

PROLOGUE 

 

Bien que brèves en extension, ils sont vraiment Grands les 
Manifestes Gnostiques du Vénérable Maître Samael Aun 
Weor… Grands en profondeur d’Esprit, en lucidité de Verbe et 
en puissance sacrée de son Réel Être. 

Le présent Manifeste, écrit à l'occasion du premier 
Congrès Gnostique Latino-américain, tenu en Colombie en 
1964, nous parle des différentes écoles ésotériques. 



Il nous éclaircit que le Mouvement Gnostique (quel que 
soit le nom qu'on lui donne et dans le pays que ce soit) est une 
école qui enseigne à fabriquer l'âme et l’esprit… 

Certainement l’Avatara nous remet une synthèse de son 
enseignement transcendant. 

Les mystères du tantrisme blanc sont dévoilés dans cette 
œuvre unique… 

Ils brillent ici les trois facteurs de la Révolution de la 
Conscience, base de son ancien enseignement. 

Il nous relate aussi l'opposition, l'inertie ou entropie 
contre une véritable École de Régénération comme la nôtre, et 
la manière de surmonter les adversités qui accompagnent 
toujours ceux qui cherchent à livrer le Message Rédempteur, le 
Message des Avataras de Vishnou, le Christ Cosmique, sacré et 
immortel… 

Et bien que l'humanité déteste mortellement les 
prophètes, le Christ se sacrifie toujours par l'humanité, avec le 
même amour qu’il se sacrifie dans chaque atome et dans 
chaque Soleil, pour nous donner à tous la Vie en abondance… 

Que la paix soit avec vous. 

Siège Patriarcal du Mexique 
Siège Mondial des Institutions Gnostiques 

samael.tv, samaelaunweor.tv, icglisaw.com, iglisaw.com, 
ollintlamatina.org,  litelantes.com,  tvgnostica.tv 

 
 
  



Chapitre l 
LES ÉCOLES 

Des gens très mal intentionnés et à courte compréhension, 
croient à tort que le Mouvement Gnostique est contre toutes 
les écoles, religions, ordres, sociétés spiritualistes ou sectes. 

Rien ne saurait être plus éloigné de la vérité que de nous 
considérer des ennemis de toutes ces Organisations 
susmentionnées. Réellement nous ne sommes contre 
personne. Nous remarquons seulement. Nous 
signalons où est le danger. 

Il y en a de tout dans la vigne du Seigneur, et s'il y existe 
des roses, il y existe des épines également. Il existe des écoles 
de magie noire et des mages noirs déguisés à la peau de brebis. 
Nous considérons comme un devoir de signaler le danger. Les 
Frères du Temple sommes obligés à parler lorsqu'on doit 
parler et à se taire lorsqu’on doit se taire. 

Il y a des silences délictueux, il y a des mots infâmes. Il est 
si mauvais de parler lorsqu'on doit se taire comme de se taire 
lorsqu’on doit parler. Nous ne haïssons personne, nous 
n’attaquons personne, nous montrons seulement le danger, 
c'est tout. 

Il y a quatre sortes d'écoles: 
1e Des écoles qui enseignent à fabriquer l'âme. 
2e Des écoles qui enseignent à fabriquer l'âme et 
l'esprit. 
3e Des écoles qui servent en tant qu’école maternelle 
à l'humanité. 
4e Des écoles de magie noire. 

Examinons maintenant ces quatre catégories d'écoles dans 
l'ordre successif. 
 

ÉCOLES QUI ENSEIGNENT 
À FABRIQUER L'ÂME 

Cette question de fabriquer l'âme sent à quelque chose de rare 
pour les gens religieux. Beaucoup nous calomnient nous 
qualifiant même comme des matérialistes. Réellement nous ne 
sommes pas matérialistes. Nous sommes ésotéristes, et c'est 
tout. 

L'animal intellectuel, appelé l'homme, croit avoir l'âme et 
réellement il n'a pas d’âme. Ne vous effrayez pas mon cher 
lecteur, ne vous scandalisez pas; lisez avec de la patience, 
analysez, enquêtez. 



L'animal intellectuel n'a incarné que le Bouddhata, le 
principe bouddhiste intérieur, l'essence, le matériel psychique, 
la matière première pour fabriquer l’âme. 

Il est nécessaire d’éveiller la conscience, d’éveiller le 
Bouddhata, le fortifier, le renforcer, l’individualiser. C'est ce 
qu'on appelle fabriquer l’âme. 

Les écoles qui enseignent à fabriquer l'âme sont gérées par 
des instructeurs qui possèdent déjà l'âme. Seul celui qui a 
l'âme peut apprendre à d'autres la théorie au complet sur la 
fabrication de l'âme. 

Toute école qui enseigne à fabriquer l'âme sait très bien 
que l'homme a un moi pluralisé qui gaspille lamentablement le 
matériel psychique dans des explosions atomiques de colère, 
cupidité, luxure, orgueil, envie, paresse, gourmandise, etc. 

Alors que ce moi pluralisé existe au-dedans de l'homme, 
nous serons en train de perdre lamentablement les forces du 
Bouddhata. 

Il est nécessaire de dissoudre ce moi, si nous voulons 
vraiment fabriquer l’âme. 

Le véritable travail d'un instructeur avec l’âme, sera de 
réformer tous ceux qui acceptent la réforme, de faire devenir 
normales les personnes, de diriger une école de normalité. 

Réellement seul les normaux peuvent se développer. Seul 
les normaux peuvent devenir super normaux.  

Les foules n'ont pas d’âme, elles sont contrôlées par le moi 
pluralisé et par conséquent, elles n'ont pas d'individualité, 
elles sont anormales. 

Ceci sera très dur pour de nombreux lecteurs, mais c'est la 
Vérité. Nous devons dire la Vérité coûte que coûte. 

Tout instructeur avec l’âme doit enseigner à ses disciples la 
théorie de l'acquisition de l’âme. Cependant, bien que 
l’instructeur leur enseigne, c’est relatif. 

Le disciple doit faire le travail parce que l’instructeur ne 
peut pas faire le disciple. Chacun doit parcourir le 
chemin par lui-même.  

L’instructeur d'une école d'âmes travaillera avec des 
embryons d'âmes, en leur aidant à leur croissance, 
développement et progrès. 

Toute école qui enseigne la dissolution du moi, c’est une 
École d'Âmes. Il y a l’École d'Âmes dans les enseignements de 
Krishnamurti, le bouddhisme, le bouddhisme chan, le 



bouddhisme zen, le sufisme, le quiétisme chrétien, etc., etc., 
etc. 

Toute ÉCOLE D'ÂMES enseigne la technique pour la 
dissolution du moi. Réellement seulement à base de 
compréhension créatrice de toutes nos erreurs, à tous les 
niveaux les plus profonds de l'esprit, se désintègre 
inévitablement le moi. 

Les écoles d’âmes enseignent aussi les clefs, systèmes et 
procédures pour éveiller les pouvoirs du Bouddhata. 

Les écoles d’âmes ont des méthodes très efficaces pour 
éveiller le Bouddhata. 

Les écoles d’âmes enseignent la science de la méditation 
intime avec laquelle éveille la conscience (le Bouddhata). De 
cette manière nous arrivons à l'illumination interne. 

Les instructeurs des écoles d’âmes veulent l'annihilation 
du moi pluralisé (le Satan). 

Les instructeurs des écoles d’âmes veulent qu’à l’intérieur 
de l'être humain il n’y ait qu’un seul habitant, le Bouddhata 
(l’âme). 

Réellement le Bouddhata est fait de nature de bonheur. Le 
Bouddhata c’est le bonheur. 

Toute école qui enseigne la dissolution du moi c’est une 
«École d’Âmes». 

 
ÉCOLES QUI ENSEIGNENT 

À FABRIQUER L'ÂME ET L’ESPRIT 
Toute école qui enseigne à fabriquer l'âme et l'esprit, c'est 
une école de régénération. 

Les écoles qui n’enseignent qu’à fabriquer l'âme font de 
bonne œuvre, mais celles qui enseignent à fabriquer l'âme et 
l’esprit font une œuvre supérieure. 

L'homme qui ne fabrique que l’âme peut être mortel ou 
immortel. Il est immortel s'il entre dans une école de 
RÉGÉNÉRATION. Il est mortel s’il n’entre à aucune école de 
régénération. 

Toute École de Régénération enseigne le maithuna (la 
magie sexuelle). Celui qui rejette le feu sacré du sexe devient 
mortel. L’âme qui ne veut pas recevoir le feu sacré du 
Troisième Logos, perd ses forces intimes peu à peu et après de 
nombreuses réincarnations, meurt enfin. 

Lorsque nous travaillons dans la fabrication de l'âme, 
notre travail se fait dans le monde moléculaire. Lorsque nous 



travaillons dans la fabrication de l'esprit, nous opérons dans le 
monde électronique solaire. Les animaux intellectuels 
communs, réellement ne connaissent que ce monde cellulaire 
(le monde physique). 

Toute école de régénération authentique enseigne les trois 
facteurs fondamentaux de la révolution de la conscience. Ces 
trois facteurs sont: mourir, naitre et nous sacrifier par 
l'humanité. Le moi pluralisé doit mourir pour fabriquer l’âme. 

Nous devons travailler avec l'Hydrogène SI-12 de l'énergie 
sexuelle, le transmuer par l’alchimie sexuelle, pour avoir droit 
à la naissance seconde. 

Seul si l’ange nait  au-dedans de nous-mêmes, nous 
sommes immortels. Il est absurde de penser à 
l'avènement du feu, si nous ne savons pas transmuer 
l'énergie sexuelle. Le feu sacré résulte de la transmutation 
de nos sécrétions sexuelles. Quiconque ne connaissant pas le 
maithuna (la magie sexuelle) ne peut recevoir le feu sacré. Si 
l'âme ne reçoit pas le feu, elle s’éteigne et meurt après de 
nombreux siècles, et peu à peu. 

Le Mouvement Gnostique est donc une école de 
régénération avec les trois principes DE BASE de la révolution 
de la conscience. 

Des écoles de régénération sont: le bouddhisme 
tantrique du Tibet, l'église jaune des lamas, le sufisme avec ses 
derviches danseurs, le bouddhisme Zen, le bouddhisme Chan 
de la Chine, etc. 

Dans le passé, il y a eu de grandes écoles de régénération. 
Rappelons les mystères d’Eleusis, les mystères égyptiens, 
aztèques, mayas, incas. Les mystères Orphiques. Les mystères 
des kambiris et des dactylos, etc., etc., etc. 

Les pires ennemis des écoles de régénération sont les 
infrasexuels. Les ennemis de la régénération sont les 
infrasexuels. C’est l’infrasexe qui a rempli le monde de tabous. 
L’infrasexuel se considère supérieur aux personnes de 
sexualité normale et hait mortellement le suprasexe. 

Le Mouvement Gnostique est une école de régénération 
mortellement haie par les infrasexuels. Les dégénérés de 
l’infrasexe se croient plus parfaits que le Troisième Logos et 
blasphèment contre Lui en disant: «Le sexe est quelque chose 
de très grossière», «la matérialiste magie sexuelle est quelque 
chose d’animal», «nous travaillons par la spiritualisation» etc., 
etc. 



Les dégénérés de l’infrasexe se croient plus purs que le 
Saint Esprit, et disent des horreurs contre le sexe et contre la 
magie sexuelle. 

Rappelons que les trois forces principales de l'Univers 
sont: 

1e La volonté du Père. 
2e L'imagination du Fils. 
3e La force sexuelle du Saint Esprit. 
Tout celui qui se prononce contre quelconque de 

ces trois forces logoïques est en fait un mage noir. 
Le travail avec l'Hydrogène SI-12 est réellement terrible. 

L’Initié doit vivre le drame cosmique. L’Initié doit devenir le 
personnage central de ce drame cosmique. 

L’Initié qui a réussi à fabriquer l'âme et l'esprit a plein 
droit à incarner sa divine Triade Immortelle (Atman-Bouddhi-
Manas). Car à celui qui a on lui donne, et alors que plus il en a 
plus on lui donne davantage, mais à celui qui n’a rien on ne lui 
donne rien et même ce qu'il en a lui sera retiré. 

Il est absurde d'affirmer que la Triade Divine est déjà 
incarnée. Seulement fabriquant l’âme et l’esprit nous pouvons 
l’incarner. 

Les personnes que définitivement ne fabriquent pas d’âme 
ni d’esprit se perdent, brisent toute relation avec la Monade 
Divine (Atman-Bouddhi-Manas). 

Ces personnes font part du royaume minéral et entrent 
dans ce royaume. Toutes les religions confessionnelles ont 
symbolisé ce royaume, avec ses enfers. Rappelons le Tartarus 
grec, l'Avitchi, l’Averne romain, l'enfer chinois, l'enfer 
chrétien, etc., etc., etc. 

Dans le royaume minéral on involutionne, c’est une chute 
vers le passé... Un recul par les royaumes animal, végétal et 
minéral. Le résultat final d'une telle malheureuse disgrâce c’est 
la désintégration. Certes c'est l'objectif d'un tel recul dans le 
royaume minéral. 

Il faut dissoudre l’ego dans l’Avitchi, pour libérer le 
Bouddhata. 

Toute école authentique de régénération sait cela et veut 
sauver l'homme. 

Les écoles de régénération produisent des 
adeptes, des véritables Maîtres de la Grande Loge 
Blanche. 



Le Mouvement Gnostique est une École de Régénération 
authentique. 

Dans le Monde il y a des milliers d'écoles qui promettent 
des merveilles, mais seulement les écoles de régénération 
authentique peuvent produire des véritables Maîtres de 
mystères majeurs avec des pouvoirs sur le feu, l'air, l'eau et la 
terre. 

Il peut y avoir beaucoup de religions, ordres et sectes, mais 
seulement les écoles de régénération peuvent produire des 
anges et mahatmas. 

Les écoles de régénération ont le grand honneur d'avoir 
produit des Maîtres comme le Bouddha, Jésus, Dante, 
Hermès, Quetzalcóatl, etc., etc., etc. 

Attention mon cher lecteur! Ne vous laissez pas berner, 
l’école qui n'enseigne pas les trois facteurs basiques de la 
révolution de la conscience, n'est pas réellement une école de 
régénération. 

L’école qui enseigne le chemin de la fornication, n'est pas 
une école de régénération. 

L’école qui enseigne à fortifier le moi, n'est pas une école 
de régénération. 

À ses fruits vous les connaitrez. L'arbre est connu par 
ses fruits. Tel fruit, tel arbre. 

 
ÉCOLES QUI SERVENT EN TANT 

QU’ÉCOLE MATERNELLE À L'HUMANITÉ 
Il existe des milliers d'écoles qui servent comme maternelle à 
l'humanité. Ces écoles ne conduisent personne à 
l'autoréalisation intime, mais elles sont utiles parce 
qu'elles enseignent aux gens les premières notions 
élémentaires de la sagesse occulte. Parmi elles nous avons la 
Société Théosophique, les écoles pseudo-rosicruciennes 
comme celle de Max Heindel. Les centres spiritualistes, de 
yoga, pseudo-ésotéristes, pseudo-occultistes, mentalistes etc., 
etc., etc. 

Toutes ces écoles ont beaucoup de bon et beaucoup de 
mauvais, mais elles sont utiles. 

Dans elles, nous apprenons les premières lettres du savoir. 
Grâce à elles, nous nous renseignons sur les lois du karma et 
de la réincarnation. Grâce à elles, nous savons quelque chose 
sur les mondes supérieurs. 



La maternelle est toujours utile. Le mauvais de la 
maternelle serait d’y rester pendant toute la vie. La maternelle 
ne peut pas nous auto-réaliser. Le seul qui peut nous offrir la 
maternelle c’est de l’information naissante, élémentaire, c'est 
tout. 

Dans la maternelle nous trouvons des milliers de théories, 
des auteurs qui se combattent mutuellement, alors que 
certains disent à l’étudiant que les exercices respiratoires sont 
bons, d'autres lui disent qu’ils sont mauvais. 

Alors que certains disent à l'étudiant de ne pas manger de 
la viande, d'autres lui disent qu'il en mange. Alors que certains 
lui disent que telle chose est blanche, d'autres lui disent qu’elle 
est noire, etc., etc., etc. 

Toutes les écoles de la maternelle pensent posséder la 
vérité, elles jurent avoir la vérité, mais en réalité aucune 
maternelle n’a la vérité. La vérité ne vient pas à nous par ce 
que nous croyons ou par ce que nous cessons d‘y croire. 

La vérité ne vient à nous que lorsque le moi est 
mort, et lorsque l’ange est né en nous. 

Ce sont des milliers les étudiants qui passent la vie entière 
dans la maternelle. Ce sont des millions les étudiants qui 
vivent en papillonnant pendant toute la vie d'école en école, 
toujours à fouiner, toujours bêtes, toujours têtus. 

Ceux-là se remplissent la tête de théories contradictoires 
et s’ils ont la chance de ne pas perdre la tête, ils atteignent la 
vieillesse complètement ratés sans avoir réussi 
l’autoréalisation intime. 

Les fanatiques de la maternelle sont ceux qui haïssent le 
Mouvement Gnostique et nous qualifient de mages noirs, etc. 
Dans le fond ils ne sont que des gens ignorants, des gens qui 
ne nous comprennent pas, des gens qui ne peuvent pas 
comprendre encore les enseignements initiatiques d'une école 
de régénération, ils méritent pour cela de la compassion. 

Le mauvais de la maternelle, l'aspect négatif des écoles qui 
servent en tant que maternelle, c’est qu’elles sont pleines de 
gens infrasexuels. Des gens qui insultent le Troisième Logos en 
disant que le sexe est quelque chose de grossier, immonde, 
matérialiste, etc. 

Nous ne voulons pas dire que tous les étudiants de la 
maternelle soient des infrasexuels, mais nous affirmons sans 
aucun doute qu’il abonde les infrasexuels dans la maternelle. 

 



ÉCOLES DE MAGIE NOIRE 
Il existe trois sortes de tantrisme: blanc, noir et gris. 

Les écoles de magie blanche se fondent sur le tantrisme 
blanc. Les écoles de magie noire se fondent sur le tantrisme 
noir. 

Les écoles de tantrisme gris sont incohérentes, vagues, 
imprécises, et conduisent l'Initié jusqu'au tantrisme noir. 

Comprenons par tantrisme blanc la connexion sexuelle 
sans l’éjaculation séminale. Comprenons par tantrisme noir 
la connexion sexuelle avec l’éjaculation du sperme. 

Comprenons par tantrisme gris la connexion sexuelle 
dans laquelle il y a parfois l’éjaculation du sperme et d’autres, 
il n'existe pas l’éjaculation du sperme. 

Les écoles de régénération interdisent l'éjaculation du 
sperme. Les écoles de magie noire n'interdisent pas 
l'éjaculation du sperme et elles justifient même, à leur 
manière, cette éjaculation par des phrases et sentences 
religieuses. 

Les initiés des écoles tantriques travaillent avec 
l'Hydrogène «Si-12». C'est l'Hydrogène du sexe. Cet 
Hydrogène est traité dans l'organisme humain en accord avec 
la loi des octaves musicales depuis le Do jusqu’au Si. 

Tout organisme humain est conçu dans l’utérus, dans les 
notes Do-Re-Mi-Fa-Sol-La-Si... Le Verbe, la musique, entraîne 
toute création. 

L'Hydrogène «Si-12» après avoir été traité intelligemment 
au sein de l'organisme humain peut, par le maithuna sans 
l’éjaculation du sperme, recevoir un choc supplémentaire qui 
le placera à la note Do d'une Deuxième Octave Supérieure. 

Alors, après avoir saturé intégralement toutes les cellules 
organiques, il cristallisera sous la forme splendide d'un corps 
indépendant, lumineux et resplendissant. Tel est le corps 
astral des adeptes et anges de la Grande Loge Blanche, le corps 
solaire. 

Les êtres humains communs n'ont pas de corps astral, ils 
n’ont que le corps moléculaire des profanes, le corps de désirs 
mentionné par Max Heindel. Ils se déplacent avec ce corps 
pendant le sommeil et après la mort. Ce corps remplace pour 
le moment le corps astral et c’est un corps froid, lunaire, 
fantomatique, féminin. 

Réellement le corps astral est un luxe que très peu peuvent 
se permettre. Nous avons besoin de transmuer le plomb en or. 



Nous avons besoin de transmuer la chair et le sang de 
notre corps physique en un corps astral. Cela n'est possible 
qu’avec l'Hydrogène «Si-12». 

Le corps astral doit remplacer le corps physique, et il le 
remplace en fait. Le corps astral est contrôlé par 24 lois et il est 
clair que son aliment de base est l'Hydrogène 24. 

Celui qui possède déjà le corps astral doit, par la 
transmutation sexuelle, placer l'Hydrogène «Si-12» à la note 
Do de la Troisième Octave Supérieure. 

Alors le merveilleux Hydrogène «Si-12» cristallisera en la 
splendide forme du corps mental. C’est ainsi que l’initié sera 
doté de l'esprit du Christ de l’arhat gnostique. 

Le corps mental est contrôlé par 12 lois et son aliment de 
base est l'Hydrogène Douze de l'esprit, que nous ne devons pas 
confondre avec l'Hydrogène «Si-12» du sexe (nous 
éclaircissons cela pour éviter toute confusion). 

L'esprit de l’arhat gnostique resplendit merveilleusement 
dans le monde du feu universel. C'est l'esprit qui réalise des 
merveilles et prodiges. C'est l'esprit qui peut faire des miracles! 

Tout Initié en possession d'un corps physique sain, et d'un 
corps astral, et d'un corps mental, doit, par la magie sexuelle 
sans l’éjaculation du sperme, donner un choc supplémentaire à 
l'Hydrogène «Si-12» pour le transférer à la note Do d'une 
Quatrième Octave Supérieure, qui produira la cristallisation de 
l'Hydrogène «Si-12» dans la forme du corps de la volonté 
consciente. 

Parvenant à ce stade, nous possédons déjà les quatre corps 
sacrés. Le corps de la volonté consciente est le corps causal 
dont nous parle la théosophie, à supposer à tort que tous les 
êtres humains le possèdent déjà, lorsqu'en fait, seul les adeptes 
de la Grande Loge Blanche le possèdent. 

Ce corps est contrôlé par six lois et son aliment de base est 
l'Hydrogène 6. 

Seul celui qui possède réellement les quatre corps 
de perfection, peut incarner sa Monade divine, sa 
Divine Triade Immortelle. 

Un tel homme c’est un vrai homme, un Maître de Mystères 
Majeurs de la Grande Loge Blanche. 

Un adepte blanc est donc la cristallisation positive de 
l'Hydrogène «Si-12». Mais nous devons éclaircir qu’il existe 
des cristallisations négatives, celle des adeptes de la magie 
noire. Ils travaillent aussi avec l'Hydrogène «Si-12». 



Ils ont des rites tantriques noirs sexuels. Ils éjaculent la 
liqueur séminale pendant la connexion sexuelle. Eux aussi, ils 
impriment des chocs supplémentaires à l'Hydrogène Si-12 qui 
le place dans des octaves musicales inférieures à celle de ce 
monde physique dans lequel nous vivons. 

Alors l'Hydrogène Si-12 cristallise en la forme du corps de 
désirs le fortifiant et le développant avec tous ses pouvoirs 
ténébreux, submergés, diaboliques. 

Lorsqu’un Initié découvre que sa cristallisation en tant 
qu'adepte a été négative, il doit dissoudre sa cristallisation par 
la volonté et ça, c'est une opération extrêmement douloureuse. 

Quand il ne dissout pas sa cristallisation par la volonté, il 
doit entrer dans le royaume minéral, sous la surface de l'écorce 
terrestre, où il involutionne dans le temps en passant par les 
royaumes animal, végétal et minéral, jusqu'à se désintégrer 
totalement. Tel est l'abîme et la mort seconde. 

Au Tibet, le clan de Dag Dugpa pratique le tantrisme noir. 
Les initiés noirs, bhons et dugpas, éjaculent le sperme 
mystiquement comme les ténébreux du Subud. 

Les bhons et dugpas, à la cape rouge, ont une procédure 
fatale pour recueillir du vagin de la femme le sperme chargé 
d'atomes féminins, puis, ils l'injectent par l’urètre et le 
réabsorbent par la force de l'esprit pour le conduire jusqu'au 
cerveau. 

C'est ainsi que les adeptes de la main gauche cherchent à 
mélanger les atomes solaires et lunaires dans le but d’éveiller 
le Kundalini. Les intentions sont bonnes, mais la procédure est 
mauvaise, parce que le sperme versé est chargé d'atomes de 
l'ennemi secret. 

Les mauvaises conséquences d'une telle procédure sont 
l’éveil négatif du Kundalini et la cristallisation négative de 
l'Hydrogène «Si-12». 

Dans le monde occidental les écoles de tantrisme noir 
s’éblouissent du Christ et des évangiles. Ils parlent des choses 
ineffables, bénissent et versent mystiquement le sperme. 
Le résultat est le même que celui qu’ils obtiennent les ratés du 
clan de Dag Dugpa. 

Ce sont des milliers les écoles qui semblent plus blanches 
que la neige et elles sont plus noires que le charbon. Le plus 
difficile est de RECONNAÎTRE les écoles NOIRES. 

Leurs instructeurs ténébreux, étant des diables, 
semblent des christs vivants et naturellement, ils 



fascinent leurs paroissiens. On s'étonne à écouter ces loups 
vêtus aux peaux de brebis. 

Généralement ce sont des erronés sincères et messieurs 
aux très bonnes intentions. Ils parlent des choses ineffables et 
deviennent même charitables et tartuffes. 

Comment douter de tant de douceur? Comment douter de 
leur bonté? Comment douter de leur tendresse et de leurs 
œuvres de charité? 

Le plus surprenant est que généralement ces adeptes 
de la main gauche se prononcent contre la magie 
noire. 

Comment douter d'eux? Et pourtant ils sont plus noirs 
que le charbon. Le problème est terrible. 

Il existe des écoles noires qui pratiquent l'esprit à blanc. Ils 
veulent l'esprit à blanc sans savoir le Bouddhisme Zen, sans 
avoir jamais pratiqué avec un koan, sans avoir étudié à fond la 
science du Pratyahara et la loi de la bipolarité mentale. 

Sans connaître la loi par laquelle l'essence de l'esprit se 
libère de la bouteille des antithèses, pour se mélanger avec la 
Monade et parvenir au satori (l’illumination). 

Les fanatiques de ces écoles noires croient que cela de 
l'esprit à blanc c’est quelque chose d’aussi facile que souffler et 
faire des bouteilles, et ils espèrent que la Grande Réalité entre 
dans eux pour leur chasser dehors les entités animalesques, 
bestiales, qui constituent le moi pluralisé. 

Ils veulent que la Divinité entre en eux sans avoir les 
véhicules solaires (ces véhicules ne les possèdent que ceux qui 
ont travaillé intensément avec l'Hydrogène «Si-12»). 

Essayer d'incarner la Grande Réalité sans posséder les 
véhicules solaires, c’est comme vouloir seller les bêtes avant de 
les amener. 

Les fanatiques de ces écoles veulent faire conscient le 
subconscient sans se prendre la peine de dissoudre le moi, ni 
de travailler avec l'Hydrogène «Si-12». 

On s’horrifie à les voir tomber sur le sol en moussant par la 
bouche, pris d'horribles attaques épileptoïdes. Ce sont des 
possédés qui croient aller très bien. Il abonde ces victimes 
dans le Subub ainsi que dans tous les centres spiritistes, 
cherenzistes, etc., etc., etc. 

Ils ne veulent pas ces pauvres fanatiques des écoles noires, 
se rendre compte qu’ils sont encore des embryons, qu’ils n’ont 
pas encore un corps astral, qu’ils n’ont que le corps lunaire 



froid, fantomatique, et que si dans le physique ils sont 
apparemment hommes, dans la région moléculaire ils sont 
femmes rêveuses, subconscientes froides, fantomatiques. 

Ils ignorent ces pauvres faibles qu’ils n’ont pas encore un 
corps mental, qu’ils n'ont que le moi mental pluralisé, (légion 
de diables) qui utilise le corps lunaire comme véhicule. 

Ils ignorent ces pauvres sots qu’ils n’ont pas encore le 
corps de la volonté consciente, et qu’ils ne possèdent que la 
force du désir lunaire. Ces fanatiques ténébreux se 
croient demi-dieux et pensent que la Divinité peut se 
manifester au travers des gens qui n’ont pas encore les corps 
solaires. 

Les mages noirs sont lunaires cent pour cent. 
Nous devons nous libérer de l'influence lunaire, et devenir 

des êtres solaires. Nous devons travailler avec l'Hydrogène 
«Si-12» le transmutant conformément à la loi des octaves pour 
avoir les corps solaires et devenir des êtres solaires. 

 
Chapitre 2 

ÉCOLES DE YOGA 
Par ces temps-ci il abonde la littérature sur le yoga et on forme 
des groupes de hatha yoga partout. Il est nécessaire que nous 
éclaircissions cette question pour le bien de tous les aspirants 
à la lumière. 

Il existe à l’Hindoustan sept grandes écoles de yoga, et 
elles sont toutes très utiles car elles servent en tant que 
maternelle à l'humanité. 

Dans les écoles de yoga, il y en a beaucoup d’utile et bien 
d’inutile. Il est nécessaire de distinguer entre l'utile et l'inutile, 
ainsi qu’entre le plus utile et le moins utile. 

Les étudiants sérieux qui ont parcouru l’Hindoustan, 
savent très bien que le meilleur de toutes ces écoles, le plus 
transcendant se trouve dans le sexe-yoga, dans le tantrisme 
blanc. 

Le hatha-yoga résulte la maternelle lorsqu’elle ne répond 
qu’aux besoins physiques, et elle pratique la gymnastique. 

Mais le hatha-yoga tantrique n'est plus la maternelle, 
c'est en fait et par droit propre une école de régénération, car il 
est en rapport avec le maithuna (la magie sexuelle) et avec 
toutes ses shadanas tantriques ou sages positions magique-
sexuelles. 



Le raja-yoga est la maternelle lorsqu'il ne concerne que 
les chakras, disques ou roues magnétiques de l'homme. 

Mais lorsqu’il se combine avec le Kundalini-yoga et la 
magie sexuelle, il cesse d'être la maternelle et devient en fait 
une école de régénération. 

Le gnana-yoga est la maternelle lorsqu’il ne se soucie 
que de l'esprit et ses pouvoirs, mais lorsqu’il se combine avec 
le tantrisme blanc, il n'est plus la maternelle; il devient une 
école de régénération. 

Le bhakti-yoga, ou sentier dévotionnel, est la maternelle 
lorsqu’il n’est lié qu’aux pratiques dévotionnelles, mais 
lorsqu’il se combine avec le maithuna, il n'est plus la 
maternelle, il se transforme en école de régénération. 

Le karma-yoga est la maternelle lorsqu'il n'étudie que le 
sentier de la droite action de manière théorique, lorsque le 
dévot n'est pas encore capable de modifier les circonstances de 
la vie, lorsqu’il ne possède pas l'Être. 

Rappelons que seul l'Être, c'est-à-dire, l'Intime, 
l’Ange Interne, peut y faire. 

L'animal intellectuel a l’illusion qu'il fait, lorsqu’en réalité 
il n’y fait pas, tout se passe à travers de lui. 

Seul l’Être peut modifier les circonstances de la vie et pour 
posséder l'Être, il faut pratiquer la magie sexuelle, dissoudre le 
moi, et nous sacrifier par l'humanité. 

Le laya-yoga est la maternelle s’il ne répond qu’à ce qui 
concerne la respiration et la méditation. Il cesse d'être la 
maternelle lorsqu’il se combine avec le maithuna (la magie 
sexuelle). 

Le samadhi-yoga est la maternelle lorsqu'il ne se 
combine pas avec le maithuna car la manière la plus élevée de 
l'extase est atteinte par le maithuna (la magie sexuelle). 

Ceux qui ont voyagé par l'Inde, le Tibet, la Chine, le Japon, 
la Grande Tartarie, etc., savent très bien que le plus sérieux du 
yoga se trouve dans le tantrisme. Réellement sans le tantrisme, 
(la magie sexuelle) il est absolument impossible de réussir 
l’adepté. 

L’EXOTÉRISME ou cercle public de toute école de yoga 
est la maternelle. L’ésotérisme ou cercle secret de toute école 
de yoga n'est pas la maternelle. C’est une école de 
régénération. 

Autrefois on enseignait publiquement le maithuna dans 
tous les ashrams de l’Hindoustan, mais alors les petit-frères 



et les petite-sœurs yogis en ont abusé en créant des 
scandales. 

Les gourous de ces ashrams ont dû fermer le rideau de 
l’ésotérisme, et aujourd'hui, seul trop secrètement on enseigne 
le maithuna dans quelques ashrams. Cette mesure drastique 
des gourous de ces ashrams les a fait la maternelle pour les 
débutants. 

Mais ces gourous pratiquent le maithuna et l’apprennent 
aux mieux préparés. Ainsi on évite des scandales. 

Dans le monde occidental on n'a pas compris le yoga 
correctement et comme il est naturel, on a formé beaucoup de 
groupes infrasexuels qui détestent le sexe mortellement. 

Réellement le yoga sans le sexe, sans le maithuna 
(la magie sexuelle) c’est comme un jardin sans eau. 

Le yoga sans le sexe c’est la maternelle, mais ce n'est pas 
une école de régénération. Le yoga sans le maithuna ne peut 
auto-réaliser personne. 

Rappelons l'école de Yogananda. Nous connaissons très 
bien la KRIYA de Yogananda, nous l’avons étudiée très 
profondément... Elle est incomplète, il lui manque les tantras, 
il lui manque le tantrisme du Tibet. 

Yogananda n'a pas reçu la kriya au complet, donc cette 
kriya ne peut auto-réaliser personne. Nous ne voulons pas dire 
par cela que cette kriya n’en sert pas, il est clair qu’elle sert en 
tant que la maternelle, et c'est tout. L'absurdité est 
d’adultérer la Gnoses, d’adultérer la connaissance 
ajoutant cette kriya dans le Mouvement Gnostique. L'adultère 
est totalement interdit dans l'Évangile chrétien. 

Réellement la kriya de Yogananda n'est qu'une branche du 
laya-kriya sadhama tantrique du Tibet. Sans les tantras cette 
kriya est incomplète et donc nul ne peut s’auto-réaliser avec 
cette kriya. 

Ni Yogananda même n’a réussi l’autoréalisation; 
Yogananda a besoin de réincarner pour se marier et travailler 
avec le maithuna. Seul de cette manière il atteindra 
l’autoréalisation intime. 

Le grave des fanatiques de l’infrasexe c’est qu'ils sont 
pleinement convaincus qu’ils peuvent s’auto-réaliser en 
renonçant au sexe, en fornicant. 

La Théosophie et les écoles pseudo-rosicruciennes ont fait 
croire à tous les étudiants pseudo-occultistes, que l'être 
humain possède déjà les sept corps. Ce concept est faux. 



Ce qui se passe c’est que les clairvoyants de cette société, 
en raison de l'absence d'initiation cosmique, ont donné une 
information déficiente, confondant le corps des désirs avec le 
corps astral, et la légion du moi avec le mental, et l'essence ou 
Bouddhata avec le corps causal, etc., etc., etc. 

Dans ces conditions et avec ces supposés dans l'esprit, il 
est clair que les fanatiques du yoguisme, pseudo ésotérisme, 
pseudo-occultisme, etc., etc., n'ont pas compris la nécessité de 
se créer les corps internes, ils croient les posséder déjà, ils sont 
mal renseignés. 

S’ils comprenaient à fond le sujet des corps internes et se 
fondaient sur la loi des analogies philosophiques, ils 
travailleraient avec le maithuna, (la magie sexuelle) parce 
qu'ils comprendraient que comme il est en-haut, il est en bas, 
et que si avec l'acte sexuel nous engendrons les enfants, 
également, par la loi des analogies, nous engendrons avec le 
même acte nos corps internes. 

Malheureusement nos frères pseudo-occultistes et pseudo-
ésotéristes sont très mal renseignés. L'ignorance est la mère 
de toutes les erreurs. 

 
Chapitre 3 

LE MOUVEMENT GNOSTIQUE 
Le Mouvement Gnostique est le Mouvement Synthèse de la 
Nouvelle Ère de Verseau. 

Toutes les sept écoles de yoga sont dans la Gnoses mais 
sous forme synthétique et absolument pratique. 

Il y a du hatha-yoga tantrique dans le maithuna (la magie 
sexuelle), il y a du raja-yoga pratique dans le travail avec les 
chakras. 

Il y a du gnana-yoga dans les travaux et disciplines 
mentales que depuis des millions d'années nous cultivons en 
secret. 

Nous avons du bakti-yoga dans nos prières et rituels. 
Nous avons du laya-yoga dans la méditation et exercices 

respiratoires. 
Il y a du shammadhi dans nos pratiques avec le maithuna 

et pendant les méditations profondes. 
Le sentier du karma yoga nous le vivons dans la droite 

action, dans le droit penser et dans le droit sentir. 
La science secrète des sufis et derviches danseurs est dans 

la Gnoses. 



La doctrine secrète du bouddhisme et du taoïsme est dans 
la Gnoses. 

La magie sacrée des nordiques est dans la Gnoses. 
La sagesse d’Hermès, Bouddha, Confucius, Mohammed et 

Quetzalcóatl, etc., etc., etc. est dans la Gnoses. 
La doctrine du Christ c’est la Gnoses. 
Jésus de Nazareth est en fait l'homme à la synthèse. 
Jésus de Nazareth a été essénien, et a étudié la sagesse 

hébraïque, et a eu deux maîtres rabbins pendant son enfance. 
Toutefois, en plus de ses profondes connaissances du 

Zohar et du Talmud et de la Torah, il est Initié égyptien, 
maçon égyptien. 

Jésus a étudié dans la pyramide de Kefren; Jésus c’est un 
hiérophante égyptien. 

En outre il a voyagé par la Chaldée, la Perse, l’Europe, 
l’Inde et le Tibet. Les voyages de Jésus n'ont pas été 
touristiques, les voyages de Jésus ont été d'études. 

Il existe des documents secrets au Tibet qui montrent que 
Jésus, le Grand Maître Gnostique, a été à Lhassa, la capitale du 
Tibet, siège sacré du Dalaï-Lama. 

Jésus a visité la cathédrale de Jo Kang, la sainte cathédrale 
du Tibet. Elles ont été considérables les connaissances que 
Jésus a acquises dans tous ces pays et dans toutes ces 
anciennes écoles de mystères. 

Le Grand Maître nous a remis toutes ces connaissances 
yogis, toutes ces connaissances bouddhistes, hermétiques, 
zoroastréniennes, talmudiques, chaldéens, tibétaines etc., etc., 
etc. sous forme de synthèse, déjà digérée dans sa Gnoses. 

Jésus n'a pas fondé l'Église catholique romaine. Jésus a 
fondé l'Église Gnostique, celle qui a existé dans les temps de 
Saint Augustin. Celle qui a connue Jeronimus, Empédocle, 
Saint Thomas, Marcion de Ponto, Clément d'Alexandrie, 
Tertullien, Saint Ambrose, Harpocrate et tous les premiers 
Pères de l'Église qu’à l'époque s'appelait Église Gnostique-
Catholique. 

L'église catholique romaine dans sa forme actuelle, n'a pas 
été fondée par Jésus. C’est un détournement ou corruption, 
une branche dégagée de la Sainte Gnoses, un cadavre. 

L'humanité a besoin de revenir au point de départ. Revenir 
à la Sainte Gnoses de l’Hiérophante Jésus le Christ. Retourner 
au christianisme primitif, au christianisme de la Gnoses. 



La doctrine de Jésus le Christ c’est la doctrine des 
esséniens. La doctrine des nazaréens, peratisens ou perates, 
etc., etc., etc. 

Dans la doctrine de Jésus le Christ il y a du yoga digéré, du 
yoga essentiel, de la magie tibétaine, du bouddhisme zen, du 
bouddhisme pratique, de la science hermétique, etc., etc., etc. 

Dans la Gnoses y est toute la sagesse ancienne et 
totalement mâchée et digérée. 

Jésus, le Maître Divin, c'est l’Instructeur 
du Monde. Si nous voulons véritablement l'autoréalisation 
intime, étudions la Gnoses, pratiquons la Gnoses, vivons la 
voie de l’arhat-gnostique. 

La meilleure exposition de la doctrine secrète est dans la 
synthèse gnostique de l’Hiérophante Jésus le Christ. 

La Gnoses nous économise du travail et de l'étude. S’il 
n'était pas grâce à la synthèse du Christ, il nous faudrait mettre 
des millions de volumes à la tête et voyager par le monde 
entier afin de trouver le chemin. 

Heureusement un l'a déjà fait, et ce fut le Christ. Le Même 
qui a étudié dans la cathédrale bouddhiste de Jo Kang 
recherchant dans de très anciens livres tibétains. Pourquoi 
donc aurions-nous le besoin de faire le même travail de 
recherche? Il a déjà fait ce travail et sous forme de synthèse, il 
nous a remis tout le yoga, toute la science secrète. Qu’est-ce 
que nous voulons de plus? 

Notre devoir est d'étudier la Gnoses et la vivre. 
C'est ce qui importe, le vital. Qu’ils rient de nous, qu’ils nous 
attaquent, qu’ils nous calomnient. Qu’importe à la science et 
quoi à nous? 

Vous pouvez être sûr mon cher lecteur que le meilleur du 
yoga est dans la Gnoses. Le meilleur du bouddhisme est dans 
la Gnoses, le meilleur de la science égyptienne, chaldéenne, 
zoroastrienne, etc., etc., etc., est dans la Gnoses. Alors? Que 
voulons-nous de plus? Que recherchons-nous de plus? 

Le Mouvement Gnostique est le Mouvement 
Révolutionnaire de la Nouvelle Ère de Verseau. 

Il existe actuellement beaucoup d’individus réactionnaires, 
extemporanés, retardataires, qui se disent gnostiques et nous 
excommunient car nous divulguons le Grand Arcan, le 
maithuna, disant que nous faisons un travail pan sexualiste, 
peccamineux, etc., etc., etc. Réellement ce type d'individus 



sont égoïstes, ils ne veulent pas que l'humanité bénéficie de la 
clef de l'autoréalisation intime. 

Le Secrétaire Rafael Ruiz Ochoa a reçu des lettres d'un de 
ces pseudo-rosicruciens, pseudo-gnostiques, dans 
lesquelles il affirme être pour la Gnoses et avec le maithuna (la 
magie sexuelle), mais il ne veut pas que cette clef soit remise à 
la pauvre humanité souffrante. 

Selon lui, les gens doivent se préparer avant de leur rendre 
le maithuna, etc., etc., etc. Et cependant, lorsque ce guide 
s'adresse à certains étudiants, il se contredit parlant contre le 
Mouvement Gnostique et contre le Grand Arcan, et nous 
qualifiant de pornographiques, etc., etc., etc. 

Réellement ce qu'il veut c’est de ne pas laisser entrer les 
autres par la voie du tranchant du rasoir. Ceux-là n’entrent pas 
ni laissent entrer. Il sait la clef sexuelle, il connaît le maithuna, 
mais il ne veut pas que les autres le sachent, il s’obstine à leur 
cacher la vérité, aux pauvres humains. 

Nous franchement, nous sommes résolus à nous lancer à 
une lutte sans quartier, à une lutte à mort pour initier la 
Nouvelle Ère de Verseau. Peu importe qu’on nous critique, 
qu’on nous insulte, qu’on nous trahisse. 

La Gnoses doit être remise à l'humanité coûte que 
coûte. 

Jésus a enseigné la Gnoses et nous la livrons à 
l'humanité coûte que coûte. 

Le Mouvement Gnostique présente la connaissance 
gnostique sous forme révolutionnaire. Le Mouvement 
Gnostique est révolutionnaire cent pour cent. 

Le Mouvement Gnostique a été formé pour entrainer une 
Nouvelle Ère dirigée par une planète révolutionnaire. Cette 
planète est Urane, la planète de la sexualité, la planète de la 
révolution en marche. 

En cette année 3 de Verseau, le Mouvement Gnostique 
Chrétien-Universel doit se battre terriblement la bonne 
bataille pour la Nouvelle Ère de Verseau. Chaque Sanctuaire 
Gnostique doit élire son missionnaire. 

Tous les missionnaires doivent se lancer à une lutte à mort 
par la victoire du Christ Jésus. Tous les Lumisiaux Gnostiques 
doivent lancer une très intense propagande gnostique, des 
brochures, feuilles, feuillets, livres, publicités par la radio, 
journaux, etc., etc., etc. 



Quiconque veuille se christifier doit être prêt à 
donner jusqu'à la dernière goutte de sang par le 
Christ et par l'humanité souffrante. 

Les égoïstes, ceux qui ne pensent qu’à eux-mêmes et à leur 
propre progrès, n’atteindrons jamais la christification. 

Actuellement le Mouvement Gnostique a plus de deux 
millions de personnel dans toute l'Amérique, mais il a besoin 
de croitre davantage, il a besoin de devenir puissant, 
gigantesque, afin de transformer le monde pour la Nouvelle 
Ère que nous avons déjà commencée. 

L'année dernière a été terrible... Nous avons été trahis par 
un vilain dans la zone touchée... Mais nous avons vaincu... 
gagné la bataille... Nous sommes maintenant plus puissants... 
Plus forts... Plus nombreux... L’année dernière a terminé avec 
la victoire totale pour le Mouvement Gnostique. 

Cette année 3 de Verseau doit être de guerre à mort 
contre l'ignorance, le fanatisme et l'erreur. Il est 
nécessaire de travailler de façon intensive dans la Grande 
Œuvre du Père et amener à nos rangs gnostiques des milliers 
et des milliers de personnes. Nous avons besoin de fortifier 
l'Armée du Salut Mondial. 

Rappelez mes frères gnostiques que dans la Gnoses du 
Christ-Cosmique s’y trouve la synthèse pratique de tous les 
yogas, loges, ordres, religions, écoles, systèmes, etc., etc., etc. 

Notre Grand Maître Jésus le Christ a étudié à fond tout ce 
yoga. Toute cette sagesse ancienne et puis il nous l'a remise 
dans sa Gnoses, mais déjà digérée et parfaitement simplifiée 
sous forme absolument pratique. 

Il y a la Gnoses dans la doctrine bouddhiste, dans le 
bouddhisme tantrique du Tibet, dans le bouddhisme zen du 
Japon, dans le bouddhisme chan de la Chine, dans le sufisme, 
dans les derviches danseurs, dans la sagesse égyptienne, 
persane, chaldéenne, pythagorique, grecque, aztèque, maya, 
inca, etc., etc., etc. 

Si nous étudions soigneusement les Évangiles chrétiens, 
nous y trouverons la mathématique pythagorique, la parabole 
chaldéenne et babylonienne, et la formidable morale 
bouddhiste. 

Le système d'enseignement adopté par Jésus a été 
le système des esséniens. Certes, les esséniens ont été 
gnostiques cent pour cent. 



Les quatre évangiles sont gnostiques et on ne 
pourrait pas les comprendre sans le maithuna (la 
magie sexuelle). 

Il résulte absurde d’adultérer la Gnoses avec des 
enseignements différents. L'Évangile Chrétien interdit 
l'adultère. Il est absurde de concevoir la Gnoses sans le 
maithuna. 

Nous pouvons boire le vin de la Gnoses (la Sagesse Divine) 
dans une coupe grecque, bouddhiste, sufie, aztèque, 
égyptienne, etc., etc., etc., mais nous ne devons pas adultérer 
ce vin délicieux avec des doctrines étranges. 

Dans le Mouvement Gnostique se trouve la synthèse 
pratique de la Gnoses dans sa forme absolument 
révolutionnaire. 

Le Mouvement Gnostique correspond au signe zodiacal de 
Verseau et par conséquent, il est absolument révolutionnaire. 

Les Lumisiaux du Mouvement Gnostique doivent être 
des académies ésotériques et temples de Liturgie 
Solaire. 

Les rituels gnostiques sont réellement de la Liturgie 
Solaire. 

Aujourd'hui l'être humain n'a pas encore de corps solaire, 
(le corps astral), c'est un luxe que très peu peuvent se 
permettre. 

L'être humain actuel, c'est-à-dire, l'animal intellectuel, n'a 
qu’un corps lunaire (le corps moléculaire). 

L'animal intellectuel est esclave de l'influence lunaire. Il 
porte la Lune dans son corps moléculaire, fantomatique, 
négatif, lunaire. 

Réellement l'être humain actuel est un mélange 
hybride de plante et de fantôme. 

Le seul qui a l'animal intellectuel à l'intérieur de son corps 
lunaire c’est la légion de moi, et le Bouddhata endormi. 

Le Mouvement Gnostique enseigne le maithuna pour que 
l'être humain fabrique le corps solaire. 

Il est nécessaire que l'homme se libère de la Lune 
et devienne en Esprit Solaire. 

Les rituels gnostiques nous identifient avec la force solaire. 
Il est nécessaire de lutter contre la force lunaire. 

Devenir vraiment libres. C'est ce que veut le Mouvement 
Gnostique. 



La Lune c’est la mort, le Soleil c’est la vie en abondance. La 
Lune c’est du matérialisme, des ivresses, des banquets, de la 
luxure, de la colère, de la cupidité, de l’envie, de l’orgueil, de la 
paresse, de l’incrédulité, etc., etc., etc. 

Le Soleil c’est du feu, de la sagesse, de l'amour, esprit 
divin, splendeur, etc. Le Soleil c’est le Christ Cosmique. Le 
Verbe, la Grande Parole, les quatre évangiles gnostiques 
constituent le drame solaire, le drame du Christ. 

Nous avons besoin de vivre le drame solaire. Nous avons 
besoin de devenir le personnage central de ce drame cosmique. 

Peu importe qu’on nous critique, qu’on nous déteste, qu’on 
nous haïsse pour diffuser le maithuna (la magie sexuelle) pour 
le bien de cette pauvre humanité échouée. 

Les infrasexuels dégénérés ne nous pardonneront jamais 
que nous défendions la supra-sexualité. 

Réellement il cause de la douleur de voir ces pauvres 
infrasexuels dans le monde moléculaire après la mort. Leur 
corps lunaire les change en femmes lunaires qui errent dans le 
monde moléculaire comme des somnambules, endormies, 
froides, inconscientes. 

À quoi bon leur ont servi à ces infrasexuels toutes leurs 
pratiques subjectives? À quoi bon leur ont servi toutes leurs 
croyances, systèmes, ordres, etc.? 

Inutilement ils chercheront les infrasexuels la libération 
en méprisant le sexe, ou en renonçant au maithuna (la magie 
sexuelle), ou en s'abstenant, ou en abusant, ou en suivant le 
chemin dégénéré des homosexuels, masturbateurs, etc. 

Inutilement les erronés sincères essaieront de créer les 
corps solaires en pratiquant des exercices respiratoires, ou du 
yoguisme sans le maithuna, ou des exercices similaires, ou 
avec des régimes végétariens, etc. 

Il est entièrement prouvé que nous sommes les enfants du 
sexe, et que ce n’est qu’avec le sexe qu’on peut créer. 
Réellement seul au moyen du sexe nous pouvons créer les 
corps solaires. 

Seul avec la force merveilleuse du Troisième 
Logos nous pouvons devenir des esprits solaires. 

Nous voulons apprendre à l'humanité la Religion Solaire. 
Nous voulons remettre à ces pauvres fantômes lunaires la 
doctrine solaire du Christ Cosmique, dans le seul but que 
l'homme se christifie. 



Il est urgent qu’il naisse le Christ dans le cœur de 
l'homme. 

Il est nécessaire que chaque être humain 
devienne un Ange Solaire. 

Le Mouvement Gnostique a une gigantesque tâche dans 
l’Ère de Verseau qui vient de commencer. Il est à nous la 
Mission Sacrée d’apprendre à cette pauvre humanité la 
doctrine du Logos Solaire. 

Nous devons nous battre à mort pour faire de plus en plus 
puissant le Mouvement Gnostique. 

Nous avons besoin que ce Mouvement devienne tout-
puissant pour le bien de tant de millions d'êtres humains qui 
se trouvent sur le chemin de la mort seconde. 

Nous avons besoin d’être compatissants et remettre à 
l'humanité la Doctrine Solaire coûte que coûte. 

 
PAIX INVERENTIELLE 

SAMAEL AUN WEOR 
 
Signé à Mexico le 13 janvier, 3e Année de Verseau. 
 

 

 
 


